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H erbert W. Armstrong introduisit quelques 
hymnes originaux dans l’Église de Dieu, 
c o m p o s é s  pa r  s o n  f rè re  D w i g ht ,  e n 
1952. Au cours des 20 années suivantes, 

d’autres hymnes basés sur la Bible furent composés et 
ajoutés  –  principalement dérivés des Psaumes  –  jusqu’en 
1974, lorsqu’ils arrivèrent à la forme qu’on leur connaît 
aujourd’hui. Il n’existe aucun autre recueil de cantiques 
semblable au Livre de Cantiques  ! Les autres recueils 
contiennent des paroles avec des embellissements poétiques, 
des mensonges, ou des louanges à la congrégation et non à 
Dieu, ou bien encore des chansons sur le nom ou la personne 
du Christ tout en ignorant Son message. Mais l’hymnaire de 
Dieu est basé sur les psaumes de la Bible.

Les psaumes sont des chants. Ils furent inspirés par 
Dieu, et Il désire qu’ils soient chantés. Il veut que nous Lui 
chantions des louanges et que nous chantions ces beaux 
chants. 

Le frère de M. Armstrong avait un talent particulier. Il 
travailla pendant 35 ans à la composition de ce remarquable 
livre de cantiques. 

M. Armstrong déclara qu’il était merveilleux d’entendre 
les gens dans les congrégations du monde entier chanter 
ces hymnes lorsqu’il voyageait. Il s’agissait de belle musique 
inspirée par Dieu Lui-même. Comme c’est spécial !

Je souhaite me concentrer sur l’un de ces cantiques, 
« Près des fleuves de Babylone », à la page 103 de notre Livre 
de Cantiques. Il s’agit d’un psaume fortement prophétique.

DES CHANTS DE SION
Le Psaume 137 commence ainsi : « Sur les bords des fleuves 
de Babylone, nous étions assis et nous pleurions, en nous 
souvenant de Sion. » Qui parle ici ? Qui sont ces gens à 
Babylone qui se souviennent de Sion ?

Ce sont les Laodicéens – les saints tièdes de Dieu – dans 
la Grande Tribulation. Ils sont en captivité à Babylone et se 
souviennent de Sion la juste, qui symbolise l’Église de Dieu. 
Ils se souviennent de l’œuvre de M. Armstrong et comment 
Dieu utilisa cet homme. Ils se souviennent même du travail 
effectué par son frère pour composer un magnifique recueil 
de cantiques !

Ces saints se souviennent de Sion et de l’Élie de Dieu 
du temps de la fin, et pleurent. Il s’agit des Laodicéens 
repentants, et ils pleurent à cause de leur rébellion contre 
Dieu. Ils veulent changer, et c’est là qu’ils commencent à 
modifier leur attitude d’une manière incroyable. 

David a écrivit la majeure partie du livre des Psaumes. 
Il  était un prophète  ;  ce sont donc des prophéties 
(Actes 2 : 29-31). Quelques-uns des psaumes furent écrits 
par Jérémie et Moïse, qui étaient également des prophètes. 
Les Psaumes sont remplis de prophéties ! Esdras écrivit 

Entrefilet
Gerald Flurry

�

Exprimez votre appréciation  
pour ce merveilleux cadeau  

que Dieu a donné à Son peuple !

Le Livre de 
Cantiques 
selon la 

prophétie
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peut-être celui-ci après la fin de la captivité babylonienne 
des Juifs. Mais ce psaume particulier contient une dualité 
prophétique. Il est prophétique d’une manière si spécifique 
qu’il en est stupéfiant ! 

Psaume 137 : 8 fait la déclaration suivante : « Fille de 
Babylone, la dévastée... » Qui est la fille de Babylone ? Les 
commentaires ne pensent qu’à l’ancienne Babylone et 
n’envisagent même pas la possibilité d’une future Babylone. 
Ils ne tirent donc pas grand-chose de ce psaume dont Dieu 
voulait qu’ils apprennent beaucoup.

Cela concerne une Babylone du temps de la fin qui sera 
détruite par le Second avènement de Jésus-Christ – pour 
toujours ! C’est une excellente nouvelle ! Ce verset date 
ce psaume. Il s’adresse spécifiquement à notre époque, 
juste avant le Second avènement. Il s’agit d’une vision 
merveilleuse décrivant la manière dont Dieu détruira la 
dernière résurrection du Saint Empire romain et les grandes 
hordes communistes afin d’apporter la paix sur Terre. C’est 
de cela qu’il s’agit dans ce psaume.

Que font ces Laodicéens en captivité ? Ils décident enfin 
de proclamer le message de Dieu – et quel message !

Le verset 2 révèle ce qui suit : « Aux saules de la contrée 
nous avions suspendu nos harpes. » Apparemment, ces 
harpes ne sont plus utiles. « Car là, ceux qui nous avaient 
emmenés captifs nous demandaient un cantique ; et ceux qui 
nous avaient saccagés nous réclamaient de la gaieté, disant : 
Chantez-nous quelques cantiques de Zion » (verset 3, version 
King James). Ces bourreaux ordonnent aux captifs de se 
réjouir, en leur disant : Chantez-nous un des cantiques de Sion. 

Les mots « cantique » et « cantiques » (version King James 
française) viennent du même mot hébreu, mais le second 
est au pluriel. Il se lit littéralement : « des cantiques de 
Sion ». Cela fait référence prophétiquement à notre Livre 
de Cantiques ! Il s’agit du recueil de cantiques que nous 
chantons lors de chaque service dans l’Église de Dieu.

La Bible d’Étude Hébreu-Grec indique qu’il s’agit du 
Cantique des Cantiques – le chef-d’œuvre de Salomon. Ce 
livre en parle comme du « cantique des cantiques » – comme 
du plus grand des cantiques (Cantique 1 : 1).

Dans ce cas précis, cependant, ces ravisseurs veulent que 
les prisonniers chantent le plus beau chant de ce recueil. 
Et les Laodicéens leur chantent le parfait cantique – un 
cantique qui leur était destiné ! Quel pourrait être cet 
excellent psaume ? 

Les paroles de « Près des fleuves de Babylone » déclarent 
ce qui suit : « Puis nos ravisseurs ont exigé de nous : Chantez 
un chant de Sion maintenant ! » (traduction de la version 
anglaise du cantique). Cet hymne parle du jour même 
prophétisé dans le Psaume 137. 

Imaginez l’impact que cela aurait si ces prisonniers se 
mettaient à chanter la page 103 du  Livre de Cantiques ! Je 
suis convaincu que c’est exactement ce qu’ils chanteront. 
C’est certainement sous-entendu. Rien ne pourrait avoir un 
impact aussi puissant sur le peuple du Saint Empire romain. 
Les oppresseurs souhaitent un cantique de Sion, et finissent 

par entendre une chanson leur racontant exactement ce 
qu’il se passe ce jour-là !

IMPRIMER LE LIVRE DE CANTIQUES
L’Église universelle de Dieu nous combattit en justice 
p e n d a nt  si x  a n s  p o u r  n o u s  e m p ê c h e r  d ’ob t e n i r 
quoi que ce soit qui contienne la vérité de l’époque 
d’Herbert W. Armstrong. Mais subitement, le 28 juin 2006, 
ils publièrent le recueil dans le domaine public, de sorte que 
tous ceux qui le souhaitaient puissent l’obtenir. Pourquoi ? 
C’était l’antithèse de ce qu’ils avaient fait avec toutes leurs 
autres ressources.

Dieu les obligea-t-Il à le faire à cause de la prophétie du 
Psaume 137 ? Je pense sincèrement qu’Il le fit. 

Nous devons prendre conscience de la valeur de ce 
merveilleux livre de cantiques. Il contient tant de vérités de 
Dieu, et nous avons l’opportunité de le chanter à Dieu ! 

Dans son autobiographie, M. Armstrong raconte que 
son frère Dwight était l’une des quelque 100 personnes 
qui assistèrent à sa première campagne d’évangélisation à 
Harrisburg dans l’Oregon, à la fin de l’année 1930. Le jeune 
Armstrong devint l’une des quatre personnes qui furent 
baptisées à la suite de cette réunion, les quatre premiers 
baptêmes que M. Armstrong conduisit. 

Dwight Armstrong était  violoniste,  pianiste et 
compositeur. M. Armstrong écrivit ce qui suit : « Lorsque 
nous déménageâmes à Pasadena pour fonder Ambassador 
College en 1947, je demandais à mon frère de se consacrer à 
plein temps à la mise en musique des paroles des Psaumes et/
ou de toute autre Écriture dans l’harmonie à quatre parties du 
style des cantiques. Il a consacré les 35 dernières années de 
sa vie à composer pour nous la musique de ces hymnes. Dieu 
nous a donné un don incroyable ! » 

Nous avons fait peindre le portrait de Dwight Armstrong 
par notre artiste Gary Dorning – une image de lui datant 
de 1965. À l’occasion du 33ème anniversaire de sa mort, nous 
avons placé ce portrait dans le hall du Dwight Armstrong 
Performing Arts Conservatory (Conservatoire Dwight 
Armstrong des Arts du Spectacle) sur notre campus afin de 
rendre hommage à cet homme. 

Lorsque nous apprîmes que l’ÉUD mettait le recueil dans 
le domaine public, nous étions ravis ! Je pense que personne 
d’autre le désirait vraiment. Mais nous le voulions ! C’était 
un merveilleux cadeau pour l’ÉPD. 

Ces cantiques furent créés par l’intermédiaire de l’Élie de 
Dieu du temps de la fin et de son frère. Ils étaient inspirés par 
Dieu. Il s’agit des cantiques de Dieu ! Vous ne les trouverez 
nulle part ailleurs. Qu’ils sont beaux !

Pourquoi l’ÉUD publia-t-elle ces recueils de chants ?  
Si l’on considère notre bataille judiciaire sur les droits 
d’auteur, le tribunal leur attribua, dans les faits, la 
victoire – techniquement parlant. Mais ils firent ensuite 
volte-face et nous vendirent tous ces livres et livrets. 
Dieu révéla qu’Il nous les donnerait parce qu’ils nous 
appartiennent ! 
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Et le  l ivre de cantiques nous appartient aussi. 
En 2008, nous publiâmes notre version. Il n’y a qu’une 
seule Église que je connaisse qui utilise ces hymnes et y 
croit réellement. Nous sommes certainement les seuls 
à savoir qu’une grande partie de ces cantiques sont des 
prophéties venant de Dieu ! Je pense qu’il nous faut mieux 
comprendre cela. 

Pensez-vous que les Laodicéens puissent même utiliser 
nos cantiques pour chanter un chant à leurs ravisseurs du 
Saint-Empire romain ? Je suis sûr qu’ils auront des livres 
de cantiques à partir desquels ils pourront chanter ; d’une 
manière ou d’une autre, Dieu les leur fournira. Je pense que 
les livres de cantiques imprimés et mis en ligne par l’ÉPD 
pourraient bien être ceux-là mêmes qu’ils utiliseront. Et 
quel puissant message portent-ils ! L’hymnaire contient une 
prophétie remarquable sur cet événement qui approche à 
grand pas !

UN CHANT DE REPENTANCE
Psaume 137 : 4 raconte ceci  : « Comment chanterions-
nous les cantiques de l’Éternel sur une terre étrangère ? » 
Ces Laodicéens ne se trouvent pas en Amérique, au 
Canada, en Grande-Bretagne, en Australie, en Nouvelle-
Zélande ou dans tout autre pays israélite. Non, ils sont 
près des « fleuves de Babylone ». L’International Critical 
Commentary  estime que l’hébreu original fait référence 
à l’endroit où les canaux unissent les rivières Tigre et 
Euphrate pour fertiliser la terre. Ils chantent à Babylone, 
dans la région de l’Irak, sur une terre conquise par le Saint 
Empire romain.

Dieu nous fait savoir qu’Il aide ces Laodicéens à se 
repentir. Ils chantent ce chant puissant, « Près des fleuves 
de Babylone », décrivant tout ce qui leur arrive ce jour-là ! 

C’est un hymne magnifique  –  mais quel message 
dynamique et correctif il est pour le Saint-Empire romain. 
Quelle force cela doit avoir contre ceux qui exigent qu’ils leur 
chantent quelque chose et qu’ils manifestent de la joie ! Ces 
gens ne sont pas joyeux – ils pleurent. Et leurs bourreaux les 
tourmentent en leur disant : Hé, chantez un de vos chants 
et créez un peu de joie dans vos vies ! Mais Dieu utilise cette 
opportunité pour commencer à transformer la vie de ces 
saints tièdes sous leurs yeux.

« Si je t’oublie, Jérusalem, que ma droite m’oublie ! Que 
ma langue s’attache à mon palais, si je ne me souviens 
de toi, si je ne fais de Jérusalem le principal sujet de ma 
joie ! » (versets 5-6). Dieu déclare que nous devons faire 
de Jérusalem  notre principal sujet de joie ! Faites-en une 
affaire personnelle  : spirituellement, chacun d’entre 
nous devrait exalter Jérusalem au-dessus de notre plus 
grande joie ! Tout ce qui est de ce monde est secondaire 
par rapport à cette vision de Jérusalem et à ce qui est sur 
le point de se passer dans cette ville. Le psalmiste déclare 
ensuite : Si je perds cette perspective, tu peux paralyser 
certaines parties de mon corps. Cela ressemble beaucoup 
à David.

Nous savons que l’Éternel a choisi Jérusalem (voir par 
exemple, Zacharie 3 : 2 ; 1 Rois 11 : 13 ; 2 Chroniques 6 : 6 ; 
12 : 13). Cependant, à ce stade de la prophétie, Jérusalem aura 
été conquise. Pourtant, même dans ces conditions horribles, 
ces Laodicéens repentants chantent et transmettent à leurs 
ravisseurs un message extrêmement fort. Ils leur disent : Il y 
a un nouveau trône de David, et il est tout près, dans le lieu de 
sûreté pour le peuple de Dieu – ce peuple que, malgré tous vos 
efforts, vous n’avez pas pu détruire ! Votre armée fut engloutie 
en essayant de les détruire ! Et ils ont avec eux le trône sur 
lequel Jésus-Christ est sur le point de s’asseoir. Il utilisera Sa 
puissance pour tout inverser dans ce monde et le remplir de 
joie et de bonheur, tout comme ces psaumes vous le déclarent !

Quelle merveilleuse transformation pour les Laodicéens ! 
Mais réfléchissez-y : le trône de David est à une courte 
distance d’eux. Et nous le possédons en ce moment même ! 
Quel glorieux honneur Dieu nous fait-Il.

Nous avons besoin de l’esprit de David que l’on retrouve 
dans ce psaume. Si vous voulez être un homme selon le 
cœur de Dieu, étudier ces psaumes est un moyen important 
d’y parvenir  ! Ils immortalisent l’esprit, la ferveur et 
l’enthousiasme de David pour Dieu et ce qu’Il faisait. Nous 
en avons tous besoin !

LES ENFANTS D’ÉDOM
«  Éternel, souviens-toi des enfants d’Édom, qui, dans 
la journée de Jérusalem, disaient  : Rasez, rasez [ou 
détruisez-la],  jusqu’à ses fondements ! » (Psaume 137 : 7). Qui 
sont les « enfants d’Édom » ? Il y a ici une dualité ; nous avons 
précédemment écrit au sujet de la compréhension physique 
de ce verset. Mais l’accent principal est mis avant tout sur 
le spirituel. 

Il s’agit des Laodicéens édomites, les 50 pour cent 
du peuple de Dieu qui perdent leur salut. Il semble que 
certains d’entre eux soient là aussi, entendant ce chant 
d’avertissement !

Ces personnes vendirent leur droit d’aînesse pour un bol 
de soupe (Genèse 25 : 29-34 ; Malachie 1 : 2-3). Dieu déclare : 
Cependant j’ai aimé Jacob, et j’ai eu de la haine pour Ésaü. J’ai 
fait de ses montagnes une solitude, j’ai livré son héritage aux 
chacals du désert. Pourquoi Dieu ferait-Il cela aux Édomites 
et pas aux Jacobites ? Simplement parce que les Laodicéens 
jacobites se repentent, tandis que les 50 autres pour cent 
restant refusent ! Satan les a dévorés ! Ils se sont violemment 
retournés contre Dieu et font tout ce qu’ils peuvent pour 
détruire Son Œuvre et Son peuple. Malachie 1 : 4 révèle que 
Dieu sera irrité contre eux pour toujours : ils seront détruits 
éternellement. Cela montre à quel point cette connaissance 
que Dieu nous a donnée est dangereuse.

Psaume 137 : 8 se lit ainsi : « Fille de Babylone, la dévastée, 
heureux qui te rend la pareille, le mal que tu nous as fait ! » Ces 
saints repentants chantent pour le Saint Empire romain et leur 
annoncent que Dieu les détruira ! L’hébreu déclare : Vous êtes 
détruit ! C’est un fait accompli car c’est prophétisé par Dieu !

Voir LIVRE DE CANTIQUES page 14 » 
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Pour tirer le meilleur parti de 
votre étude des Psaumes, vous 
devez parfois aller au-delà des 
Psaumes.
Par Gerald Flurry

L e jour du sa bbat, le 
peuple de Dieu à travers 
le monde entier chante 
des cantiques  –  dont les 
paroles sont largement 

tirées du livre des Psaumes. Ces 
hymnes sont si importants pour 
nous. Leur importance et la valeur de 
leur utilisation pour louer Dieu sont 
renforcées chaque jour de Sabbat. 

Dieu désire que nous le louions. Si 
nous ne louons pas constamment Dieu 
dans notre esprit, c’est que nous ne 
le faisons pas assez. Nous avons tous 
certainement besoin de progresser 
dans ce domaine.

L’étude du livre des Psaumes 
est l’un des meilleurs moyens de 
progresser dans la louange de Dieu. 
De nombreux psaumes sont destinés 
à louer et remercier Dieu pour Sa 
grandeur, Son plan et Son nom. 

J’ai écrit un nouveau livre intitulé Les 
psaumes de David et le Psautier de Tara. 
Nous le distribuerons aux membres de l’Église en cette Fête 
des Tabernacles. Si vous ne le recevez pas, j’espère que vous 
en demanderez un exemplaire gratuit et que vous l’étudierez 
en profondeur. Il vous enseigne comment être un homme ou 
une femme selon le cœur de Dieu en examinant certaines des 
pensées les plus intimes du roi David, telles que consignées 
dans ses psaumes. 

De nombreux psaumes de la Bible ne furent pas écrits par 
David. Nous devons également nous efforcer de comprendre 
ces psaumes.

Pour les comprendre vraiment, Dieu doit nous les révéler. 
Et Il nous ordonne de nous arrêter et de réfléchir à ces 
psaumes — de réellement méditer sur ce qu’Il nous donne. 

Parfois, pour tirer le meilleur parti d’un psaume donné, 
il nous faut regarder au-delà de ce psaume. Parfois, Dieu 
inspira une formidable « annonce publicitaire » dans un 
psaume — vous disant d’aller ailleurs dans la Bible pour 
approfondir votre compréhension. Non pas que les psaumes 
de David ne nous renvoient pas à d’autres passages de la Bible, 
mais il semble qu’il s’agisse plutôt d’une caractéristique des 
psaumes qui ne sont pas de David. 

Vous pouvez en lire davantage à ce sujet dans mon article 
réimprimé « Selah — Arrêtez-vous et réfléchissez ! » Si vous 

désirez une étude biblique vraiment merveilleuse, riche 
et fructueuse, arrêtez-vous et réfléchissez. Ensuite, faites 
quelque chose en conséquence de ce que vous étudiez. C’est 
ainsi que l’on grandit spirituellement, et c’est la raison pour 
laquelle nous sommes ici. Nous avons un véritable besoin de 
grandir, surtout dans la période dans laquelle nous vivons.

Dans cet article, nous étudions deux psaumes non-
davidiques qui présentent d’excellents moments de « Selah » 
et qui évoquent d’autres passages bibliques : Psaume 132 et 
Psaume 113.

• PSAUME 132 •
Le Psaume 132 parle du temple de Dieu. Il rappelle la 
dédicace du temple et fut probablement écrit par Salomon. 

Il s’agit de l’un des « Cantiques des degrés » —Psaumes 
120 à 134 — ou chants des « montées », comme le lit l’Hébreu. 
Ils étaient destinés à être chantés par le peuple lorsque 
celui-ci montait à Jérusalem, probablement à l’occasion 
des jours saints. Les 15 « Psaumes des montées » peuvent 
correspondre au chant d’un psaume par jour pendant les 
15 jours entre le Jour des trompettes et le début de la Fête 
des Tabernacles.

julia goddard/vision royale

DEUX  
PSAUMES 
QUI  
VOUS  
FONT
VOUS  
ARRÊTER  
ET RÉFLÉCHIR
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Le Psaume 132 préfigure clairement le Monde à venir. 
« Éternel, souviens-toi de David, de toutes ses peines ! 

Il jura à l’Éternel, il fit ce vœu au puissant de Jacob : Je 
n’entrerai pas dans la tente où j’habite, je ne monterai pas 
sur le lit où je repose, je ne donnerai ni sommeil à mes yeux, 
ni assoupissement à mes paupières, jusqu’à ce que j’aie 
trouvé un lieu pour l’Éternel, une demeure pour le puissant 
de Jacob » (versets 1 à 5). Lorsque David ramena l’arche à 
Jérusalem, il savait qu’elle avait besoin d’une habitation. Cette 
arche est une représentation du trône de Dieu et c’est de là 
que Dieu parlait à Israël. David était passionné par ce projet !

L’arche résidait dans une tente. Le désir de David de 
construire un temple fut d’abord inspiré par le fait qu’il 
voulait un lieu plus permanent et plus illustre pour que 
l’arche y repose (1 Chroniques 17 : 1-2).

Nous avons une maison de Dieu sur Terre aujourd’hui. 
C’est dans cette maison royale qu’Il habite en Esprit. Il s’agit 
de Sa maison sur Son campus. Il l’a construite ! Elle est très 
importante pour Lui en raison de tout ce qui s’y fait. 

L’Église de Philadelphie de Dieu est Son Église. Il 
accomplit tout par cette Œuvre en vivant en nous. Sans Dieu, 
nous ne pouvons rien faire, mais nous devons travailler très 
dur pour remplir notre rôle. 

M ê m e  s i  u n  b â t i m e n t  é t a i t 
entièrement fait d’or, il serait sans 
valeur — à moins que Dieu ne l’ait 
construit. Il ne serait même pas 
comparable à ce que nous avons sur le 
campus de Dieu. 

E t  c e t t e  c o n s t r u c t i o n  f u t 
rendue possible par le peuple de 
Dieu. Dans le hall de l’Auditorium 
Armstrong, nous avons l’inscription 
que Herbert  W.  Armstrong avait 
fait  installer dans l ’Auditorium 
Ambassador. On peut y lire ce qui 
suit : « Auditorium Armstrong, rendu 
possible par les dons de l’Église 
de Philadelphie de Dieu, dédié à 
l’honneur et à la gloire du grand Dieu. » 
Tout le peuple de Dieu a investi dans 
cette maison. C’est ainsi qu'elle fut 
construite ! Nous y avons consacré 
25  millions de dollars. Et quelle 
bénédiction que cette maison !

Dieu se préoccupe vraiment de 
notre attitude à l’égard de cette maison. 
Qu’est-ce qu'elle signifie pour vous ? 
Faisons-nous dans cette maison ce que 
nous devrions faire ? 

Les Laodicéens tournèrent le dos à la 
maison de Dieu. Joseph Tkach déclara 
aux membres de l’Église après la mort 
de M. Armstrong : Nous ne devrions pas 
l’appeler la maison de Dieu – appelez-la 

simplement l’auditorium. J’ai entendu cela de mes propres 
oreilles ! Regardez ce qui se passa dans sa vie et dans celle 
de son fils. Ils avaient honte de Dieu et de ce qu’Il faisait, et 
ils commencèrent à perdre Dieu dans leur vie. Quelle crise ! 
Quelles terribles malédictions leur sont arrivées. Nous devons 
nous souvenir de cet exemple afin de ne jamais commettre la 
même erreur. 

DÉDICACE DU TEMPLE
« Lève-toi, Éternel, viens à ton lieu de repos, toi et l’arche 
de ta majesté ! Que tes sacrificateurs soient revêtus de 
justice, et que tes fidèles poussent des cris de joie ! À 
cause de David, ton serviteur, ne repousse pas ton oint ! » 
(Psaumes 132 : 8-10). 

Ces versets sont presque identiques à 2 Chroniques 6 : 41-42. 
Pourquoi cet auteur (probablement Salomon) répète-t-il 
ce qui est rapporté dans 2 Chroniques ? Ce qui est écrit 
dans le Psaume 132 est une excellente annonce publicitaire 
pour 2 Chroniques 6. Il vous renvoie à ce chapitre d’une 
manière percutante.

Réfléchissez à la manière dont cela peut amplifier votre 
étude personnelle de la Bible. Lorsque des versets comme 
ceux-ci sont répétés, vous devez vous arrêter et réfléchir 

DEUX  
PSAUMES 
QUI  
VOUS  
FONT
VOUS  
ARRÊTER  
ET RÉFLÉCHIR
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et demander pourquoi l’auteur fit cela. Pour développer 
véritablement cette idée, il faut aller au-delà des psaumes.

La lecture de 2 Chroniques 6 élargira le Psaume 132 dans 
votre esprit. Cela enrichira votre vie spirituelle et vous 
aidera à grandir.

2 Chroniques 6 relate la dédicace du temple. Lors d’une 
cérémonie publique, Salomon dit à Dieu : « Et moi, j’ai bâti 
une maison qui sera ta demeure, un lieu où tu résideras 
éternellement ! » (verset 2). Il rappela les promesses faites 
par Dieu à son père, David, notamment la phrase suivante : 
« Seulement, ce ne sera pas toi qui bâtiras la maison ; mais 
ce sera ton fils, sorti de tes entrailles, qui bâtira la maison 
à mon nom  » (verset  9). 
« L’Éternel a accompli la 
parole qu’il avait prononcée. 
Je me suis élevé à la place 
de David, mon père, et je 
me suis assis sur le trône 
d’Israël,  comme l ’avait 
annoncé l’Éternel, et j’ai 
bâti la maison au nom de 
l’Éternel, le Dieu d’Israël » 
(verset 10). 

La prière de consécration 
de Salomon commence 
au verset  13.  Ce fut un 
é v é n e m e n t  m a r q u a n t 
que ceux qui en furent 
les témoins n’oublièrent 
c e r ta i n e m e nt  j a m a i s   ! 
S a l o m o n  a c c o m p l i t 
vraiment quelque chose de spectaculaire sur le plan spirituel. 

Au verset 20, Salomon pria : « Que tes yeux soient jour et 
nuit ouverts sur cette maison, sur le lieu dont tu as dit que 
là serait ton nom ! Écoute la prière que ton serviteur fait en 
ce lieu. » Il en va de même aujourd’hui : les yeux de Dieu sont 
sur Sa maison, l’Auditorium Armstrong, jour et nuit ! Dieu 
veille vraiment sur cette maison. Il veut savoir ce que nous 
faisons, et Il en tient compte ! 

Salomon continua ainsi   :  «   Daigne exaucer les 
supplications de ton serviteur et de ton peuple d’Israël, 
lorsqu’ils prieront en ce lieu ! Exauce du lieu de ta demeure, 
des cieux, exauce et pardonne ! » (verset 21). C’est ainsi que 
nous devrions penser à la maison de Dieu aujourd’hui. Il 
entend les prières de Son peuple !

« Exauce-le des cieux, du lieu de ta demeure, et pardonne ; 
rends à chacun selon ses voies, toi qui connais le cœur de 
chacun... » (verset 30). Dieu connaît le cœur de chaque 
membre de Son Église — et de chaque personne sur Terre. 

Dans sa prière de dédicace de l’Auditorium Ambassador, 
M. Armstrong pria ce qui suit : « Je te demande de bénir ceux 
qui y entrent. » Il demanda cela pour la maison de Dieu dans 
l’ère philadelphienne, mais Dieu honore toujours les mots de 
M. Armstrong pour nous aujourd’hui. Nous relisons sa prière 
de dédicace tous les six mois à l’Auditorium Armstrong.

M. Armstrong poursuivit : « Je te demande de bénir tous 
ceux qui donneront des sermons ou des études bibliques 
depuis cette plateforme. Je te demande de bénir toutes les 
personnes qui viendront ici et d’ouvrir leurs oreilles et leur 
esprit à ce qui leur sera prêché dans ce bâtiment. Puisse-t-il 
être une source d’inspiration pour tous ceux qui y entrent. » 
Nous faisons la même prière pour ceux qui entrent dans 
l’Auditorium Armstrong aujourd’hui.

La dernière moitié du verset 33 se lit comme suit  : 
« afin que tous les peuples de la terre connaissent ton nom 
pour te craindre, comme ton peuple d’Israël, et sachent que 
ton nom est invoqué sur cette maison que j’ai bâtie ! » Cette 

maison est appelée du nom 
de Dieu ! Quel péché que de 
lui donner un autre nom, 
ou de ne pas l’appeler la 
maison de Dieu ! C’est une 
attitude terrible. Il s’agit 
de la maison de Dieu ! Et 
Il a Ses yeux sur elle jour et 
nuit. 

David voulait construire 
ce temple pour l’arche, la 
représentation du trône de 
Dieu dans les cieux. L’Esprit 
de Dieu habite aujourd’hui 
dans Sa maison. J’espère 
que si vous n’en avez pas 
fait le tour, vous ferez une 
visite de ce bâtiment – il est 
véritablement fascinant. 

Cette maison royale est bien plus riche que vous ne le pensez. 
Dieu nous a vraiment bénis !

REGARDEZ AU-DELÀ DES PSAUMES
2 Chroniques 6 se termine par ces versets reproduits dans 
le Psaume 132 : « Maintenant, ô mon Dieu, que tes yeux 
soient ouverts, et que tes oreilles soient attentives à la 
prière faite en ce lieu ! Maintenant, Éternel Dieu, lève-toi, 
viens à ton lieu de repos, toi et l’arche de ta majesté ! Que 
tes sacrificateurs, Éternel Dieu, soient revêtus de salut, et 
que tes bien-aimés jouissent du bonheur ! Éternel Dieu, ne 
repousse pas ton oint, souviens-toi des grâces accordées à 
David, ton serviteur ! » (versets 40-42). 

Le verset 41 illustre ce que nous ferons dans le futur. Nous 
serons « revêtus de salut ». Et lorsque nous serons nés dans 
la Famille de Dieu, nous jouirons vraiment du bonheur ! Dieu 
voit déjà l’accomplissement de cette époque glorieuse.

Le Psaume 132 : 16 l’exprime de cette manière : « Je 
revêtirai de salut ses sacrificateurs, et ses fidèles 
pousseront des cris de joie.  » Lorsque nous serons 
glorifiés et que nous deviendrons des êtres spirituels, nous 
pousserons des cris de joie ! Imaginez ce que sera cette 
période de joie éternelle. Nous en avons un avant-goût 
chaque année lors de la Fête des Tabernacles.
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« Là j’élèverai la puissance de David, je préparerai une 
lampe à mon oint » (verset 17). Cela fait référence à la lampe 
à sept branches dans le temple. Les sept époques de l’Église 
de Dieu ont la lumière parce que Dieu la leur donne. Et nous 
transmettons à notre tour cette lumière au monde. Tout 
découle de la maison royale de Dieu. 

Dieu est un véritable maître dans l’art de nous enseigner ! 
Il désire de tout cœur éduquer Son peuple. Nous voyons 
cela tout au long de l’année, et surtout durant la Fête 
des Tabernacles, où nous nous rassemblons tous pour 
être enseignés. Dieu prépare de nombreuses heures de 
messages pour nous. Nous venons pour compléter notre 
compréhension, pour grandir dans les pensées de Dieu et 
nous laisser guider par Lui. Si vous venez à la Fête avec un 
dé à coudre, Dieu le remplira. Mais si vous venez avec un 
tonneau ou une baignoire, il les remplira aussi ! Tout ce que 
vous apportez, peu importe le degré de votre faim et soif, 
Dieu le remplira ! 

L’étude de 2 Chroniques 6:40-42 en parallèle avec 
le Psaume 132 aura un impact sur vous qui ne vous 
serait pas accessible si vous ne sortiez pas du psaume. 
2 Chroniques 6 contient tant d’informations, et cela s’ajoute 
considérablement à ce que Salomon enregistra dans le 
Psaume 132. Vous vous souviendrez toujours de ce psaume 
et serez ému et touché par lui. Rassemblez ces passages, et 
il est probable qu’après cela, aucun d’eux ne sera jamais le 
même dans votre vie. 

Lorsque des écritures sont répétées, c’est la façon que Dieu 
a de nous dire : Hé ! Analysez cela de plus près ! C’est de la 
publicité croisée ! Lorsque vous faites cela, ce psaume, ou tout 
psaume que vous étudiez, aura plus de signification pour vous 
que jamais auparavant ! C’est ce que nous attendons de ces 
psaumes. 

Cette « annonce publicitaire » dans le Psaume 132 peut 
aider les gens à éviter la Grande Tribulation, le pire moment 
de souffrance jamais connue. Ce moment arrive bientôt – et 
l’apothéose de notre récompense est également juste devant 
nous !

• PSAUME 113 •
« Louez l’Éternel ! Serviteurs de l’Éternel, louez, louez le 
nom de l’Éternel » (Psaume 113 : 1). Trois fois dans un seul 
verset, la louange est mentionnée – et cinq fois dans ce court 
psaume de neuf versets. Oh, comme Dieu aime cela !

Plus nous connaissons Dieu et comprenons qui Il est, plus 
nous le louerons et le remercierons. Dieu veut que nous le 
louions pour notre propre bonheur ! Comprendre cela nous 
aide vraiment à grandir spirituellement. Les grands hommes 
de la Bible savaient louer Dieu. 

« Que le nom de l’Éternel soit béni, dès maintenant et à 
jamais ! Du lever du soleil jusqu’à son couchant, que le nom de 
l’Éternel soit célébré ! » (versets 2-3). Du lever au coucher du 
soleil, vous devriez louer Dieu. Ce n’est pas naturel. On ne voit 
pas trop de cela dans le monde. C'est une façon de penser – un 

mode de vie ! Il s’agit d’adopter les pensées mêmes de Dieu. 
Ces versets nous apprennent comment louer Dieu. 

« L’Éternel est élevé au-dessus de toutes les nations, sa gloire 
est au-dessus des cieux. Qui est semblable à l’Éternel, notre 
Dieu ? Il a sa demeure en haut ; il abaisse les regards sur les 
cieux et sur la terre » (versets 4-6). Qui est semblable à notre 
Dieu ? Pensez à Sa puissance — le Créateur et Souteneur 
de l’univers ! Pourtant, Il est conscient non seulement de 
toutes les majestés du ciel, mais aussi de tout ce qui se trouve 
sur Terre. Il est élevé au-dessus de toutes les nations — et 
cependant, il se soucie profondément de tout ce qui se 
passe ici.

« De la poussière il retire le pauvre, du fumier il relève 
l’indigent, pour les faire asseoir avec les grands, avec les 
grands de son peuple » (versets 7-8). La marge nous renvoie 
ici à 1 Samuel 2 : 8. Même des personnes de mentalité 
charnelle peuvent voir que le psalmiste nous ramène ici 
à la prière extraordinaire et à la prophétie de la mère de 
Samuel, Anne.

Ce que déclara Anne ici est identique ! La version King 
James traduit « nécessiteux » par « mendiant », mais il s’agit 
exactement du même mot hébreu. Il prend les personnes 
les plus humbles sur Terre et les élève directement dans les 
hautes sphères de Son plan transcendant ! Anne poursuivit 
en disant qu’Il les fera « s’asseoir avec les grands. Et il leur 
donne en partage un trône de gloire ; car à l’Éternel sont les 
colonnes de la terre, et c’est sur elles qu’il a posé le monde. » 
Ouah ! 

Ces piliers sont le peuple de Dieu aujourd’hui. Dieu va 
placer le monde sur nos épaules ! Comme c’est palpitant ! 
Nous devons nous tenir ensemble, comme des piliers dans 
un bâtiment, et travailler ensemble avec Dieu, ou nous ne 
pourrons pas faire grand-chose.

Anne délivra une prophétie extrêmement impressionnante ! 
Je crois que le chapitre 4 de mon livre Les anciens 
prophètes, « Anne : L’origine des collèges de 
Samuel », est l’un des meilleurs et des plus 
intéressants chapitres que j’aie jamais écrits. 
C’est de la révélation dont nous avons vraiment 
besoin. Étudiez-le attentivement ; il montre où en 
est l’Œuvre de Dieu aujourd’hui. 

L’auteur du Psaume 113 fait la publicité 
de la prophétie d’Anne ! Si vous souhaitez 
approfondir votre louange à Dieu, l’auteur 
du Psaume  113 vous indique où aller pour apprendre 
comment. En réalité, c’est Dieu  qui nous dirige vers 
cela pour un exemple exceptionnel de louange à Dieu ! 
Comparez et étudiez ces versets dans le Psaume 113 et dans 
1 Samuel 2. Anne savait comment louer Dieu, et nous devons 
apprendre d’elle.

« MÈRE JOYEUSE DES ENFANTS »
Psaume 113 : 9 renvoie également à 1 Samuel 2 : « Il donne 
une maison à celle qui était stérile, il en fait une mère 
joyeuse au milieu de ses enfants. Louez l’Éternel  !  » 
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Nous lisons un langage similaire au verset  5 de la 
prophétie d’Anne.

De quoi parle Dieu ici   ? Il  nous donne une vue 
d’ensemble : les saints premiers fruits de Dieu doivent 
devenir une mère joyeuse d’enfants par milliards ! Comment 
peut-on concevoir cela ? Il faut beaucoup d’études et de 
prières pour comprendre cela. Vous devez chercher et 
rechercher diligemment Dieu.

Comprenez ceci : ce verset concerne le peuple de Dieu 
aujourd’hui. Il s’agit de nous préparer à être la mère de 
milliards d’enfants. 

Comment pourrions-nous remplir un tel rôle à moins 
que Dieu ne nous ait éduqués ? Pour remplir cet appel, il 
nous faut une éducation au-delà de notre imagination. C’est 
la raison pour laquelle nous sommes appelés aujourd’hui : 
pour être éduqués. Et c’est pourquoi nous assistons à la Fête 
des Tabernacles chaque année. 

C’est ce qu’Herbert W. Armstrong s’efforça de faire 
comprendre aux membres de l’Église universelle de Dieu. Ils 
pensaient qu’ils étaient là simplement pour entrer dans le 
Royaume de Dieu. Ce n’est pas du tout la raison pour laquelle 
nous sommes appelés ! Nous sommes ici pour nous préparer 
à être une mère – une mère aimante pour tous ces enfants 
que Dieu appellera et amènera dans Sa Famille ! 

Ces personnes auront besoin d’une rééducation profonde. 
Il faudra beaucoup de temps pour désapprendre ce qu’ils 
auront appris dans le monde de Satan ; dans de nombreux 
cas, ils seront devenus incroyablement corrompus et 
mauvais. Et nous devrons être une mère aimante qui voudra 
tous les servir. Quelle vision merveilleuse.

Anne déclara : « Ceux qui étaient rassasiés se louent pour 
du pain, et ceux qui étaient affamés se reposent ; même la 
stérile enfante sept fois, et celle qui avait beaucoup d’enfants 
est flétrie (1 Samuel 2 : 5). Il s’agit d’une prophétie. Anne 
présagea les sept époques de l’Église de Dieu, mais beaucoup 
d’enfants sont faibles et impossibles à instruire. Cela la 
bouleversa vraiment. 

Tout cela se trouve dans les anciens prophètes, livres 
prophétiques de l’Ancien Testament qui sont spécifiquement 
pour notre époque aujourd’hui (demandez mon livre gratuit 
Les Anciens prophètes : Comment devenir roi.)

L’EXEMPLE D’ANNE
Quel exemple Anne nous a-t-elle donné à suivre ! C’est l’un 
des meilleurs de la Bible. 

Israël venait à peine de sortir de la période des 
Juges, la période la plus sanglante qu’ait jamais connue 
Israël.  «   Chacun faisait  ce qui  lui  semblait  bon  » 
(Juges 21 : 25) – tout comme Israël et les Laodicéens le font 
aujourd'hui. Le sacrificateur Élie était corrompu, ses fils 
l’étaient également, et ils profitaient des gens. C’est un 
spectacle d’épouvante. 

Puis vint une femme qui voyait la crise en Israël – elle 
était horrifiée par ce qui se passait – et cherchait un moyen 
d’aider à changer les choses ! 

Elle demanda donc à Dieu un fils.  Elle désirait 
désespérément un enfant, comme toutes les femmes encore 
sensées. Mais elle souhaitait spécifiquement un petit garçon 
qu’elle pourrait consacrer à Dieu. 

Dieu lui fit attendre assez longtemps avant qu’elle puisse 
avoir un enfant. Il ferma Lui-même son utérus. C’était une 
situation difficile, mais Il fit cela parce qu’Il voyait le potentiel 
chez cette femme. Il la testa plus que d’autres femmes.

Elle était stérile comme beaucoup des époques de l’Église 
au sujet desquelles elle prophétisa. Certaines d’entre elles 
étaient faibles et stériles. Elles ne servaient pas Dieu et 
ne produisaient pas la Famille qu’elles auraient dû. Cela 
préoccupe Dieu, et devrait aussi nous préoccuper. Voyez les 
choses terribles qui se passent dans cette dernière ère de 
l’Église de Dieu ! 

Anne se rendit au tabernacle à Silo et y pria, implorant Dieu. 
Elle dit à Dieu : Si tu me donnes un fils, alors je te le donnerai 
tous les jours de sa vie (1 Samuel 1 : 11). C’était son objectif !

Dieu entendit cette prière et lui donna un fils. Anne forma 
ensuite ce garçon du mieux qu’elle put. Elle savait comment 
éduquer un enfant. Elle donna à son fils un merveilleux 
exemple de louange à Dieu. Elle contribua beaucoup à ce 
qu’il devienne prophète ! 

Elle déclara à son mari qu’elle allait laisser leur fils 
au tabernacle « afin qu’il soit présenté devant l’Éternel et 
qu’il reste là pour toujours » (verset 22). Quelle intensité 
spirituelle ! Comme cette femme était clairvoyante. Elle 
souhaitait vraiment consacrer son fils à Dieu. Elle se 
rendait compte qu’Israël avait traversé une longue période 
de pauvreté spirituelle, et elle voulait ardemment aider 
à changer cela. C’était une motivation essentielle dans la 
manière dont elle éleva Samuel.

L’exemple d’Anne est l’un des plus grands exemples dans 
la Bible d’une personne qui louait Dieu et démontrait ensuite 
des actions qui faisaient l’éloge de Dieu. Ce n’était pas juste 
dans sa tête. Elle dédia son fils à Dieu et tint ensuite sa 
promesse. 

Anne emmena Samuel au tabernacle à Silo et l’y laissa. 
Même après cela, elle se rendait sans cesse à cet endroit 
particulier. Elle restait très consciente de ce qu’il apprenait. 
Elle prenait des nouvelles de Samuel afin de s’assurer qu’elle 
remplissait continuellement son rôle dans l’éducation de son 
fils. Elle voulait rendre ce fils si spécial qu’il pourrait 
aider à ramener Israël à Dieu. Tout cela est enregistré 
dans les anciens prophètes, et s’adresse principalement à 
nous en cette dernière heure.

Trop souvent, nous ne réalisons pas le potentiel de nos 
enfants. Nous ne pouvons pas nous permettre de faire cette 
erreur. Nous devons tous nous efforcer d’enseigner à nos 
enfants à donner le meilleur d’eux-mêmes. Bien entendu, 
nous ne pouvons pas les forcer à marcher dans la voie de 
Dieu ; s’ils choisissent un autre chemin, nous ne pouvons pas, 
en définitive, les arrêter. Mais nous pouvons certainement 
apprendre de la diligence d’Anne dans la formation de 
Samuel et de son exemple en matière d’éducation des 
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enfants. Elle est l’un des meilleurs exemples d’éducation 
des enfants dans la Bible !

Les grandes nations se construisent en élevant bien les 
enfants et en faisant tout ce que l’on peut pour les consacrer 
à Dieu. 

La tradition dit que Samuel n’avait que 13 ans lorsque Dieu 
lui apparut pour la première fois. Samuel dut grandir vite. 
Très vite, il fut en mesure de ramener une vie spirituelle et 
une vision prophétique dans le tabernacle. Nos adolescents 
peuvent tirer une grande leçon de cela. 

Quelle mère pour préparer un enfant à cela ! Elle éleva 
un prophète ! 

Oui, il  s’agissait d’un cas particulier, et nous ne 
pouvons pas tous être à la hauteur de cet objectif, mais 
nous pouvons certainement laisser Dieu nous donner 
toute la puissance qu’Il est prêt à nous donner pour 
faire de notre mieux afin de produire des enfants qui 
dépendent de Dieu.

Samuel avait un très bon 
père, mais il faut dire que 
sa mère est celle qui brille 
véritablement dans cet 
exemple. Quelle femme ! 
Ce qu’elle fit devrait attirer 
notre attention.

A n n e  j o u a  u n  r ô l e 
i m p o rta nt  d a n s  l e  f a i t 
que Samuel établit  par 
l a  su i te  tro i s  c o l l ège s . 
Nombreux sont ceux qui 
appellent Samuel le père 
d e  l a  p ro p h é t i e  p a rc e 
qu’ i l  i n s t i tut i o n n a l i s a 
l a  p r o p h é t i e .  C ’e s t  c e 
q u e  f a i t  l ’ Œ u v r e  d e 
Dieu aujourd’hui. Nous 
institutionnalisons la 
prophétie et proclamons 
au  m o n d e  e x a c t e m e nt 
ce qui s’en vient et leur 
donnons l’occasion de se 
repentir et de se donner à Dieu.

Lorsque Anne compris ce que Dieu faisait, elle pria 
une prière remarquable. Elle devait être une prophétesse 
puisque Dieu ne révèle la vérité qu’à Ses apôtres et 
prophètes. Juste là à Silo, Anne délivra un psaume de 
prière de prophétie. Il me semble qu’il s’agit de l’une 
des prophéties les plus profondes de la Bible. Et elle est 
remplie de louanges ! Étudions 1 Samuel 2 de manière 
plus détaillée.

LA PRIÈRE D’ANNE
La prière d’Anne n’occupe que 10 versets. Si vous voulez vous 
intéresser à ce sujet de la louange à Dieu, ces versets ont 
beaucoup à vous apprendre ! C’est ce que nous voulons tous ! 

« Anne pria, et dit : Mon cœur se réjouit en l’Éternel, ma 
force a été relevée par l’Éternel ; ma bouche s’est ouverte 
contre mes ennemis, car je me réjouis de ton secours. 
Nul n’est saint comme l’Éternel  ; il n’y a point d’autre 
Dieu que toi ; il n’y a point de rocher comme notre Dieu » 
(1 Samuel 2 : 1-2). Quelle louange ! Quel exemple Samuel 
avait-il dans sa maison et dans le tabernacle. 

« Ne parlez plus avec tant de hauteur ; que l’arrogance 
ne sorte plus de votre bouche ; car l’Éternel est un Dieu qui 
sait tout, et par lui sont pesées toutes les actions. L’arc des 
puissants est brisé, et les faibles ont la force pour ceinture » 
(versets 3-4). 

Les Juifs lisent encore ce passage pendant le jour des 
Trompettes. Il s’agit d’un bon message pour la Fête des 
Trompettes ! Et Dieu le révéla à Anne. On ne trouve pas 
beaucoup d’exemples de ce genre dans la Bible. Nous 
devons en apprendre davantage et réaliser à quel point 
cela ajoute au Psaume 113.

«   C e u x  q u i  é t a i e n t 
rassasiés se louent pour 
du pain, et ceux qui étaient 
affamés se reposent ; même 
la stérile enfante sept fois, 
et celle qui avait beaucoup 
d ’e n f a n t s  e s t  f l é t r i e   » 
(verset 5). Anne vit ce qui 
arriverait aux sept ères de 
l’Église dans le Nouveau 
T e s t a m e n t  ( Z a c h a r i e 
3-4 ; Apocalypse 2-3). Elle 
mentionna spécifiquement 
la dernière ère, juste avant 
le retour du Christ. 

Anne possédait une vue 
d’ensemble formidable de 
l’histoire et des prophéties. 
Elle vit à travers les sept 
ères de l’Église jusqu’au 
retour de Jésus-Christ. 
Elle comprenait le sens 
du jour des Trompettes. Et 

elle vit tout cela à la fin de la période des juges, lorsque 
le haut sacrificateur et sa famille étaient corrompus et 
abusaient des gens avec l’autorité de Dieu ! C’est vraiment 
remarquable !

« L’Éternel fait mourir et il fait vivre. Il fait descendre 
au séjour des morts et il en fait remonter » (verset 6). Dieu 
amène les gens à la tombe. Mais comme Anne le déclara, Il 
ressuscite aussi. Lorsque Jésus-Christ était avec les Juifs, Il 
pleura parce qu’ils ne comprenaient pas cela (Jean 11). Ils ne 
comprenaient pas qu’Il puisse ressusciter quelqu’un. Mais 
le Christ est la résurrection. Il ressuscite les morts ; Il 
l’a déjà prouvé. Il s’apprête à ressusciter des milliards de 
personnes !

Anne est l’un des plus grands 
exemples de la Bible d’une  

personne qui louait Dieu et 
démontra ensuite des actions qui 

faisaient l’éloge de Dieu.

Voir DEUX PSAUMES page 15 » 
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Mille ans avant la première venue du Christ, le prophète David exprimait  
son excitation, sa joie et son désir intense pour Son retour glorieux !
Par Joel Hilliker

DÉSIRER LE ROYAUME 
DE DIEU — EN POÉSIE

L es psaumes du Roi David sont une mini-Bible. 
Ils traitent de thèmes tels que la loi, l’histoire, 
la poésie, l’évangile, la vie chrétienne  –  et 
la prophétie  ! Oui, David était un prophète 
(Actes 2 : 29-31). Et beaucoup – la plupart – de 

ses prophéties portent sur la seconde venue de Jésus-Christ. 
La première venue de Dieu sur Terre  —  en tant 

qu’être humain, un descendant du roi David (Jean 1 : 1-14 ; 
Marc 12 : 35-37) — n’arriverait pas avant 1 000 ans. Et la 
Seconde Venue de Jésus-Christ — en tant qu’Être divin 
glorifié — n’arriverait pas avant 2 000 ans après cela. Malgré 
cela, 3 000 ans avant que cela ne se produise, David pensait 
au retour du Christ.

En réalité, lorsque l’on parcourt les Psaumes, on se rend 
compte qu’il y pensait tout le temps ! David attendait avec 
impatience le moment, bien après la fin de sa vie physique, 
où il pourrait personnellement regarder Dieu en action.

La venue de Jésus-Christ dans le but d’établir le Royaume 
de Dieu et de conquérir et gouverner toutes les nations 
est représentée par les jours saints bibliques de Dieu, en 
particulier la Fête des Trompettes – célébrée par David, par le 
Christ et par l’Église de Dieu aujourd’hui. Ce jour saint et ces 
psaumes nous renvoient à la seule et unique véritable solution 
aux maux, aux injustices et à la souffrance dans le monde. 

C’est pourquoi les vrais chrétiens célèbrent les jours 
saints de Dieu, pourquoi nous lisons et recherchons les 

Psaumes avec tant de ferveur, et pourquoi nous prions « Que 
ton reigne vienne » chaque jour comme Christ l’instruisit 
(Luc 11 : 2). De cette manière, nous sommes comme le roi 
David, dont les écrits révèlent qu’il avait véritablement Que 
ton royaume vienne en perspective.

• PSAUME 2 •
Écrit par David (voir Actes 4 : 25-26), ce psaume commence 
par une représentation féroce des rois et des dirigeants de 
ce monde luttant contre Dieu et résistant à Son autorité sur 
eux. Lisez les trois premiers versets. 

Les gouvernements des hommes ont causé de la misère 
depuis des millénaires. Ils s’apprêtent désormais à plonger 
le monde dans sa pire tribulation jamais connue. Les gens 
souffrent des conséquences de leurs propres péchés et 
rébellions. Des milliards d’entre eux souffrent ; des centaines 
de millions sont en train de mourir. Pourtant, les êtres 
humains refusent de reconnaître qu’il y a un lien de cause 
à effet, et refusent de se repentir et de se tourner vers Dieu. 
Ils continuent à essayer d’improviser leurs propres solutions 
égoïstes et matérielles, blessant, opprimant et tuant les 
autres dans le processus. L’incorrigibilité de l’homme 
n’a jamais été aussi facile à voir, et elle s’apprête à devenir 
encore plus frappante.

David décrivit de façon frappante la rébellion arrogante 
et obstinée de l’humanité contre Dieu. Mais il imaginait le 

Julia Goddard/vision royale
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moment où les nations et leurs dirigeants reconnaîtraient 
soudainement le fait qu’il existe une puissance bien 
plus grande qu’eux ! Tout au long de ses psaumes, David 
développe souvent ce thème de l ’abaissement des 
hommes orgueilleux.

La Fête des Trompettes marque le tournant. Le 
problème est gouvernemental  —  plus précisément, 
l e  f a i t  que  l e s  être s  hu m a i n s  s o nt  i n c ap ab les  d e 
gouverner correctement d’autres êtres humains. Le 
Psaume 2 parle d’un réel changement révolutionnaire 
en ce qui concerne les gouvernements.

« C’est moi qui ai oint mon roi sur Sion, ma montagne 
sainte ! Je publierai le décret ; l’Éternel m’a dit : Tu es mon 
fils ! Je t’ai engendré aujourd’hui » (versets 6-7).  Ceci est en 
réalité une prophétie concernant la naissance physique de 
Jésus. Le verset 8 prophétise ensuite que ce roi gouvernera 
« les extrémités de la terre ». Cela ne se produisit pas lors 
de la Première venue de Jésus – cela se produira lors de 
Son retour en tant que conquérant et Roi ! « Tu les briseras 
avec une verge de fer, tu les briseras comme le vase d’un 
potier » (verset 9).

David avertit ensuite : « Et maintenant, rois, conduisez-
vous avec sagesse ! Juges de la terre, recevez instruction ! 
Servez l’Éternel avec crainte, et réjouissez-vous avec 
tremblement » (versets 10-11). « David met les dirigeants de 
ce monde en garde : Votre règne touche à sa fin — tournez-
vous vers Dieu dans l’humilité et faites-Lui confiance, si vous 
voulez avoir de l’espoir ! », le rédacteur en chef de la Vision 
royale, Gerald Flurry, écrit dans son nouveau livre Les 
Psaumes de David et le Psautier de Tara. « Combien ce monde 
a désespérément besoin de dirigeants qui servent Dieu avec 
crainte et tremblent à Sa parole, s’efforçant de ne jamais 
l’enfreindre ! » 

Dieu le Père et Jésus-Christ ne sont pas simplement 
déçus ou courroucés par les gouvernements 
rebelles, pécheurs et autodestructeurs de 
l’humanité : ils se préparent à les remplacer. 
En réalité, il s’agit là de la raison d’être de 
l’unique et véritable Église de Dieu : former 
des rois-sacrificateurs qui aideront le Christ 
à gouverner littéralement la Terre après Son 
Second avènement.

« Ce psaume est largement cité dans 
le Nouveau Testament ! Pourquoi ? Les 
apôtres et les évangélistes aimaient le Psaume 2 parce qu’il 
décrit le moment où le Christ régnera sur le trône de David, et 
où les prémices seront sur ce trône avec Lui ! Cet avenir était 
réel pour ces hommes — pas une fantaisie. Ils en parlaient 
et citaient David à maintes reprises. Est-ce aussi réel pour 
nous ? » (ibid).

À quel point souhaitez-vous aider Dieu à soulager la 
souffrance dans ce monde ? Avec quelle ferveur priez-vous 
« Que ton reigne vienne » chaque jour ? Dans quelle mesure 
vous efforcez-vous de soutenir l’Œuvre de Dieu qui consiste 
à avertir le monde de la direction que prend sa rébellion et à 

lui faire part de l’espoir selon lequel Dieu s’apprête à mettre 
un terme à cette folie ?

Nos problèmes d’aujourd'hui ne peuvent être résolus au 
niveau humain. Le seul espoir est la Seconde venue de Jésus-
Christ dans le but de gouverner toutes les nations. 

• PSAUME 12 •
« Sauve, Éternel ! Car les hommes pieux s’en vont, les fidèles 
disparaissent parmi les fils de l’homme. On se dit des 
faussetés les uns aux autres, on a sur les lèvres des choses 
flatteuses, on parle avec un cœur double. [...] Les méchants 
se promènent de toutes parts, quand la bassesse règne parmi 
les fils de l’homme » (Psaume 12 : 2-3, 9). Tel est notre monde 
aujourd’hui : les hommes de Dieu ont disparu, les fidèles se 
sont volatilisés, tout le monde ment, les vils sont audacieux 
et au pouvoir. 

Pas étonnant que David ait commencé par dire Sauve, 
Éternel ! Et Dieu va aider. Voici Sa promesse : « Que l’Éternel 
extermine toutes les lèvres flatteuses, la langue qui discourt 
avec arrogance, ceux qui disent : Nous sommes puissants par 
notre langue, nous avons nos lèvres avec nous ; qui serait 
notre maître ? » (versets 4-5).

Quelle description parfaite des personnes arrogantes 
qui remplissent la société de haut en bas et croient qu’elles 
peuvent mentir pour échapper à chaque problème ! « Elles 
ne se sentent pas responsables ; elles ne reconnaissent 
aucune puissance supérieure », écrit M. Flurry (ibid). 
Romains 10 : 3 décrit des personnes étant ignorantes de la 
justice de Dieu et résistantes à cela, et peinant à établir leur 
propre justice. Dans le monde d’aujourd’hui, il est devenu 
«  juste » d’arrêter de manger du bœuf pour réduire le 
changement climatique, de faire des émeutes pour la justice 
raciale, d’ouvrir nos frontières à l’immigration illégale, 
d’encourager nos enfants au transgenrisme ! Ces gens sont 

ignorants de la justice de Dieu et ne désirent 
absolument pas se soumettre à quoi que ce 
soit ! Comment Dieu peut-Il les corriger ?

La première tribulation mondiale fut 
le Déluge. Dieu noya le monde entier à 
l’exception de huit personnes parce que 
l’humanité était irréversiblement mauvaise ! 
Mais malheureusement, même avec ce 
terrible châtiment récent, il ne fallut que 
très peu de temps aux générations suivant 

Noé pour se rassembler et concentrer leurs énergies sur la 
construction d’une tour de défiance. Ils préféraient faire cela 
que d’être enseignés par Dieu !

Depuis, l’humanité n’a cessé d’essayer de construire 
des tours de Babel, au sens propre comme au sens figuré. 
L’homme continue de faire confiance à l’homme plutôt qu’à 
Dieu, et est maudit pour cela. 

Ce monde a besoin de faire connaissance avec le vrai 
Dieu ! Les hommes d’hier et d’aujourd’hui vivent leur vie dans 
l’ignorance de leur propre Créateur, l’Être le plus grand et le 
plus puissant de l’univers. Ils sont coupés de Lui, trompés 

Avec quelle 
ferveur  

priez-vous 
« Que ton 

règne vienne » 
chaque jour ?
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et tenus en captivité par le diable. C’était vrai du temps de 
David ; ça l’est encore de nos jours : Nous avons besoin de 
Dieu, pas seulement émotionnellement, mentalement ou 
religieusement mais littéralement, en tant que notre Roi !

C’est ce qu’illustre la Fête des Trompettes, qui représente 
la quatrième étape du plan directeur de Dieu.

Dans ce psaume, David imagine Dieu se levant pour 
remettre les choses en ordre, disant : « Parce que les pauvres 
sont dépouillés, parce que les nécessiteux gémissent, je vais 
maintenant me lever ; [...] je le placerai dans la sécurité 
qu’il désire » (verset 6 ; Version Standard Révisée anglaise). 
Quelle vision percutante David possédait-il ! Quelle foi 
avait-il dans la bonté de Dieu et dans Sa Parole.

Nous pouvons totalement faire confiance à la promesse 
de Dieu de remettre les choses en ordre, car « les paroles 
de l’Éternel sont des paroles pures, un argent éprouvé sur 
terre au creuset, et sept fois épuré » (verset 7). C’est la base 
de notre confiance dans la Seconde venue.

• PSAUME 11 •
David connut une vie difficile et troublée. Sa vie était 
souvent en danger. Il écrivit le Psaume 11 à propos d’un tel 
moment. Les gens autour de lui n’avaient pas de foi, mais 
il était résolu : «C’est en l’Éternel que je cherche un refuge. 
Comment pouvez-vous me dire : Fuis dans vos montagnes, 
comme un oiseau ? » (verset 1). 

Notez de nouveau la vision brillante que David avait du 
Dieu vivant ! « L’Éternel est dans son saint temple, l’Éternel 
a son trône dans les cieux ; ses yeux regardent, ses paupières 
sondent les fils de l’homme. [...] Il fait pleuvoir sur les 
méchants des charbons, du feu et du soufre ; un vent brûlant, 
c’est le calice qu’ils ont en partage » (versets 4, 6). Ici, comme 
dans de nombreux autres psaumes, il souligne que Dieu est 
là, veillant sur tous les maux, et qu'Il agira ! 

Même lorsque les conditions pour David se détériorèrent 
et que Dieu n’avait pas encore agi pour l’aider, David 
s’accrochait à cette promesse, la même promesse que nous 
célébrons lors de la Fête des Trompettes.

• PSAUME 94 •
Ce psaume n’est pas attribué à David, 
mais il  est écrit dans le même esprit 
de quête de protection divine contre 
l e s  m é c h a nt s  et  d e  j uge m e nt  à  l eu r 
encontre. Il commence par un vibrant 
appel à Dieu pour qu’Il exerce Sa vengeance sur le 
mal de ce monde  : «  Dieu des vengeances, Éternel  ! 
Dieu des vengeances, parais ! Lève-toi, juge de la terre ! 
Rends aux superbes selon leurs œuvres ! » (versets 1-2).

Vient ensuite une question que le peuple de Dieu se 
pose depuis des milliers d’années : Combien de temps ?  
« Jusques à quand les méchants, ô Éternel ! Jusques à 
quand les méchants triompheront-ils ? Ils discourent, 
ils parlent avec arrogance ; tous ceux qui font le mal se 
glorifient » (versets 3-4). Un esprit juste souffre de voir 

la vanité, l’arrogance et le mal. Et nous, comme David et 
d’autres écrivains bibliques, demandons, Combien de temps 
? Combien de temps les élites malveillantes tromperont-
elles et opprimeront-elles sans subir de conséquences ? 
Combien de temps le marxisme, le racisme, l’homosexualité 
et autres perversions perdureront-ils et triompheront ? 
Combien de temps les saints seront-ils persécutés par 
la société de Satan (verset  5)? Combien de temps les 
gouvernements opprimeront-ils, sans se soucier des 
personnes qu’ils blessent, irréprochables envers quiconque, 
et courageusement ignorants du Dieu du jugement ? 
(versets 6-7). Combien de temps Dieu peut-Il permettre que 
ces péchés perdurent ?

La réponse : plus pour longtemps. « Celui qui a planté 
l’oreille n’entendrait-il pas ? Celui qui a formé l’œil ne 
verrait-il pas ? Celui qui châtie les nations ne punirait-il 
point [...] »(versets 9-10). Dieu voit tout ! Et Il fera quelque 
chose à ce sujet.

Dieu ne prend aucun plaisir dans la mort des méchants, 
mais plutôt dans la destruction de leur méchanceté 
(Ézéchiel 33 : 11). Le jour où Il interviendra et jugera approche 
à grand pas, et ceux qui s’accrochent à leurs péchés seront 
détruits avec eux. 

« Il fera retomber sur eux leur iniquité, il les anéantira 
par leur méchanceté ; l’Éternel, notre Dieu, les anéantira » 
(Psaume 94 : 23). La Fête des Trompettes montre à quel point 
la réprimande de Dieu peut devenir sévère. Il aime tous les 
êtres humains en tant que leur Créateur, et Il les corrigera 
et les châtiera (Hébreux 12 : 6) — et ce, même jusqu’à la 
mort. Les fausses Églises chrétiennes sont incapables 
d’expliquer cela, en grande partie parce que beaucoup 
d’entre elles n’enseignent pas la vérité biblique concernant 
les trois résurrections. Lorsque l’on comprend cela, on 
comprend que Dieu utilisera — et a utilisé tout au long de 
l’histoire — même la mort physique pour nous châtier. Cela 
est également souligné dans la Fête des Trompettes.

• PSAUME 18 •
« Ce psaume est celui d’un puissant guerrier 
spirituel, d’un homme qui savait se laisser 
guider par Dieu dans la bataille  », écrit 
M.   Flurry (ibid). Il s’agit d’un puissant 
exemple de hardiesse divine et de foi. Il est 
également très émouvant de lire ce psaume 
en tant que description prophétique 

inspirante de la perspective du Christ sur la Fête des 
Trompettes alors qu’Il reviendra sur Terre pour exercer le 
jugement !

« Dans ma détresse, j’ai invoqué l’Éternel, j’ai crié à mon 
Dieu ; de son palais, il a entendu ma voix, et mon cri est 
parvenu devant lui à ses oreilles. La terre fut ébranlée et 
trembla, les fondements des montagnes frémirent, et ils 
furent ébranlés, parce qu’il était irrité. Il s’élevait de la 
fumée dans ses narines, et un feu dévorant sortait de sa 
bouche : il en jaillissait des charbons embrasés. Il abaissa 

David écrivit 
avec l’esprit 

du Christ, un 
maître Guerrier.
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les cieux, et il descendit : il y avait une épaisse nuée sous 
ses pieds » (versets 7-10).

David rédigea ces lignes sur la façon dont Dieu l’avait 
délivré des agents mortels du roi Saül. Il n’y avait pas de 
tremblement de terre massif, de fumée ou de feu. Pourtant, 
David considérait l’intervention de Dieu en termes 
dynamiques et épiques — préfigurant le jour, représenté 
par la Fête des Trompettes, où la pleine puissance de Dieu 
serait exposée de manière surnaturelle ! Lorsque Dieu nous 
délivre de nos épreuves, nous devons le reconnaître aussi 
clairement et intensément que David le fit !

« L’Éternel tonna dans les cieux, le Très-Haut fit retentir sa 
voix, avec la grêle et les charbons de feu. Il lança ses flèches et 
dispersa mes ennemis, il multiplia les coups de la foudre et 
les mit en déroute » (versets 14-15). C’est exactement ce qu’Il 
fera en détruisant les armées rebelles de ce monde !

Le Christ est un maître Guerrier et un Commandant 
divin. C’est très émouvant de lire cette phrase comme s’il 
s’agissait de Ses paroles — lors de Sa Deuxième venue : 
« C’est Dieu qui me ceint de force, et qui me conduit dans la 
voie droite » (verset 33). Lors de Sa première 
venue, le Christ fit preuve d’une grande 
humilité et d’une grande soumission à Son 
Père. C’est l’une des plus belles images de la 
Bible. Il possède toujours cette soumission 
et l’aura encore à Son retour ! Il ne fait rien 
d’autre que ce que Son Père Lui donne à 
faire. Le Père est celui qui l’envoie faire la 
guerre à l’humanité rebelle.

«  Il exerce mes mains au combat...  » 
(verset 35). David écrivit ceci : Dieu était Son 
Entraîneur et Commandant. Il le rédigea 
dans l’esprit du Christ. Nous aussi devons 
devenir de puissants guerriers spirituels. Nous avons besoin 
de Dieu pour exercer nos mains au combat !

« Je poursuis mes ennemis, je les atteins, et je ne reviens 
pas avant de les avoir anéantis. Je les brise, et ils ne peuvent 
se relever ; ils tombent sous mes pieds. 

 
Tu me ceins de force 

pour le combat, tu fais plier sous moi mes adversaires » 
(versets 38-40). C’est l’esprit — de David, du Christ, de 
Dieu le Père — dont nous avons besoin dans notre guerre 
spirituelle quotidienne, pour attaquer nos problèmes, nos 
épreuves et nos péchés. Nous avons besoin de l’esprit du Jour 
du Seigneur, de la Fête des Trompettes !

« Réfléchissez profondément à l’esprit audacieux et 
offensif de ce psaume ! » écrit M. Flurry. « Pour gagner 
des batailles, nous ne pouvons pas reculer, être timides 
et lâches. Nous avons besoin de l’esprit du Lion de Juda ! 
(Proverbes 28 : 1). Nous devons exploiter la puissance de 
Dieu, attaquer nos faiblesses, mener le combat contre 
l’ennemi, tirer parti de chaque avantage ! [...] Nous avons 
tous besoin de cet esprit courageux et rempli de foi de 
David dans notre guerre spirituelle — et de cet esprit de 
louange et de gratitude envers Dieu pour les triomphes 
qu’Il nous accorde » (ibid).

Les versets 44 à 51 sont écrits dans cet esprit prophétique. 
Ces versets ne s’appliquent pas à David autant qu’au Christ 
lors de Sa Seconde venue ! Les cœurs des vrais chrétiens 
bondiront de joie en voyant notre Sauveur, notre Roi, notre 
Époux sortir des nuées avec puissance et grande gloire !

• PSAUME 21 •
Voici un psaume glorieux pour le roi. Et il est magnifique de 
penser qu’il est destiné au Roi des rois !

« Éternel ! Le roi se réjouit de ta protection puissante. 
Oh ! Comme ton secours le remplit d’allégresse ! Tu lui 
as donné ce que désirait son cœur, et tu n’as pas refusé 
ce que demandaient ses lèvres. Pause. [...] Sa gloire est 
grande à cause de ton secours ; tu places sur lui l’éclat et la 
magnificence. Tu le rends à jamais un objet de bénédictions, 
tu le combles de joie devant ta face » (Psaume 21 : 2-3, 6-7). 
« Si ces paroles s’appliquent à David, écrit M. Flurry, elles 
préfigurent et concernent en définitive le Roi des rois, qui 
régnera éternellement » (ibid).

Les versets 9 à 13 parlent explicitement du Jour du Seigneur 
: « l’Éternel les anéantira dans sa colère », dit-
il. « Psaume 21 : 9-13 est une illustration de la 
guerre féroce qu’Il mènera lorsqu’Il reviendra 
dans la puissance et la gloire. Tous ceux qui 
auront lutté contre Dieu et Sa voie seront 
écartés afin que le Christ puisse gouverner à 
leur place » (ibid).

« Lève-toi, Éternel, avec ta force ! Nous 
voulons chanter, célébrer ta puissance » 
(verset  14). «  Existe-t-il une vision plus 
inspirante sur laquelle nous pourrions nous 
appuyer ? David aimait le gouvernement 
de Dieu. Il travaillait dur pour utiliser sa 

fonction afin de le mettre en œuvre en Israël. Et il aspirait à 
l’époque où le Roi Lui-même gouvernerait avec force ! Cette 
vision était si réelle pour lui qu’il fut inspiré de la chanter ! » 
(ibid).

La vision de la Seconde venue enflamma véritablement 
l’imagination de David ! Nous devrions tous bâtir davantage 
cet esprit de David — une mentalité « Que ton règne vienne » 
dans notre vie quotidienne.

• PSAUME 19 •
Dans cet hommage à la création spectaculaire de Dieu et aux 
lois par lesquelles elle opère, David incorpore une prophétie 
concernant le retour du Christ : « Leur retentissement 
parcourt toute la terre, leurs accents vont aux extrémités 
du monde, où il a dressé une tente pour le soleil. Et le soleil, 
semblable à un époux qui sort de sa chambre, s’élance dans 
la carrière avec la joie d’un héros ; il se lève à une extrémité 
des cieux, et achève sa course à l’autre extrémité : rien ne se 
dérobe à sa chaleur » (Psaume 19 : 5-7).

M. Flurry explique ces versets dans son nouveau 
livre : « Le soleil est ici le corps ou le symbole le plus 
proéminent illustrant l’éminence de Dieu. Il s’agit d’une 

La vision de la 
Seconde venue 

enflammait 
l’imagination 

de David. Nous 
avons besoin 

de l’esprit 
de David.
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prophétie — une image de la façon dont Jésus-Christ est 
sur le point d’apporter la lumière et la croissance à ce 
monde. La justice remplira la Terre. Tout le monde sera 
touché, tout comme nous le sommes par la lumière du 
soleil physique. Il est possible de sortir par une journée 
ensoleillée et de sentir la chaleur du soleil. Le "soleil de 
la justice" (Malachie 4 : 2) est sur le point de remplir cette 
Terre ! C’est une prophétie que l’on peut voir chaque jour 
dans les cieux ! Le monde entier est sur le point de voir 
cette prophétie s’accomplir. »

Il attire ensuite l’attention sur David comparant le 
soleil à un « époux » au verset 6. « S’il y a un époux, alors 
il doit y avoir une épouse ! » écrit-il. « Il existe un groupe 
de personnes se soumettant à la loi de Dieu et à leur Époux 
ainsi qu’à Sa règle et à Sa direction dans leur vie. » Ce groupe 
sera ressuscité lors de la première résurrection, au même 
dernier son de trompette qui annoncera le retour du Christ ! 
(1 Thessaloniciens 4 : 16). Et c’est alors que nous épouserons 
notre Mari !

• PSAUME 110 •
Voici  une description poétique phénoménale des 
événements se produisant au retour du Christ. (Lisez-en 
plus dans la Vision royale de septembre-octobre 2023, « La 
vision du Père sur la Fête des Trompettes. »)

Cela commence par un coup d’éclat : «  Parole de 
l’Éternel à mon Seigneur  :  Assieds-toi à ma droite, 
jusqu’à ce que je fasse de tes ennemis ton marchepied » 
(Psaume 110 : 1). Il s’agit d’une révélation incroyable que 
Dieu donna à David : elle décrit Dieu le Père parlant 
à Jésus-Christ (le « Seigneur » de David) — dans une 
vision prophétique qui se produirait bien après la vie de 
David, lorsque le Christ viendrait en tant qu’être humain, 
mourrait et serait ressuscité. Le Père anticipe le moment 
où Il pourra envoyer Son Fils une seconde fois. 

C’est ce que ces deux êtres de l’univers anticipent en ce 
moment même ! Dieu est sur le point de signaler à Son Fils le 
moment idéal pour revenir sur Terre, en vue de « dominer 
au milieu de tes ennemis ! » (verset 2). 

Le verset 3 fait référence à des personnes ayant une 
attitude différente : « Ton peuple s’offrira librement, le 
jour où tu rassembleras ton armée ... » (Version Standard 
Révisée anglaise). Ces vrais chrétiens agissent en fonction 
du message de Dieu, se repentent, et Lui remettent leur 
vie avant Son retour. Ce monde mauvais sera forcé de se 
soumettre, mais la véritable Église, en tant qu’Épouse, se 
soumettra joyeusement à son Époux ! 

Ce verset ne dépeint rien de moins que la naissance 
d’êtres divins dans la Famille de Dieu, dont les premiers 
rejoindront le Christ en tant qu’Épouse, revêtue de 
vêtements sacerdotaux (« des ornements sacrés »). La 
belle Épouse du Christ, vêtue de vêtements sacrés, sera 
pour Lui une offrande volontaire et gratuite. Ils naîtront 
dans Sa Famille avec encore plus de joie, d’excitation 
et d’émotion qu’une naissance humaine physique. Ils 
aideront leur Mari à gouverner  —  afin d’amener le 
monde entier dans cette Famille en tant que leurs enfants 
spirituels !

De toutes les nombreuses choses qui se produiront à la 
Seconde venue, quelle est la plus palpitante aux yeux de 
Dieu ? La naissance de Ses enfants dans Sa Famille ! 

La Fête des Trompettes nous donne tant de choses à 
attendre avec impatience : la descente miraculeuse de 
Jésus-Christ sur Terre, Sa conquête contre les armées du 
monde, la fin de la rébellion et de l’oppression de l’homme, 
l’établissement du Royaume de Dieu, et le mariage de Jésus-
Christ avec Son Épouse, en préparation de l’expansion 
massive de la Famille de Dieu.

Les psaumes de David expriment son enthousiasme 
pour cette prophétie : le retour imminent de Jésus-Christ. 
Le Christ est surexcité ! Dieu le Père est surexcité ! Les 
vrais chrétiens sont ravis ! Nous devons simplement ouvrir 
les yeux sur ce que Dieu nous montre : la victoire à venir, la 
justice à venir, le mariage et la Famille à venir !

Comme David, nous devons nous concentrer sur le 
Second avènement de Jésus-Christ et le laisser nous 
rafraîchir, nous inspirer, nous motiver et nous galvaniser. Il 
arrive bientôt !�

Il est merveilleux que Dieu puisse travailler ainsi avec 
les Laodicéens et leur permettre de délivrer un message 
prophétique brûlant au peuple du Saint Empire romain et 
à leurs acolytes.

Voici ce qu’ils chantent à la fille de Babylone : Comprenez 
bien ceci : une grande armée arrive de l’Est, et ils vont vous 
servir comme vous nous avez servi, avec toute la violence et 
la haine que vous avez infligées ! À cause des maux que la 
puissance de la bête infligera au peuple de Dieu, c’est ainsi 
que son peuple sera détruit. Les Laodicéens leur montrent 
que leurs bourreaux seront traités sans pitié tout comme ils 
auront traité Israël.

Le verset 9 se montre plus précis : « Heureux qui saisit 
tes enfants, et les écrase sur le roc ! » Vous aimez prendre les 

petits d’Israël et leur écraser la tête contre les pierres ? Car 
c’est exactement ce que vos ennemis vont vous faire ! 

Je suis sûr que ces tortionnaires et spectateurs diront : Hé, 
c’est bon, plus de psaumes. Plus de chants. Mais ils entendront 
ce jour-là un message puissant. Et je pense que cela viendra 
directement de notre livre de chants que Dieu nous a donné, 
Le livre de Cantiques ! 

Le Psaume 137 est véritablement un incroyable chant ! 
Quel message puissant contient-il !

Après l’attaque communiste et leur bataille contre le 
Saint Empire romain, Jésus-Christ reviendra et les écrasera 
tous les deux, avant d’établir Son règne sur le nouveau trône 
de David, juste là à Jérusalem ! C’est alors que commence le 
Millénium, le merveilleux Monde à venir. Il est presque là ! 

» LIVRE DE CANTIQUES SUITE DE LA PAGE 3
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CHANTEZ À DIEU,  
CHANTEZ POUR DIEU
Pensez à ces psaumes. Nous avons besoin de l’esprit de David, 
un homme selon le cœur de Dieu. L’étude de ces merveilleux 
hymnes peut nous aider à apprécier Le Livre de Cantiques, 
des hymnes que Dieu Lui-même a inspirés ! 

Je me souviens que dans l’Église universelle de Dieu, la 
femme d’un ministre était une chanteuse exceptionnelle. 
Elle expliqua qu’elle n’avait jamais vraiment eu de percée 
avec son talent jusqu’à ce qu’elle décide de chanter pour 

Dieu — chanter des louanges à Dieu ! Elle chantait à Dieu et 
pour Dieu. Ce fut pour elle une percée.

Avec Le Livre de Cantiques, nous pouvons chanter à 
Dieu en permanence ! Chantez à Dieu et chantez pour 
Dieu  ! Nous pouvons louer et remercier Dieu comme 
David le faisait dans ces psaumes. Ces cantiques sont 
exceptionnels. Nous devons les apprendre en profondeur, 
nous y accrocher et continuer à les chanter – et chanter 
jusqu’à entrer dans le merveilleux Monde à venir, dans le 
Royaume de Dieu !�

« L’Éternel appauvrit et il enrichit, il abaisse et il élève. 
De la poussière il retire le pauvre, du fumier il relève 
l’indigent, pour les faire asseoir avec les grands. Et il leur 
donne en partage un trône de gloire ; car à l’Éternel sont 
les colonnes de la terre, et c’est sur elles qu’il a posé 
le monde » (1 Samuel 2 : 7-8). Anne parle du peuple de Dieu 
d’aujourd’hui ! Nous étions les abaissés du monde. Mais 
Dieu est en train de changer cela. 

Vous êtes des nobles royaux — Dieu vous place parmi 
des princes ! Comme c’est majestueux ! Il parle à Ses rois 
et sacrificateurs en embryon. Vous êtes des piliers. La 
Fête des Tabernacles rappelle que Dieu prend ces piliers 
et place le monde sur leurs épaules – et nous devons être 
prêts à cela. C’est un travail pour lequel nous devons nous 
préparer ! Nous sommes en formation, et Dieu nous amène 
à Sa Fête chaque année afin de devenir les enseignants et 
dirigeants de ce monde ! 

Le monde manque cruellement de leadership divin. 
Ceux qui sont en position d'autorité ne savent rien ! Cela 
doit changer, ou la Terre entière et toute l’humanité 
seront détruites.

Quelle belle prophétie. Quel éloge cette femme adressa-
t-elle à Dieu ! Où pouvons-nous trouver de meilleures 
louanges ?

VISION ET PROPHÉTIE
Anne, comme la plupart des femmes, aspirait à une famille. 
Dieu créa ce désir en elle – et il ne s’agissait que d’une figure 
de l’Épouse du Christ. Christ veut que Son Épouse aspire à 
avoir une Famille qui inclut tous ceux qui ont jamais vécu. 

Cette vision et cette prophétie qu’Anne délivra sont 
colossales et dépassent l’entendement. Comme c’est 
merveilleux que cela soit notre travail ! 

« Les ennemis de l’Éternel trembleront ; du haut des 
cieux il lancera sur eux son tonnerre ; l’Éternel jugera les 
extrémités de la terre. Il donnera la puissance à son roi, et 
il relèvera la force de son oint » (1 Samuel 2 : 10). Ceux qui 
s’opposent à Dieu seront mis en pièces. C’est leur avenir 
s’ils ne se repentent pas, et nous devons leur déclarer cela. 

Ce verset contient une vision exceptionnelle. Elle 
traite de la Fête des Trompettes et de la Seconde venue du 
Christ — mais Anne prophétisa aussi au sujet de David et du 
trône de David. Il ne s’était même pas encore manifesté, mais 

elle en savait tout. Elle en parlait et enseignait également 
son fils à ce sujet. Samuel prépara la voie pour le roi David.

UN MESSAGE POUR AUJOURD’HUI
À l’époque d’Anne, les fils du haut sacrificateur étaient 
devenus des fils du diable ! (1 Samuel 2 : 12). À notre époque, 
Satan est à l’attaque, et les familles d’Israël et celles des 
Laodicéens ont de sérieux problèmes. 

Dans l’Église de Dieu, nous devons travailler très dur 
pour bâtir nos familles selon la volonté de Dieu. C’est une 
responsabilité sérieuse et une véritable bataille. Même 
M. Armstrong avait de sérieux problèmes avec ses enfants. 

«  Ces jeunes gens se rendaient coupables devant 
l’Éternel d’un très grand péché, parce qu’ils méprisaient 
les offrandes de l’Éternel » (verset 17). C’est là que se 
trouvent les Laodicéens aujourd’hui. Voyez la corruption. 
Se préparent-ils à porter le monde sur leurs épaules ? Bien 
sûr que non. Ils se sont éloignés de Dieu et ont ignoré cette 
force qu’Il leur donnerait si seulement ils se réveillaient.

Je n’appris pratiquement rien au sujet des anciens 
prophètes lorsque j’étais à Ambassador College. Je me 
souviens d’un cours sur les anciens prophètes donné par 
le Dr. Herman Hoeh – je trouvais cela fascinant. Je voulais 
en savoir plus, mais cela n’arriva jamais. Ce n’était pas pour 
cette époque, mais pour notre époque aujourd’hui. Dieu 
le révèle dans cette dernière heure. 

La prophétie d’Anne se consacre à la Famille spirituelle de 
Dieu, et elle nous montre comment louer Dieu !

Pensez à la maison de Dieu sur Terre aujourd’hui, 
construite par les offrandes du peuple de Dieu du monde 
entier. C’est ce que Dieu voulait que nous fassions, et cela 
a véritablement enrichi nos vies spirituelles. Nous voulons 
certainement louer Dieu d’où que nous soyons — et surtout 
dans Sa maison ! Dieu doit être loué dans Sa maison. 

Le Psaume 113 et 1 Samuel 2 sont de formidables exemples 
de la façon dont Dieu s’attend à ce que nous le louions ! Il y a 
davantage d’exemples à travers toute la Bible (par exemple, 
1 Chroniques 16  : 4  ; 23  : 5  ; 2 Chroniques 29  : 30). Les 
armées de l’ancien Israël avaient des chanteurs qui louaient 
Dieu en marchant pour livrer bataille physiquement ! 
(2 Chroniques 20 : 21-22). Si vous voulez des victoires dans 
vos épreuves, vos tests et vos luttes personnelles, suivez cet 
exemple ! Louez Dieu !�

» DEUX PSAUMES SUITE DE LA PAGE 9
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L orsque le peuple de Dieu célèbre le cinquième 
jour saint de l’année sacrée, le Jour des Expiations, 
nous imaginons un temps où Satan le diable sera 
banni de la Terre pendant mille ans. 

Le peuple de Dieu jeûne également, sans nourriture ni 
boisson, d’un coucher du soleil à l’autre. 

Le lien entre la signification de ce jour saint et le jeûne 
est énoncé succinctement dans la leçon 33 de notre Cours de 
Bible par correspondance : « Satan agit chez les humains en 
faisant appel aux désirs de notre chair et à l’orgueil de la vie 
(1 Jean 2 : 16). Le jeûne renie nos désirs charnels et nous rend 
plus humbles. Ainsi, le jeûne devrait diminuer l’influence de 
Satan dans nos vies personnelles, représentant en chacun 
de nous ultérieure suppression complète de Satan et son 
éloignement de toute l’humanité. »

Que signifie supprimer complètement Satan ? Supprimer 
cette influence de l’ensemble de l’humanité ? Pour répondre 
à cette question, nous devons comprendre l’une des 
caractéristiques qui définissent Satan.

Apocalypse 12 : 9 révèle que le diable « séduit toute la 
terre ». Bien qu’il soit un « grand dragon » et que l’apôtre Paul 
ait écrit qu’il a aveuglé l’intelligence, il se présente comme 
un « ange de lumière » (2 Corinthiens 4 : 4 ; 11 : 14). Quelle 
tromperie impressionnante !

L’événement futur représenté par le Jour des Expiations 
est résumé dans les premiers versets d’Apocalypse 20. Jean vit 

un ange qui jeta le diable « dans l’abîme, 
ferma et scella l’entrée au-dessus de 
lui » – dans quel but ? « [...] afin qu’il 
ne séduisît plus les nations, jusqu’à ce 
que les mille ans fussent accomplis... » 
(verset 3). L’exil de Satan met fin à ses 
diffusions trompeuses.

Le verset  3 conclut en disant 
qu’après mille ans, le diable sera 
relâché « pour un peu de temps ». Une 
fois libéré, quelle est la première chose 
qu’il fera ? Il « sortira pour séduire les 
nations [...] » (verset 8).

O u i ,  S at a n  l e  d i a b l e  e s t  u n 
séducteur, ou imposteur.

DISCERNER ENTRE 
LE BIEN ET LE MAL
L’idée maîtresse de la tromperie 
de Satan est exposée dans Genèse 
3, où il séduisit Ève a1 prendre le 
fruit de « l’arbre de la connaissance 
du  bie n  et  du  m a l   » .  I l  m a s qu a 
les caractéristiques mortelles de 
l ’arbre par des caractéristiques 
attrayantes. Il joua sur l’idée qu’elle 
pourrait  connaître le bien et  le 
mal (versets 4-5). Mais à quoi bon « 
connaître le bien et le mal » s’il nous 

est impossible de discerner la différence ?
Les tromperies de Satan brouillent la frontière entre le 

bien et le mal, en mélangeant la vérité et l’erreur jusqu’à ce 
que tout se ressemble. Ici, le serpent parvint à faire passer 
les résultats de la consommation de l’arbre de la mort pour 
le plan de Dieu : « vous serez comme des dieux » ! 

Rien dans l’apparence physique des arbres ne révélait que 
l’arbre de vie était nécessairement meilleur que l’arbre de 
la mort. Sans la révélation de Dieu, nos esprits charnels ne 
peuvent discerner la différence entre Dieu et Satan !

Le peuple de Dieu examine ce concept chaque année lors 
du jour des Expiations, et il était intégré dans une cérémonie 
que Dieu ordonna dans l’ancien Israël. Cette cérémonie se 
trouve dans Lévitique 16. Les versets 29-31 montrent qu’elle 
est destinée à ce jour saint particulier. 

Un aspect inhabituel de cette cérémonie était le tirage 
au sort de deux boucs de toute évidence identiques. Cela 
permettait de déterminer quel bouc serait sacrifié et lequel 
serait banni dans le désert. Ainsi, Dieu révélerait lequel de 
ces deux boucs représentait le Messie et lequel représentait 
le diable. Quelle riche image de notre incapacité humaine à 
voir la différence entre Dieu et Satan !

Cependant, lorsque nous sommes proches de Dieu, Il 
nous donne le discernement qui nous fait défaut.

Cela est particulièrement vrai d’un reste prophétisé du 
peuple de Dieu juste avant le retour de Jésus-Christ.

Le Jour des  
Expiations et les  
Fils de Tsadok

Tromperie versus discernement
Par Ryan Malone
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Apocalypse 12 : 9 prophétise le moment où ce grand 
séducteur sera précipité sur Terre avec ses démons. Cet 
événement se produit au temps de la fin, lorsque Satan « sait 
qu’il a peu de temps » avant d’être destitué par Jésus-Christ et 
enfermé (verset 12). Voilà le cadre temporel de cette prophétie.

Une autre prophétie contrastante, qui intervient dans le 
même intervalle de temps, décrit un reste fidèle du peuple de 
Dieu. Une de leurs caractéristiques définissantes est celle-ci : 
« Ils enseigneront à mon peuple à distinguer ce qui est saint 
de ce qui est profane, ils lui feront connaître la différence 
entre ce qui est impur et ce qui est pur » (Ézéchiel 44 : 23). 

Les versets 15-16 révèlent de 
qui ce groupe s’agit-il : « Mais 
les sacrificateurs, les Lévites, 
fils de Tsadok, qui ont fait le 
service de mon sanctuaire 
quand les enfants d’Israël 
s’égaraient loin de moi, 
ceux-là s’approcheront 
de moi pour me servir, et 
se tiendront devant moi 
pour m’offrir la graisse 
et le sang, dit le Seigneur, 
l’Éternel. Ils entreront 
dans mon sanctuaire, ils 
s’approcheront de ma table 
pour me servir, ils seront à 
mon service. »

Ces versets  contiennent un autre aspect  de la 
signification des Expiations  : l’élimination de Satan 
permettra au monde de « ne faire qu’un » avec Dieu. Ce 
groupe partage une « harmonie » spéciale — travaillant 
étroitement avec Lui ! Et c’est connecté avec leur capacité à 
différencier le saint et le profane, le pur et l’impur. (Étudiez 
la cérémonie de Lévitique 16, et remarquez que la propreté 
est un thème prédominant.)

D’une part se trouve un être connu pour sa séduction. 
De l’autre, un groupe de personnes de Dieu connu pour leur 
discernement. D’une certaine manière, les « fils de Tsadok 
» incarnent le sens du Jour des Expiations !

L’HÉRITAGE DE TSADOK
Qui était Tsadok ? Il était un sacrificateur loyal — un 
descendant du frère de Moïse, Aaron, qui était un 
descendant de Lévi. 

Dans Exode  32, la tribu de Lévi se distingue par la 
manière dont elle répondit à l’orgie idolâtre qui se déroula 
au pied du mont Sinaï autour d’un veau en or pendant que 
Moïse recevait les dix Commandements.

Lorsque Moïse revint, il confronta le peuple : « À moi ceux 
qui sont pour l’Éternel ! À ce moment-là, « tous les enfants 
de Lévi s’assemblèrent auprès de lui ». Ils aidèrent ensuite à 
exécuter environ 3 000 idolâtres (versets 26-28). Ce récit fait 
l’éloge de la tribu de Lévi pour être venue avec zèle au secours 
de Moïse afin d’empêcher la propagation du mal.

Dieu avait utilisé Aaron depuis un certain temps avant 
cet incident, et Il avait prévu d’utiliser la lignée d’Aaron pour 
continuer le sacerdoce. Cela ne garantissait pas un succès 
automatique pour un fils d’Aaron : ses deux premiers fils 
furent tués pour un mal sérieux. Aaron eut deux autres fils, 
et l’un de ceux-ci avait un fils qui se distingua lui-même de 
manière spéciale plus tard pendant le temps qu’Israël passa 
dans le désert. 

Cet homme était Phinées. Lisez sa réaction face au mal, et 
comment cela resta un fléau mortel, dans Nombres 25. Dieu 
fit alors cette promesse étonnante : « [...] C’est pourquoi tu 

diras que je traite avec lui une alliance de 
paix. Ce sera pour lui et pour sa 

postérité après lui l’alliance 
d’un sacerdoce perpétuel, 
parce qu’il a été zélé pour son 
Dieu, et qu’il a fait l’expiation 
pour les enfants d’Israël » 

(versets 12-13). 
A a r o n  é t a i t  l e 

s a c r i f i c a t e u r  d a n s 
Lévitique 16 qui conduisit 
cette cérémonie spéciale 

ave c  l e s  d e u x  b o u c s  e t 
entra dans le  saint des 
saints. Phinées fit de même 

lorsqu’il prit le rôle de haut 
sacrificateur. Et c’est également 

ainsi que les descendants de Phinées agiraient. Dieu 
prophétisa même au sujet d’un descendant spécifique qui se 
distinguerait. 1 Samuel 2 : 35 décrit un « sacrificateur fidèle, 
qui agira selon mon cœur et selon mon âme ; je lui bâtirai une 
maison stable, et il marchera toujours devant mon oint. » Ce 
sacrificateur devint proéminent et fut installé en tant que 
haut sacrificateur sous Salomon (1 Rois 2 : 35) en raison de sa 
loyauté envers David.

Cet homme était Tsadok. Et ceux qui sont fidèles à Dieu 
dans le temps de la fin prennent son noble nom.

UNE ÉPOQUE TROMPEUSE
La prophétie d’Ézéchiel révèle que ce groupe possède un 
discernement spécial pendant une période particulièrement 
trompeuse. Ce discernement n’est pas le résultat de la 
perception ou de l’habileté humaine. Ce qui ouvre leur 
compréhension est leur « union » avec Dieu.

Christ pria : « Je te loue, Père, Seigneur du ciel et de 
la terre, de ce que tu as caché ces choses aux sages et aux 
intelligents, et de ce que tu les as révélées aux enfants » 
(Matthieu 11 : 25). Un tel discernement ne vient pas à un 
esprit arrogant. Dieu révèle à ceux qui ont une attitude de 
petit enfant. 

Voici un autre lien avec le jeûne. La Bible indique 
généralement que l’intention du jeûne, comme nous le 
faisons lors des Expiations, est de nous humilier, nous 

Voyez EXPIATIONS page 29 » 
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UNE FÊTE SAINE

C omment vous sentez-
vous dans l’affluence à 

la Fête ? Revoir de vieux amis 
et des membres de notre 
famille lorsque nous nous 
réunissons sur les différents 
sites de la Fête est une 
occasion joyeuse et propice 
à une riche fraternisation. 
Mais pour certains, la foule 
de gens peut être écrasante. 
Peut-être qu’il y a tant de 
personnes avec qui vous êtes 
pressé de parler ou de vous 
retrouver que vous ne pouvez 
pas les joindre toutes. 

Le fait est que nous ne 
pouvons pas nous adresser 
à tout le monde. Ce n’est pas 
grave. Voici un petit conseil 
utile : ne vous inquiétez pas 
trop de ceux à qui vous ne 
conversez pas. Concentrez 
votre attention pleinement sur 
ceux à qui vous êtes en train 
de parler.

Ce conseil s’applique 
également si vous êtes 
submergé pour la raison 
opposée : vous vous sentez 
perdu dans la foule parce 
que vous ne connaissez tout 
simplement pas beaucoup 
de gens sur le site de la Fête. 

Ne parlez qu’à une 
personne, ou un petit groupe, 
à la fois. Et peu importe avec 
qui vous parlez, concentrez 
toute votre attention sur ces 

Ces personnes sont, 
après tout, des individus 
que Dieu a invité dans Sa 
Famille, qu’Il prépare pour 
une position exaltée dans 
Son gouvernement éternel ! 
C'est à des personnes 
importantes que vous 
vous adressez ! Essayez de 
discerner ce qui rend cette 
personne spéciale aux yeux 
de Dieu.

« Tous ces gens à la Fête 
sont nos frères, chacun 
d’eux a été acheté par le 
sang versé du Christ », 
relate la Bonne Nouvelle de 
septembre 1982.  
« Certains ont leurs propres 
entreprises prospères. 
Certains sont titulaires 
d’un doctorat. Certains ont 
mené des guerres dans 
des régions éloignées du 
monde. Certaines sont des 
femmes sous pression avec 
des partenaires hostiles 
attendant à la maison. 
Certains sont des parents 

célibataires qui marchent 
sur la corde raide financière 
et émotionnelle. Beaucoup 
sont des étrangers, seuls, 
veufs et de nouveaux 
membres qui ne connaissent 
personne.

« Et vous pouvez aider. 
Peut-être que votre famille a 
un peu de temps libre. Peut-
être qu’en tant qu’adulte 
célibataire, vous disposez 
d’un petit supplément à votre 
seconde dîme. Pourquoi 
ne pas mettre de côté un 
peu de temps pour certains 
des solitaires que vous 
remarquez ? Ceci est un 
avant-goût de votre rôle 
dans le Royaume de Dieu » 
(emphase ajoutée).

Il devrait également y avoir 
beaucoup de fraternisation 
intergénérationnelle. Quel est 
votre degré d’aisance dans les 
relations avec les adolescents 
et les jeunes ? Les jeunes ont 
besoin de contacts avec des 

D urant la Fête des 
Tabernacles, il nous 

est ordonné de nous réjouir 
(Deutéronome 16 : 15). Bien 
sûr, nous ne pouvons pas 
profiter pleinement de ces 
bénédictions spirituelles 
et physiques si nous 
traversons ces journées 
épuisés, fatigués et trop 
rassasiés. Voici quelques 
mesures de bon sens à 
garder à l’esprit pour vous 
aider à passer une Fête des 
plus saines. 

Tout d’abord, résistez 
à l’envie de négliger le 
sommeil. Lorsque nous 
sommes entourés d’amis, 
anciens et nouveaux, il 
peut être tentant d’en faire 
trop et de passer quelques 

heures de la nuit à 
discuter au lieu de 
dormir. Mais comme 
l’écrit le chercheur 
sur le sommeil Wilse 
Webb, « le sommeil 
est le tyran doux : il 
peut être retardé mais 
pas vaincu. » Si nous 
nous privons du sommeil 
nécessaire, nous ne ferons 
que troubler nos esprits 
et affaiblir notre système 
immunitaire. 

Deuxièmement, surveillez 
votre alimentation. Pouvoir 
déguster des cuisines 
exotiques et des boissons 
délicieuses dans divers 
restaurants est un moment 
fort pour la plupart d’entre 
nous. Mais si vous renoncez 

aux légumes et négligez 
de boire beaucoup d’eau, 
au profit d’une série 
ininterrompue de steaks, 
de cocktails, de plateaux de 
fromages et de chocolats, 
vous risquez de ne pas vous 
sentir suffisamment bien 
pour pouvoir vraiment vous 
réjouir. 

Troisièmement, prenez 
le  temps de faire un peu 

personnes. Ne regardez pas 
autour de vous ou par-dessus 
leur épaule. Faites en sorte 
que cette personne se sentent 
importante. Rayonnez de 
chaleur et d’affection pour 
elles. Écoutez attentivement 
et apprenez-en davantage 
sur elles. Apprenez ce qui se 
passe dans leur vie. Ajoutez-
les à votre liste de prière. 
Traitez-les comme des nobles 
royaux ! 

COMMENT 
S’ÉPANOUIR  
DANS LA FOULE  
DE LA FÊTE

‘CÉLÉBRONS  
LA FÊTE’

Vision Royale

Voyez S’ÉPANOUIR page 30 »

Voyez SAINE page 30 »
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UNE AUTRE RAISON DE SE RÉJOUIR
récolte de l’humanité qui 
se produira dans le Monde 
à venir. Mais nous pouvons 
aussi nous réjouir maintenant 
à cause des bénédictions 
abondantes que nous 
expérimentons aujourd’hui 
dans l’Œuvre de Dieu. 

Voyons comment nos 
efforts dans l’Œuvre de 
Dieu peuvent enrichir notre 
réjouissance durant la Fête.

Le mot « moisson » est 
asiyp en hébreu, et signifie 
collecte, cueillette, un 
rassemblement de récoltes. 
Il provient du mot racine 
asap, qui signifie rassembler, 
assembler. Nous voyons 
cela à la fin du verset 16 où 
le mot « recueilleras  » est 
utilisé.

Ce mot asap a souvent un 
lien avec la Fête. Remarquons 
cela dans Deutéronome 16 : 13 : 
« Tu célébreras la fête des 
tabernacles pendant sept 
jours, quand tu recueilleras le 
produit de ton aire et de ton 
pressoir. » 

Dans l’ancien Israël, la 
Fête était observée à la fin 
de la récolte d’automne. 
Elle avait lieu à un moment 
précis ; la récolte devait 
donc être terminée avant 
le début de la Fête. Il 
s’agissait d’une opération 
considérable pour toute 
la famille. Tout le monde y 
participait. 

Plus les gens obéissaient 
à Dieu, plus Il les bénissait. 
Cela signifiait une période 
de pousse plus abondante, 
ce qui, à son tour, signifiait 
plus de labeur à réaliser 
et une plus grande récolte 
collectée. 

Imaginez la nation lorsque 
ce travail était terminé. Les 
champs, les jardins, les 
vignes étaient récoltés. Les 

silos, les entrepôts, les 
granges débordaient. 
Les individus, les familles 
et les communautés 
partageaient une 
satisfaction au travail 
substantielle à un emploi 
complet. C’était le 
moment idéal pour une 
cérémonie, une fête — une 
fête de rassemblement.

Le verset suivant n’est 
donc pas une surprise : « Tu 
te réjouiras à cette fête, 
toi, ton fils et ta fille, ton 
serviteur et ta servante, et le 
Lévite, l’étranger, l’orphelin et 
la veuve qui seront dans tes 
portes » (verset 14).

La fin de la récolte 
était une fête, une grande 
célébration pour tout 
le monde, car tout le 
monde aidait. Leurs 
récoltes entraînaient des 
réjouissances. Le travail de la 
moisson débouchait sur une 
fête pleine de joie. 

Cette nation physique, 
sans l’Esprit de Dieu, se 
réjouissait à cause de son 
travail. Aujourd’hui, nous 
sommes la nation spirituelle 
de Dieu, accomplissant 
l’Œuvre de Dieu, habilités 
par Son Esprit. Nous aussi 
pouvons nous réjouir des 
abondantes bénédictions qui 
découlent chaque année de 
l’Œuvre de Dieu. Nous aussi 
avons travaillé cette année. 
Nous aussi pouvons nous 
pencher sur ce que nous 
avons réalisé dans l’Œuvre 
de Dieu et nous réjouir de ces 
accomplissements. 

Le verset suivant met cela 
davantage en lumière : « Tu 
célébreras la fête pendant 
sept jours en l’honneur de 
l’Éternel, ton Dieu, dans le 
lieu que choisira l’Éternel ; 
car l’Éternel, ton Dieu, te 

bénira dans toutes tes 
récoltes et dans tout le 
travail de tes mains, et tu te 
livreras entièrement à la joie » 
(verset 15). La traduction 
anglaise de Ferrar Fenton 
se lit ainsi : « parce que votre 
Dieu Éternel vous a béni 
dans tous vos produits, et 
dans tout le travail de votre 
main ; — vous devez donc 
être heureux. »

Dieu attend de nous tous 
que nous nous réjouissions 
de notre travail, car nous 
sommes tous concernés. 
Où que nous soyons dans 
le monde, quelle que soit 
notre position dans la vie, 
nous formons une seule 
Œuvre familiale. Parce 
que nous sommes si peu 
nombreux, Dieu nous donne 
plus à faire. Il accorde une 
grande importance à chaque 
contribution individuelle. 
Chacun d’entre nous fait 
partie de chaque projet. Nous 
pouvons tous nous en réjouir. 

Lors de cette Fête, 
assistez à la présentation 
Derrière l’Œuvre. Laissez les 
détails de ce film alimenter 
votre fraternisation. Priez, 
méditez et discutez entre 
vous de la croissance 
incroyable, des réalisations 
remarquables et des 
possibilités de travailler 
dans l’Œuvre de Dieu. Ce 
faisant, nous enrichirons nos 
réjouissances durant la Fête.

Nous savons que nous 
ne pouvons rien faire 

Nous trouvons un autre 
nom pour la Fête des 

Tabernacles à deux reprises 
dans le livre d’Exode. Ce nom 
est chargé de signification 
importante. Il nous apprend 
l’observance de ces jours 
dans les temps anciens, et 
nous montre la façon de 
nous réjouir davantage 
dans notre observance de 
la Fête aujourd’hui. Il nous 
oriente également vers 
l’accomplissement ultime de 
la Fête. 

« Trois fois par année, tu 
célébreras des fêtes en mon 
honneur.  [...] Tu observeras 
la  fête de la moisson, des 
prémices de ton travail, de 
ce que tu auras semé dans 
les champs ; et la fête de la 
récolte, à la fin de l’année, 
quand tu recueilleras des 
champs le fruit de ton 
travail » (Exode 23 : 14, 16). 
L’autre utilisation de ce terme 
se trouve au chapitre 34.

« La Fête des Tabernacles 
était également appelée 
la fête de la moisson [...] 
car elle célébrait la récolte 
de fin d’été et de début 
d’automne », peut-on lire 
dans le Hebert W. Armstrong 
College – Cours de Bible par 
correspondance. « À travers 
la Bible, Dieu révèle à Son 
Église que cela représente la 
future moisson de la grande 
récolte d’êtres humains 
engendrés par l’Esprit dans 
la Famille de Dieu pendant la 
période de 1 000 ans connue 
sous le nom de Millénium » 
(Leçon 34). Et notez ceci : 
« Ce festival de la moisson 
devait être un moment de 
grande réjouissance et de 
gratitude pour les abondantes 
bénédictions de Dieu. »

Nous nous réjouissons à 
la Fête à cause de la grande Voyez RÉJOUIR page 30 »
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Ce que nous devons enseigner à nos enfants —  
et ce que nous devons apprendre de notre Père
Par Victor Vejil

‘VIENS  
ICI’

«V otre plus grand défi dans l’éducation des 
jeunes enfants jusqu’à l’âge de 5 ans est 
d’enseigner l’obéissance. L’essence de la voie de 

vie de Dieu est d’obéir aux lois, règles et normes de la Famille de 
Dieu. Parents, c’est ce que Dieu attend de vous. » Cette citation 
tirée de L’éducation des enfants avec vision est profonde. 
Comme le dit ce livre, l’obéissance aux parents protège un 
enfant, produit de la maîtrise de soi et de l’autodiscipline, mène 
à des réalisations académiques et autres accomplissements, et 
prépare un enfant à suivre la voie de vie de Dieu.

Concernant l’éducation à l’obéissance dès un jeune 
âge, L’éducation des enfants avec vision met l’accent sur 
l’importance d’apprendre à votre enfant à venir lorsqu’il 
est appelé. Il fournit d’excellentes instructions pratiques 
pour instiller cette habitude : exiger une réponse rapide 
à la simple commande « Viens ici ». Cela demande du 
travail — parfois sur une période de plusieurs mois — mais 
les fruits positifs de cet exercice sont profonds.

Pourquoi est-ce si important ? Parce que cela enseigne 
à un enfant à soumettre sa volonté à l’autorité du parent. 
Que ce soit au parc, au supermarché, chez un ami, lors 
des services du Sabbat ou ailleurs, les enfants ne veulent 
pas interrompre ce qu’ils font pour suivre l’ordre de leurs 
parents. C’est pourquoi un travail constant est nécessaire 
pour instaurer l’habitude d’obéissance du type « viens 
ici » chez un enfant. Mais une fois établi, cela se traduit 
magnifiquement dans d’autres zones de la vie de l’enfant.

Saviez-vous que Dieu nous enseigne la même leçon ?
Lisez Nombres 9 : 15-23. Pensez à ce que cela aurait été 

d’être un Israélite campé sous le nuage en colonne dans 
le désert. Parfois, le nuage « restait longtemps » au même 
endroit pendant plusieurs jours. Parfois, il ne restait que 
quelques jours. Mais chaque fois que le nuage commençait 
à bouger, après une certaine durée, à n’importe quel moment 
de la journée ou de la nuit, que cela plaise ou non, il était 
impératif d’immédiatement tout emballer et de partir pour 
une durée inconnue vers une destination inconnue — tout 
cela parce que Dieu disait :  Viens ici.

E x a m i n o n s  l ’o r d r e  v i e n s  i c i  d e  D i e u  à  S o n 
peuple aujourd’hui.

LE COMMANDEMENT  
DE DIEU POUR VOUS 
« L’Éternel parla à Moïse, et dit : Parle aux enfants d’Israël, 
et tu leur diras : Les fêtes de l’Éternel, que vous publierez, 
seront de saintes convocations. Voici quelles sont mes fêtes. 
On travaillera six jours ; mais le septième jour est le sabbat, 
le jour du repos : il y aura une sainte convocation. Vous ne 
ferez aucun ouvrage : c’est le sabbat de l’Éternel, dans toutes 
vos demeures » (Lévitique 23 : 1-3). Notez les versets 24, 27 
et 33 à 36 : chacun ordonne une « sainte convocation ». 

Une convocation est une assemblée, un groupe de 
personnes réunies en réponse à un appel. Le Ambassador 
College – Cours de Bible par correspondance déclare ce qui suit : 
« Une “sainte convocation” est une assemblée commandée. 
C’est une assemblée de personnes dont la présence est 
commandée par un pouvoir ou une autorité supérieure. Dieu 
Tout-Puissant Lui-même règne suprême sur l’univers. Il 
désigne la réunion de Son peuple en tant que“convocation”, 
à chaque Sabbat et pour Ses fêtes annuelles. Ce sont des 
convocations “saintes” parce que Dieu est saint et qu’Il les a 
ordonnés » (Leçon 34).

Une convocation sainte n’est pas une assemblée 
préconisée, mais une assemblée ordonnée. Dieu dit, Viens ici. 
Allez-vous obéir ?

Si vous êtes parmi les quelques vrais chrétiens qui font 
partie de l’unique et véritable Église de Dieu, qu’est-ce que 
votre présence au Sabbat et aux jours saints Lui montre-t-
elle sur votre obéissance ? 

Par exemple, votre voyage à la Fête des Tabernacles 
nuit-il à la sainte convocation du jour des Expiations ? 
Sautez-vous le service de l’après-midi du Dernier grand 
jour ? Il peut parfois y avoir des raisons légitimes de ne pas 
assister aux saintes convocations ordonnées par Dieu. Mais 
sauf dans le cas d’une maladie contagieuse, vous seriez 
bien mieux avisé de prendre conseil auprès de l’un des 
véritables ministres de Dieu, au lieu de prendre tout seul 
la décision de ne pas venir. Lorsque Dieu nous dit de venir, 
nous ferions mieux de venir ! 

Nous devons nous rappeler le commandement de Dieu 
d’obéir. Et nous devrions également nous rappeler à quel 
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point il est spécial d’être appelé à une sainte convocation 
par le Dieu Tout-Puissant Lui-même ! 

LA PRÉSENCE DE DIEU
L’apôtre Jean écrivit la chose suivante : « Ce qui était dès le 
commencement, ce que nous avons entendu, ce que nous 
avons vu de nos yeux, ce que nous avons contemplé et que 
nos mains ont touché, concernant la parole de vie. [...] Or, 
notre communion est avec le Père et avec son Fils Jésus-
Christ. Et nous écrivons ces choses, afin que notre joie soit 
parfaite » (1 Jean 1 : 1-4). Jean était émerveillé par le fait que 
Dieu avait été en leur présence. Un être divin, Jésus-Christ, 
était venu à eux et avait demeuré avec eux, et Jean en fut 
ébloui pendant toute sa vie ! 

D’une certaine manière, les vrais chrétiens connaissent 
cette même bénédiction lors des saintes convocations. 

« Dieu a distingué le jour où nous cessons nos activités 
ou notre travail  en tant que “sainte convocation” 
(Lévitique  23  :   2-3),  ce qui signifie une assemblée 
obligatoire, à laquelle notre présence est ordonnée », 
écrivit Herbert W. Armstrong dans Quel est le jour du Sabbat 
chrétien ? « C’est le jour même dans lequel se trouve Sa divine 
présence spirituelle. Il a mis à part, pour ce culte, le seul jour 
qui identifie le Dieu que nous devons adorer ! »

L’Être divin qui devint Dieu le Père créa l’univers par 
l’intermédiaire de l’Être divin qui devint Jésus-Christ 
(Jean 1 : 1-14 ; Hébreux 1 : 1-3 ; Genèse 1-2). Genèse 2 : 1-4 
montre que le Christ acheva la création physique le septième 
jour et le bénit, faisant de ce jour un moment saint.

« Sa propre présence est donc dans Son jour, aujourd’hui 
comme jadis. Lorsque les enfants obéissants de Dieu, 
tous unis au Christ, chacun marchant avec le Christ dans 
l’harmonie et l’obéissance, se rassemblent le jour saint, ils 
ont réellement une communion avec le Christ. Il est là, parmi 
eux, en Esprit ! Le Christ les réunit alors dans la 
communion avec Lui et le Père ! » (ibid).

APRÈS ÊTRE « VENU ICI »
Que se passe-t-il après que le parent ait 
dit « viens ici » et que l'enfant ait obéi ? Des 
bénédictions ! Dans certains cas, l’enfant est 
sauvé d’une blessure, voire pire. Parfois, l’enfant 
se voit montrer quelque chose, partager quelque 
chose, recevoir quelque chose. Souvent, il ou 
elle reçoit des instructions qui seront une 
bénédiction non seulement à court terme, mais 
aussi pour les mois et les années à venir.

La véritable Église de Dieu enseigne au 
peuple de Dieu à obéir à Son commandement 
d e  ve n i r,  a f i n  qu e  l e  p e u p l e  s o i t  b é n i 
spirituellement de toutes ces manières et plus 
encore. Nous recevons des bénédictions en 
étant dans la présence spirituelle de Dieu, en 
recevant des instructions de Son gouvernement 
e t  e n  e nt ra nt  e n  c o m m u n i o n  ave c  l e s 

ministres et le peuple de Dieu. En réalité, tout comme les 
conversations spirituelles avec d’autres membres de l’Église 
peuvent être une bénédiction pour vous, vous pouvez être 
une bénédiction pour eux ! 

Dans un article intitulé « Pourquoi assister aux services 
de l’Église ? », la Bonne nouvelle de juillet 1961 mettait 
en garde les membres de la véritable Église de Dieu  : 
« Quelques membres sont tombés dans une grave négligence 
spirituelle. Il semble que lorsque des congrégations locales 
sont établies, certains membres pensent qu’ils n’ont pas 
besoin d’être présents régulièrement. Cela pourrait-il 
vous concerner ? [...] Dieu ne vous laisse pas la liberté 
de décider si vous voulez assister aux services de l’Église 
locale. Si vous vivez à une distance raisonnable, Il ordonne 
votre présence régulière chaque Sabbat ! Il en va de même 
pour chaque jour saint annuel. »

Voici ce que nous pouvons lire dans Hébreux 10 : 23-25 : 
« Retenons fermement la profession de notre espérance, car 
celui qui a fait la promesse est fidèle. Veillons les uns sur les 
autres, pour nous exciter à la charité et aux bonnes œuvres. 
N’abandonnons pas notre assemblée, comme c’est la coutume 
de quelques-uns ; mais exhortons-nous réciproquement, et 
cela d’autant plus que vous voyez s’approcher le jour. »

M. Flurry cite ces versets dans sa brochure, Le livre aux 
Hébreux, avant d’écrire : « Alors que nous voyons “s’approcher 
le jour,” nous devrions accorder une priorité toujours plus 
grande au rassemblement de nos frères et sœurs spirituels 
dans l’Église de Dieu et au fait d’être instruits par Dieu. [...] 
Il faut des efforts pour maintenir une faim intense de la 
vérité et un désir de se rassembler, mais c’est ainsi que nous 
grandissons vraiment sur le plan spirituel. »

«   D i e u  v o u s  t i e n t  p o u r  r e s p o n s a b l e  d e  c e tt e 
connaissance », poursuit-il, nous exhortant à « avoir faim 
et soif » de la justice de Dieu (Matthieu 5 : 6). Il souligne 

que  c e r ta i n s  ab o n n é s  d e  l a  Tro m p ette 
parcourent de grandes distances pour assister 
à ses conférences publiques. Il existe aussi 
des exemples inspirants au sein de l’Église de 
Dieu de membres qui fournissent des efforts 
extraordinaires, dépensent des ressources 
considérables, supportent les moqueries de leur 
proches, de leurs collègues ou de leurs amis, et 
subissent de graves persécutions pour ne pas 
abandonner « notre assemblée ». Notez que 
M. Flurry applique le verset 25 pas seulement 
au simple rassemblement lors des Sabbats 
hebdomadaires et des jours saints annuels.

Ces versets mènent au verset 26, où nous 
lisons : « Car, si nous péchons volontairement 
après avoir reçu la connaissance de la vérité, 
il ne reste plus de sacrifice pour les péchés. » 
L’article de la Bonne nouvelle poursuivait : « Le 
fait de négliger de se rendre à l’Église chaque 
sabbat (lorsqu’il existe des congrégations 

DEMANDEZ VOS  
EXEMPLAIRES 

GRATUITS :

Quel est le jour du 
Sabbat chrétien ?

Jours fériés 
païens ou jours 

 divins consa-
crés — lesquels 

choisir ?
Les dix comman-
dements (dispo-
nible en anglais) 

L’éducation des 
enfants avec 

vision (disponible 
en anglais) 

Voyez ‘VIENS ICI’ page 31 » 
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FAIRE
FLEURIR

LE DÉSERT
Imaginez notre projet mondial  

de reconstruction agricole à venir — en  
étudiant un exemple de réussite moderne.

Par Derek Palmer

L orsque Mark Twain visita la Palestine 
en 1867, voici comment il la décrivit : « Un pays 
désolé dont le sol est assez riche, mais qui est 
entièrement envahi par les mauvaises herbes. 
Une étendue silencieuse et triste. Il n’y avait 
pratiquement pas d’arbres ou d’arbustes. Vide 

et désagréable. » 
Se promenant à cheval dans la vallée de Jezreel, Mark 

Twain observa : « Il n’y a pas un seul village solitaire dans 
toute son étendue ; pas sur une distance de 50 kilomètres 
dans les deux directions. Il y a deux ou trois petits groupes 
de tentes bédouines, mais pas une seule habitation 
permanente. On peut faire 10 kilomètres, ici, et ne pas voir 
10 êtres humains. » 

Outre les terres arides, il y avait de vastes zones 
de marécages infestés par la malaria, des étendues 
considérables de désert et de grandes quantités de sol 

contaminé par de l’eau salée saumâtre. Pour couronner le 
tout, les Turcs avaient récemment détruit un grand nombre 
d’arbres dans tout le pays pour construire des chemins de 
fer. Le sol était alors exposé à l’érosion et le drainage était 
encore plus difficile.

Il existe ici des similitudes, à plus petite échelle, avec 
la situation à laquelle nous serons confrontés au début 
du Millénium. Les villes auront été dévastées, de vastes 
étendues de terre contaminées, des arbres et des feuillages 
détruits, des infrastructures démolies. La surface d’une 
grande partie de la Terre sera stérile (Ézéchiel 6  : 14  ; 
Apocalypse 8). 

Un défi immédiat sera la reconstruction de la Terre et de 
son agriculture. Cela se fera parallèlement à la rééducation 
de l’humanité et à l’établissement du véritable culte de 
Dieu. Ce sera l’un des premiers grands projets auxquels 
nous participerons en tant qu’êtres divins, en collaboration 
avec l’humanité.

Dieu veut que nous soyons enthousiasmés par cette tâche. 
Il veut qu’il soit clair dans notre esprit que nous ne sommes 
pas appelés maintenant simplement pour être sauvés. 
L’Œuvre de Dieu l’hui nous prépare à faire l’Œuvre de Dieu 
demain. Dieu est enthousiasmé par cette Œuvre ! Plus nous 
y pensons, plus nous sommes tournés vers l’avenir et plus 
nous partageons son enthousiasme pour le Royaume. Cela 
peut alimenter nos prières et notre fraternisation. 

Aujourd’hui, Israël est l’une des grandes réussites 
agricoles du monde. Si l’on tient compte de sa taille, la 

Un jardin multicolore de boutons d’or 
fleurit dans le kibboutz Nir Yitzhak, situé 
dans le nord-ouest du désert du Néguev 
en Israël.
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production agricole d’Israël est comparable à celle de 
nombreux pays qui bénéficient d’un climat plus clément et 
d’une terre plus facile à travailler. Israël produit des fruits 
et des céréales de haute qualité et ses troupeaux laitiers 
atteignent des rendements laitiers inégalés dans le monde. 
La valeur annuelle de ses produits s’élève à 8 milliards de 
dollars, provenant d’un pays dont la taille équivaut à peu 
près à celle de l’État du New Jersey. Ce faisant, les Israéliens 
ont littéralement fait fleurir le désert. 

La transformation de l’Israël physique au cours des 
1 5 0   d e r n i è r e s  a n n é e s 
fournit un aperçu inspirant 
d u  t r a v a i l  qu i  a t t e n d 
l’humanité, et nous-mêmes, 
à l’aube du Millénium.

DIEU AGIT PAR 
L’INTERMÉDIAIRE 
DES HUMAINS
Il est facile de limiter la 
façon dont la Terre sera 
réparée à une question 
spirituelle. Nous pouvons 
penser que grâce à quelques 
grands miracles de Dieu, 
e l l e  s e r a  s i m p l e m e n t 
transformée. Dieu est un 
Dieu de grands miracles 
et de grande puissance ; Il 
peut tout faire. Mais pour 
les choses qui peuvent être 
faites par les humains, Il 
attend de l’homme qu’il 
travaille, avant de le soutenir ensuite par de puissants 
miracles. C’est ainsi qu’Il forme et prépare l’homme pour 
Sa Famille.

Prenons un exemple. La construction de l’arche dût être 
une tâche ardue pour Noé. Dieu aurait pu simplement lui 
donner une arche, mais Il la fit construire par Noé et ses fils. 
Certes, Dieu accomplit de nombreux miracles en cours de 
route, mais Noé dût déployer des efforts et faire preuve de foi 
pour accomplir sa tâche. 

Il faut s’attendre à ce que l’homme doive déployer des 
efforts intenses pour reconstruire la Terre. Au cours de ce 
processus, l’homme apprendra les voies de Dieu et, tout en 
se repentant, construira un caractère juste en vue de naître 
dans la Famille de Dieu. Nous serons au cœur de cette action, 
dirigeant leur travail, réparant, enseignant et éduquant les 
familles, tout en construisant la Famille de Dieu. Dieu veut 
que nous soyons enthousiasmés par cette occasion.

LE POUVOIR DE LA VISION
Sur les 10 000 à 15 000 Juifs que comptait le pays à l’époque 
où Mark Twain le traversa, 8 000 vivaient à Jérusalem. Les 
autres étaient répartis dans quelques autres villes ; très peu 

d’entre eux vivaient de la terre. La plupart étaient originaires 
de Pologne et de Lituanie et survivaient en grande partie 
grâce à la charité de leur pays d’origine. Certains historiens 
disent que la Palestine était l’endroit où les Juifs s’en 
allaient mourir.

La taille de la population avait stagné pendant 
plusieurs centaines d’années sous le  contrôle de 
l’Empire ottoman. Mais au cours de la seconde moitié du  
19ᵉ siècle, plusieurs personnalités juives se manifestèrent, 
convaincues que les Juifs devaient avoir leur propre 

patrie – une patrie productive et capable de se nourrir elle-
même, une patrie vers laquelle les Juifs du monde entier 
pourraient retourner. Cette vision fut transmise aux Juifs 
du monde entier. Cela changea leur vision des choses et 
enflamma leurs rêves, même si cela se déroula bien avant 
que les forces britanniques ne s’emparent de la Palestine des 
mains des Ottomans. Associée à une violente persécution 
des Juifs dans certaines parties de l’Europe et de la Russie, 
la promotion de cette vision stimula, au fil du temps, 
l’immigration juive en Palestine, que les Ottomans tolérèrent. 

Cette vision fut présentée avec une telle force en Europe 
et aux États-Unis que des professionnels de tous horizons 
acceptèrent de renoncer à leurs moyens de subsistance 
et de s’installer en Israël. Contrairement aux habitants 
qui les avaient précédés pendant des centaines d’années, 
et aidés par un Empire ottoman en perte de vitesse, les 
nouveaux colons étaient prêts à retrousser leurs manches 
et à se mettre au travail, faisant tout ce qui était nécessaire 
pour transformer le terrain stérile et hostile en une terre 
productive et fertile. Inspirés par le rêve d’une patrie, ils 
endurèrent des conditions sévères afin de remodeler la terre 
et, en fin de compte, construire une nation.

Des immigrants sèment  
un champ de blé dans les 
années 1950 en Israël.

Des Israéliens travaillent sur 
l’irrigation  à Ein Hahoresh, Israël.

Des Israéliens nouvellement émigrés  
travaillent le sol dans le cadre du Mouvement  
des kibboutz religieux à la fin des années 1940.
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Cette histoire montre le pouvoir d’une vision captivante. 
Au cours du Millénium, nous dresserons une vision 

d’espoir pour tous ceux qui auront survécu à la grande 
Tribulation et au Jour du Seigneur. Nous les inspirerons 
avec le plan de Dieu pour leur avenir. Nous les motiverons 
à s’engager dans le travail qui les attendra. Il semble certain 
que la majeure partie de l’humanité, quelle que soit sa 
profession passée, sera impliquée dans ce vaste travail de 
nettoyage, de réparation et de remise en état de la terre pour 
qu’elle devienne cultivable.

Rien qu’aujourd’hui, nous devrions nous efforcer d’acquérir 
la capacité et le talent nécessaires pour inspirer les autres.

L’ARRIVÉE DES  
BÂTISSEURS DE NATIONS
Pour la nouvelle vague d’immigrants, les seules terres 
disponibles pour l’agriculture étaient de petites parcelles qui 
pouvaient être achetées aux propriétaires terriens locaux. 
Il s’agissait souvent de terres de mauvaise qualité, laissées 
vacantes par leur propriétaire parce qu’elles étaient infestées 
par la malaria. 

Les Juifs nouvellement arrivés se mirent donc au 
travail. Ils creusèrent des fossés et asséchèrent les marais. 
Ils creusèrent des canaux pour assurer l’irrigation. Ils 
plantèrent des arbres pour améliorer le drainage et 
contribuer à l’assèchement des terres marécageuses. Tout 
cela se fit par un travail manuel éreintant : des hommes 

travaillant en équipe avec des pioches, des pelles et des 
brouettes en bois dans un climat souvent brûlant et 
défavorable. Cependant, ces initiatives portèrent lentement 
leurs fruits. Peu à peu, les terres négligées pendant des 
siècles furent mises en culture de manière productive. 

Les travailleurs construisirent des maisons, qui étaient 
souvent de simples cabanes en bois. Des jardins d’enfants 
furent créés dans le but d’éduquer les jeunes. D’autres 
colons arrivèrent et le nombre de colonies augmenta. 
L’agriculture s’organisa et les nouveaux arrivants passaient 
du temps dans les fermes établies, où ils apprenaient les 
rudiments de l’agriculture, avant de s’installer dans de 

nouvelles implantations. 
Au début des années 1920, 

les colons purent acheter 
leur première parcelle 
de terre importante à un 
propriétaire libanais. Elle 
s’étendait  sur presque 
40 kilomètres carrés, soit 
environ 3 885 hectares, dans 
la vallée de Jezreel. Il y avait 
beaucoup d’eau sur la terre, 
mais elle était stagnante et 
infestée de moustiques. De 
grands projets d’irrigation 
étaient nécessaires pour 
rendre la terre utilisable. 
Répétons une fois de plus 
que tout cela fut réalisé 
par des équipes d’hommes 
et un travail acharné. Les 
vergers furent établis avec 
du bétail et des opérations 
a g r i c o l e s  m i x t e s .  L e 
travail était lent et difficile, 
m a i s  ave c  l e  te m p s ,  l e 
nombre de colonies et la 
quantité d’activité dans la 
vallée augmentèrent.

Aujourd’hui, la vallée 
de Jezreel cultive du blé, des pastèques, des melons, des 
oranges, des haricots blancs, des niébés, des pois chiches, 
des haricots verts, du coton, des tournesols et du maïs.Elle 
offre également des pâturages à de nombreux moutons 
et bovins. Cette ancienne zone marécageuse est connue 
comme le grenier d’Israël.

REPOUSSER LE DÉSERT
Le désert du Néguev représente 60 pour cent de la terre en 
Israël. « Le désert et le pays aride se réjouiront ; la solitude 
s’égaiera, et fleurira comme un narcisse » (Ésaïe 35 : 1). 
Inspirés par de telles écritures, les dirigeants d’Israël 
comprenaient l’importance de mettre cette terre au travail. 
David Ben Gurion, fondateur et premier ministre d’Israël, 

La vallée de Jezreel

Une zone agricole  
 dans la vallée de Jezreel

Les fleurs de renoncule éclosent au 
kibboutz NirYitzhak dans le désert 
du Néguev.
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déclara ce qui suit : « C’est dans le Néguev que la créativité 
et l’ardeur pionnière d’Israël seront mises à l’épreuve. » 

Les Juifs ont travaillé dur pour verdir le Néguev et ont 
trouvé un grand succès. C’est le seul désert au monde qui 
rétrécit plutôt que de s’étendre. 

Dans un discours adressé au président israélien Isaac 
Herzog à l’occasion du 75ᵉ anniversaire de l’indépendance 
israélienne (en 2023), la présidente de la Commission 
européenne Ursula von der Leyen déclara la chose suivante : 
« Il y a soixante-quinze ans, un rêve est devenu réalité avec 
le jour de l’indépendance d’Israël. » Elle loua l’innovation 
mondialement reconnue et l’avancement technique d’Israël, 
avant d’ajouter : « Vous avez littéralement fait fleurir le 
désert. » Elle fit remarquer qu’elle l’avait vu de ses propres 
yeux lorsqu’elle visita le Néguev en Israël. 

Cela peut peut-être donner un aperçu du dur travail qu’il 
faudra fournir pour concrétiser cette écriture inspirante 
dans le Monde à venir.

Comment cette transformation fut-elle achevée ? Grâce 
à un travail acharné, de la détermination, de l’ingéniosité—
et, une fois de plus, l’inspiration d’une vision puissante, 
renforcée par les dirigeants d’Israël.

Un exemple du verdissement du désert est le kibboutz 
de Yotvata, à 45 kilomètres au nord d’Eilat, dans une vallée 
adjacente au Néguev. Le sol était sec et contaminé par le sel, 
mais d’importants approvisionnements en eau douce furent 
découverts sous terre. 

Des expériences furent menées afin de déterminer ce 
qui pousserait bien. De l’eau douce fut pompée et utilisée 
pour laver le sol de beaucoup du sel qui le contaminait. 
Ensuite, des cultures spéciales furent cultivées — non pas 
pour la nourriture mais pour aider à préparer le sol avec des 
nutriments afin qu’il puisse finalement accueillir des cultures 
commerciales. Enfin, une gamme de différents fruits fut 
plantée là et un verger de dattes de 40 hectares fut établi. 

Au fil du temps, cette région s’est élargie et a commencé 
à se spécialiser dans l’élevage laitier. Il produit environ 
100 millions de litres de lait par an et fournit 63 pour cent 
du marché israélien des boissons laitières.

REFORESTATION
Une autre façon dont les Israéliens ont pu établir l’agriculture 
dans le désert, y compris dans le Néguev, est grâce à 
la reforestation.

Depuis 1900, environ 250 millions d’arbres ont été plantés 
à travers Israël. En 1948, environ 2 pour cent d’Israël était 
recouvert d’arbres. Cela a maintenant atteint environ 
8,5 pour cent. Israël est le seul pays au monde qui termina 
le 20ᵉ siècle avec plus d’arbres qu’il n’en avait en 1900.

Les forêts ont de nombreux avantages, y compris le 
ralentissement de l’érosion des sols, la possibilité pour l’eau 
de pluie rare de mieux pénétrer le sol et la promotion de la 
croissance du feuillage pour les animaux de pâturage. Les 
arbres ont une capacité considérable à assainir l’atmosphère 
et à améliorer le climat et l’environnement local qui les 

Soyez un 
Ambassadeur

ETUDE FAMILIALE

À l’exception des quelques personnes 
que Dieu a appelées, la grande majorité 

de l’humanité a été coupée de Lui depuis qu’Adam 
et Ève se sont rebellés dans le jardin d’Éden. Cependant, 
ces quelques personnes avec lesquelles Dieu travaille 
aujourd’hui sont appelées dans un but particulier. Il est 
important de comprendre et de se souvenir de la manière 
dont nous nous comportons. 

Lisez la première partie de 2 Corinthiens 5 : 20 et  
rendez compte de ce qui suit :

	ɖ Expliquez ce qu’est un ambassadeur : un dignitaire, un  
représentant d’un pays ou d’une organisation. 

	ɖ Expliquez que les ambassadeurs doivent défendre et 
étendre les valeurs de ceux qu’ils représentent. 

	ɖ Un ambassadeur du Christ le représente. La manière dont 
nous agissons, réagissons, communiquons, répondons 
à l’autorité, nous habillons, etc. doit représenter 
adéquatement les normes de la Famille de Dieu.

	ɖ Les ambassadeurs sont généralement envoyés dans des 
terres étrangères. Nous vivons dans un monde qui ne 
suit pas Dieu. Cependant, lorsque les gens nous voient, 
ils devraient voir le mode de vie de Dieu en action. 

Lisez Psaume 127 : 3-5 et expliquez ce qui suit : 
	ɖ Expliquez ce qu’est un carquois et l’analogie ici avec une 

famille. 
	ɖ Des enfants obéissants et respectueux sont comme des 

flèches — comme des armes dans la main d’un archer. 
De tels enfants font la différence, et ils rendent leurs 
parents très heureux. 

	ɖ Ces enfants ont aussi une influence positive sur les 
autres. Ils montrent le mode de vie de Dieu en action, 
et démontrent qu’il fonctionne vraiment avec des 
résultats heureux. Ils sont avantageux pour ceux qui les 
entourent, tout comme un ambassadeur.

	ɖ Les enfants ne sont donc pas seulement des 
ambassadeurs pour le Christ, mais aussi pour leur propre 
famille, leur congrégation, leur équipe, leur club, etc.

	ɖ Rappelez-vous qui nous représentons : nos propres 
familles et la Famille de Dieu. � Steve Hercus

entoure. Selon l’organisme juif responsable de la gestion des 
forêts, un arbre mature peut absorber plus de 18 kilogrammes 
de poussière par an, et « avaler » plus de 80 kilogrammes de 
composés contenant des particules polluantes. Un arbre 
peut également produire plus de 700 kilogrammes d’oxygène 
par an. Les forêts aident à abaisser la température ambiante 
jusqu’à 4 degrés — et elles sont magnifiques. 

Voyez LE DÉSERT page 31 » 
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Q uelles que soient les coutumes, les tendances et 
les idées des hommes, le mariage n’est pas, aux yeux 
de Dieu, une relique démodée d’une époque révolue. 

La restauration du gouvernement de Dieu sur Terre verra 
bientôt un mariage spirituel entre Jésus-Christ et l’Église 
comme pièce maîtresse et brillante d’une nouvelle civilisation. 

Le Christ et Son Église se marieront et commenceront 
une nouvelle civilisation — la civilisation de Dieu.

Herbert W. Armstrong révéla que l’Église est le Royaume 
de Dieu en embryon. Lorsque l’Église naîtra à la Seconde 
venue du Christ, elle deviendra le Royaume de Dieu ! 

Cela est directement lié à l’instruction de Dieu concernant 
la Fête des Tabernacles, une assemblée annuelle du peuple 
de Dieu : « Tu célébreras la fête des tabernacles pendant sept 
jours, quand tu recueilleras le produit de ton aire et de ton 
pressoir. Tu te réjouiras à cette fête, toi, ton fils et ta fille, 
ton serviteur et ta servante, et le Lévite, l’étranger, l’orphelin 
et la veuve qui seront dans tes portes. Tu célébreras la fête 
pendant sept jours en l’honneur de l’Éternel, ton Dieu, dans 
le lieu que choisira l’Éternel ; car l’Éternel, ton Dieu, te bénira 
dans toutes tes récoltes et dans tout le travail de tes mains, et 
tu te livreras entièrement à la joie » (Deutéronome 16 : 13-15).

Remarquez trois choses : cette fête se déroule durant 
le septième mois du calendrier sacré de Dieu et dure sept 

jours ; sept est le nombre de Dieu symbolisant l’achèvement. 
Nous devons habiter dans des tabernacles, ou abris 
temporaires, représentant le fait que nous sommes héritiers 
du Royaume de Dieu et pèlerins dans ce présent monde 
mauvais. Et il nous est ordonné de nous réjouir !

L e  m o t  t r a d u i t  p a r  fê t e  s i g n i f i e  u n e  f ê t e,  u n 
rassemblement festif ou une fête de pèlerins. Le mot français 
« fête » signifie festin ou célébration. Se réjouir en hébreu 
signifie être joyeux, jovial et content. Il ne doit y avoir aucune 
tristesse lors de la Fête des Tabernacles de Dieu — juste de 
l’exultation, de la jubilation et de la bonne humeur !

Dieu nous ordonne de festoyer, de célébrer et d’être 
joyeux durant cette fête de sept jours. Pourquoi ? Que devons-
nous célébrer ? 

Le Herbert W. Armstrong College – Cours de Bible par 
correspondance  nous explique : « Les sept jours de la Fête 
des Tabernacles sont comme les sept jours des fêtes de 
mariage anciennes et symbolisent le mariage du Christ et 
de Son Épouse, l’Église » (Leçon 34).

Laissons cela pénétrer. La Fête de sept jours des 
Tabernacles doit être un banquet de réjouissances et de 
festins physiques et spirituels car elle représente les noces 
de Dieu le Père pour Jésus-Christ et Son épouse, l’Église 
devenue immortelle ! 

Une vision familiale inspirante sous-tend nos célébrations de la Fête des Tabernacles.
Par Timothy Oostendarp

Réjouissez-vous aux noces 
de sept jours de Dieu !
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Il doit s’agir d’un moment de romance spirituelle élevée, 
se nourrissant de la Parole de Dieu, de partage dans le 
premier amour vertigineux de la prière profonde et intime 
avec Dieu et le Christ, ainsi que du partage dans les délices 
scintillants de la fraternisation imprégnée de l’Esprit 
avec d’autres membres de l’Épouse du Christ. Il doit s’agir 
d’un festin d’amour agape, durant lequel nous sommes 
spirituellement renforcés en consommant la vérité de Dieu !

MILLÉNIUM : 
UN BANQUET 
DE MARIAGE
Le Christ déclara que « le royaume 
des cieux est semblable à un roi 
qui fit des noces pour son fils » 
(Matthieu 22 : 2). Le roi auquel il 
est fait référence est Dieu le Père ; 
le Christ Lui-même est le Fils. 

Vincent’s Word Studies explique 
que l’expression «  qui fit des 
noces » ne se réfère pas à la cérémonie de mariage mais à la 
fête du mariage. Clarke’s Commentary écrit qu’il s’agit d’un 
« festin d’inauguration, lorsque Son Fils prit possession du 
gouvernement [...]. »

Quelle excitation et quel frisson ! Et cela correspond 
exactement à ce que Dieu exprime explicitement dans 
plusieurs Écritures tout au long de la Bible.

Ce verset fait référence au début du Millénium — au 
mariage du Christ avec l’Épouse, formant le Royaume de 
Dieu qui régnera sur l’homme mortel pendant mille ans. Le 
Royaume de Dieu, pour l’Église, est une relation de mariage 
Dieu-Famille. Il s’agit d’une Famille à l’esprit divin organisée 
en tant que Royaume et gouvernement.

Lange’s Commentary explique que « l’idée fondamentale 
[est] que le Royaume de [Dieu] est un repas festif. [...] Le dîner 
festif d’un hôte est ici élargi en un dîner de mariage, que le 
roi a organisé pour son fils. [...] Les Juifs avaient longtemps 
l’habitude de penser à la fête du royaume des cieux consommé 
sous la figure d’un festin (emphase ajoutée tout au long). 

La coutume juive ancienne voulait qu’un festin de mariage 
dure sept jours. Lorsque Jacob épousa Léa, la fête de mariage 
dura sept jours. Lorsque Jacob se plaignit à Laban qu’il avait 
sournoisement échangé sa fille Rachel contre Léa, Laban 
déclara : « Achève la semaine [de Léa] avec celle-ci, et nous 
te donnerons aussi l’autre pour le service que tu feras encore 
chez moi pendant sept nouvelles années » (Genèse 29 : 27). 
Selon Clarke’s Commentary, « il semble que le festin de 
mariage ait duré sept jours ; il n’aurait donc pas été convenable 
d’interrompre les solennités auxquelles tous les hommes de 
l’endroit avaient été invités. » Lange’s Commentary dit que la 
« semaine » de Léa servait « à confirmer le mariage avec elle en 
gardant le festin de mariage habituel de sept jours. »

Samson posa cette question à ses invités de mariage : 
« Je vais vous proposer une énigme. Si vous me l’expliquez 
pendant les sept jours du festin, et si vous la découvrez, je 

vous donnerai trente chemises et trente vêtements de 
rechange » (Juges 14 : 12).

Dans Matthieu 8 : 11, le Christ déclara la chose suivante : 
« Or, je vous déclare que plusieurs viendront de l’orient 
et de l’occident, et seront à table avec Abraham, Isaac et 
Jacob, dans le royaume des cieux. » Vincent’s Word Studies 
explique que l’image évoquée par l’expression « s’asseoir » 
est « celle d’un banquet ». Albert Barnes explique que « les 

plaisirs [du Royaume de Dieu] 
sont décrits selon les termes d’un 
festin ou d’un banquet... »

En ce moment même, et depuis 
près de 6 000 ans, Dieu le Père 
prépare une Épouse et un festin 
de noces pour Son Fils bien-aimé, 
Jésus-Christ. Ce banquet dure 
sept jours métaphoriquement 
et est représenté par la Fête 
des Tabernacles.

UNE PRÉFIGURATION ANCIENNE
Exode 19 à 24 décrit l’Ancienne Alliance, lorsque le Christ, 
en tant que la Parole, se maria avec l’ancien Israël. Cela 
présentait l’ancien Israël comme l’épouse de la Parole, 
comme l’Église dans le désert et comme une famille régnante 
(un royaume) possédant le gouvernement de Dieu. 

Remarquez ce qu’il se produisit après la consommation 
du mariage de l’Ancienne Alliance dans Exode 24 : Moïse, 
Aaron et Josué, ainsi que l’élite d’Israël, eurent une vision de 
la Parole dans toute Sa splendeur de noces, et un banquet de 
mariage suivit.

Lisez les versets 10 à 16, et remarquez en particulier le 
verset 11 : « Il n’étendit point sa main sur l’élite des enfants 
d’Israël. Ils virent Dieu, et ils mangèrent et burent. » 
Voici le festin de noces de l’ancienne alliance ! 

« Après avoir délivré Israël de la captivité en Égypte, Dieu 
l’emmena au Sinaï », écrit Joel Hilliker. « Là, Il leur donna 
les dix Commandements ainsi qu’une série de jugements 
(détaillés dans les chapitres 20 à 23 d’Exode), et scella par le 
sang Son alliance de mariage avec Israël (Exode 24 : 3-8). [...] 
Que fit-Il ensuite ? Il organisa une sorte de repas de mariage 
pour 74 des chefs d’Israël ! [...] Ce festin extraordinaire 
qui accompagna la confirmation de l’Ancienne Alliance 
nous indique l’avenir prophétique... »( Philadelphia News, 
février 2009).

Aujourd’hui, l’Ancienne Alliance n’est plus en vigueur. Le 
Christ vint avec le message de la Nouvelle Alliance : « Voici, 
j’enverrai mon messager ; il préparera le chemin devant moi. 
Et soudain entrera dans son temple le Seigneur que vous 
cherchez ; et le messager de l’alliance que vous désirez, 
voici, il vient, dit l’Éternel des armées » (Malachie 3 : 1).

Quel est ce message de la Nouvelle Alliance ? Voici ce que 
M. Armstrong écrivit : « Jésus vint en tant que Messager 
de l’alliance ! (Malachie 3 : 1). Il était le Messager qui nous 
apportait le message de la Nouvelle Alliance, qui est l’alliance 

Le Père prépare une  
Fiancée et un festin de  

noces pour Son Fils  
bien-aimé. Ce banquet dure 

métaphoriquement sept 
jours et est représenté par 

la Fête des Tabernacles.
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matrimoniale, qui établira l’Église 
en tant que Royaume de Dieu. Tout 
comme Moïse était le médiateur de 
l’Ancienne Alliance, de même le Christ 
est-Il le médiateur de la Nouvelle. 
L’Évangile est ce message ! Et tout 
comme le mariage au Sinaï établit le 
royaume d’Israël, de même le mariage 
de l’Église avec le Christ établira-t-elle 
le Royaume de Dieu sur la Terre ! 
Ce mariage est donc l’Évangile  ! 
Ce mariage divin,  qui  est tout 
simplement la Nouvelle Alliance 
qui établira le Royaume de Dieu sur 
la Terre, fut préfiguré par l’Ancienne 
Alliance. C’est le mariage de Dieu avec 
l’Israël naturel, physique, qui établit le 
royaume d’Israël en tant que l’une des 
nations de la Terre » (Le mariage et le 
divorce). Vous devrez peut-être lire cela 
plusieurs fois pour saisir l’ampleur de 
ce que dit ici M. Armstrong.

Il existe au moins deux différences 
essentielles entre l’Ancienne et la 
Nouvelle Alliance. La première est 
que Dieu construit aujourd’hui un 
Israël spirituel, et non physique (Galates 6 : 16). Les membres 
engendrés de l’Église sont l’Israël de Dieu. La deuxième 
différence permet d’expliquer la raison pour laquelle nous 
devons résider dans des lieux temporaires lors de la Fête 
des Tabernacles.

DEMEURER SOUS DES TENTES
Apocalypse 19 : 7 dit : « Réjouissons-nous et soyons dans 
l’allégresse, et donnons-lui gloire ; car les noces de l’agneau sont 
venues, et son épouse s’est préparée. » L’Église d’aujourd'hui est 
l’Épouse fiancée du Christ, qui épousera ce dernier.

Selon Manners and Customs of Bible Times, lors des 
fiançailles, « les vêtements de noces étaient préparés 
par l’épouse. » Le verset 8 ajoute : « et il lui a été donné de 
se revêtir d’un fin lin, éclatant, pur. Car le fin lin, ce sont les 
œuvres justes des saints ». L’Église se prépare à épouser le 
Christ en revêtant le fin lin de la justice, qui représente la 
soumission à Dieu et à Ses commandements. 

L’Église ne deviendra l’Épouse que lorsque le mariage 
sera consommé. Cela se produira lors de la Seconde venue 
du Christ, illustrée par la Fête des Trompettes. C’est à ce 
moment-là que nous entrerons dans la Nouvelle Alliance et 
que nous deviendrons le Royaume de Dieu sur Terre. Le 
Christ et l’Église seront mariés et régneront sur la Terre 
pendant mille ans (Apocalypse 20 : 4).

Pourquoi, alors, Dieu nous appelle-t-Il maintenant 
l’épouse du Christ ? Nous pouvons le comprendre en 
regardant ce que M. Armstrong écrivit au sujet des anciennes 
coutumes de mariage juives.

« Dans les Écritures, une femme fiancée est appelée l’épouse 
de son fiancé, bien que le mariage n’ait pas encore été conclu –  
avant la cérémonie de mariage », révéla-t-il. « Il s’agissait 
d’une ancienne pratique juive. Il y avait une cérémonie de 
fiançailles, appelée “erusin”. La femme fiancée restait dans 
la maison de son père jusqu’à la cérémonie de mariage, 
appelée "kiddouchine". C’est au cours de cette kiddouchine, ou 
cérémonie de mariage, que le mariage était conclu. Le mari 
emmenait ensuite sa femme dans sa propre maison » (ibid).

Tout comme l’alliance baptismale est un contrat qui 
engage, de même l’ancienne cérémonie des fiançailles juives 
était-elle également un contrat qui engageait. Chacun 
devait être fidèle à l’autre. 

Pour l’Église aujourd'hui, cela signifie que nous devons 
obéir à Dieu et nous soumettre à notre Mari (Éphésiens 5 : 24).

L’apôtre Jude commença son épître en s’adressant à 
« ceux qui sont sanctifiés par Dieu le Père, préservés en Jésus-
Christ et appelés » (Jude 1, version King James anglaise). 
M. Flurry écrit : « Au verset 1, le mot appelé devrait plutôt 
se lire invité. C’est la première définition du mot, et celle 
que les traducteurs auraient dû utiliser. [...] Ce verset nous 
enseigne le processus de sélection minutieuse de Dieu. 
Une personne est d’abord sanctifiée, ou mise à part, par 
le Père, avant d’être préservée par le Christ. Elle est enfin 
invitée dans la Famille de Dieu ! »( Jude).

Ce processus d’invitation s’étend jusqu’au mariage avec 
Jésus-Christ. Le fait d’être baptisé dans l’Église de Dieu au 
cours de cette époque actuelle malfaisante est une invitation 
royale à épouser Jésus-Christ ! 

L’Église est notre demeure temporaire  
dans laquelle nous nous préparons à 
épouser le Christ et apprenons à régner 
dans le gouvernement de Dieu.

Raphaella Rehberg/Vision royale
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Lors du baptême, Dieu nous fait entrer dans le corps du 
Christ, l’Église. L’Église de Dieu est la maison de Dieu (voir 
par exemple, 1 Timothée 3 : 15). Une fois que Dieu nous a 
invités à entrer dans Sa Famille, à épouser Jésus-Christ, et 
que nous avons manifesté notre acceptation de l’invitation 
lors du baptême, Dieu le Père nous place dans Sa maison, 
l’Église de Dieu. C’est là que l’Épouse fiancée du Christ se 
prépare à son mariage avec le Fils de Dieu. Elle est préparée 
dans la maison de son Père ! Nous sommes les héritiers du 
Royaume de Dieu. L’Église est notre demeure temporaire 
dans laquelle nous nous préparons à épouser le Christ et 
apprenons à régner dans le gouvernement de Dieu !

Lors de la Seconde venue du Christ, nous quitterons la 
maison de Dieu le Père (et nos tabernacles physiques), nous 
naîtrons de nouveau( Jean 3 : 3-5) en tant qu’êtres spirituels 
au niveau divin, et nous nous marierons avec Jésus-Christ ! 
Le Christ épousera une femme née de l’esprit et qualifiée.

1 Thessaloniciens 4 : 17 déclare : « et ainsi nous serons 
toujours avec le Seigneur. » Nous quitterons ce monde 
pour toujours et nous nous attacherons à notre Époux, 
le Christ, pour toujours ! Nous nous installerons alors 
dans la maison millénaire du Christ, le temple d’Ézéchiel 
(Ézéchiel 44 : 15-16).

UN BANQUET DE MILLE ANS
Lorsque le mariage du Christ avec l’Église sera consommé, 
le festin de noces de Dieu de sept jours commencera ! Le 
Millénium commencera – 1 000 ans de réjouissances et de 
célébration de la paix et du bonheur avec l’expansion joyeuse 
de la Famille de Dieu !

Le Christ et l’Épouse (les prémices) commenceront à avoir 
des enfants et à les faire entrer dans la Famille de Dieu. Les 
deuxièmes, troisièmes et quatrièmes générations, et ainsi 
de suite, naîtront dans la Famille de Dieu tout au long des 
1 000 ans de règne du Royaume de Dieu. 

« L’Éternel des armées prépare à tous les peuples, sur cette 
montagne, un festin de mets succulents, un festin de vins 
vieux, de mets succulents, pleins de moelle, de vins vieux, 
clarifiés. Et, sur cette montagne, il anéantit le voile qui voile 
tous les peuples, la couverture qui couvre toutes les nations » 
(Ésaïe 25 : 6-7). C'est vertigineux ! L’arbre de vie sera ouvert au 
monde entier ! Les fruits de l’Esprit de Dieu transformeront 
ce monde en un banquet de mariage regorgeant d’une 
somptueuse plénitude physique et spirituelle !

« La fête dont il est ici question doit être célébrée sur le 
mont Sion, et tous les peuples, sans distinction, doivent y 
être invités », explique Clarke’s Commentary. « Il ne peut 
s’agir d’autre chose que de la célébration de l’établissement 
du Royaume du Christ, qui est fréquemment représenté 
dans l’Évangile sous l’image d’un festin. Toute l’humanité 
sera invitée dans la Famille de Dieu. Lange’s Commentary 
précise : « Les provisions sont très abondantes et tout est 
de première qualité. » 

Dans la Bible, le vin est utilisé comme symbole de la 
doctrine et de la vérité de Dieu, et de la fausse doctrine 

de Satan (voir par exemple, Ésaïe 1  : 22  ; Amos 2  : 12  ; 
Apocalypse 17 : 2). Il n’est pas surprenant que le premier 
miracle public du Christ ait eu lieu le troisième jour 
d’un festin de noces, lorsqu’Il transforma de l’eau en vin 
de la plus haute qualité (Jean 2 : 1-10). Dieu va bientôt offrir 
au monde entier un festin de doctrine pure. Quelle période 
spirituellement romantique ! 

Dieu prépare des noces millénaires pour vous et 
moi, pour le Christ et pour le Monde à venir. Et lors de 
la Fête des Tabernacles, nous devons vivre de manière 
abondante une préfiguration de ce festin de noces de 
sept jours. Dans la mesure où nous pouvons nous le 
permettre, nous devons nous réjouir et célébrer/donner 
aux autres un avant-goût du festin de noces qui s’annonce. 
Nous nous marierons avec Jésus-Christ, et la Fête des 
Tabernacles a pour but de nous aider à nous préparer à 
cet événement incroyable.

Pendant cette période, Dieu ne veut pas que nous soyons 
affaiblis par l’excès, l’inattention ou la dissipation. L’accent 
doit être mis sur la construction de notre romance spirituelle 
avec Dieu et le Christ à travers le cadre physique et les autres 
accessoires matériels que Dieu fournit pour servir le banquet 
spirituel principal. 

L’Épouse doit se préparer (Apocalypse 19 : 7). Le Christ 
prophétisa que certains mépriseraient cette invitation 
royale ! (Matthieu 22 : 1-7). L’Épouse doit se qualifier 
pour régner dans le Royaume de Dieu en laissant Dieu 
et le Christ la revêtir de leur justice (Ézéchiel 16 : 8-14 ; 
Apocalypse 19 : 7-9). Elle doit permettre à Dieu de la revêtir 
d’une robe de justice : l’obéissance à la voie du gouvernement 
de Dieu ! 

La façon dont nous célébrons la Fête aidera à déterminer 
si nous serons qualifiés ou non. Réjouissez-vous de façon 
juste pendant les noces de sept jours de Dieu !�

» EXPIATIONS SUITE DE LA PAGE 17
rendant plus réceptifs à la révélation de Dieu et davantage 
capables de discerner la tromperie.

Dans son livre Le message de Malachie  —un livre 
visant à enseigner comment éviter la tromperie — Gerald 
Flurry commente ce verset ainsi : « Dieu révèle Sa vérité 
aux nourrissons. La vérité est révélée par Dieu. La vérité 
de Dieu n’est pas quelque chose que les hommes peuvent 
comprendre, en dehors de Dieu. Elle doit être révélée. »

M .   F l u r r y  u t i l i s a  c e  v e r s e t  e n  c o m m e n t a n t 
2 Thessaloniciens 2 : 8, qui dit que Dieu doit révéler Satan. 
Le contexte est une prophétie au sujet de Satan utilisant un 
homme, un « fils de perdition », s'asseyant dans le propre 
temple de Dieu et agissant comme Dieu ! (versets 3-4). Cela 
nous montre que, humainement, il nous est impossible de 
discerner entre l’homme de Dieu et un traître diabolique !

Le verset 7 décrit la façon dont Dieu enleva un homme 
juste qui s’opposait au mal. Cela déclencha un mal terrible 
au sein de l’Église. Cet homme inspiré par Satan vint avec 
« toutes les séductions ». Cela fut un test massif pour le 
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peuple de Dieu, et cela révéla qui aimait la vérité. Ceux 
qui ne l’aimaient pas succombèrent à « une puissance 
d’égarement » et en vinrent à « croire au mensonge » 
(versets 10-11). Malheureusement, il s’agissait de la grande 
majorité du peuple de Dieu ! 

Apocalypse 3 : 14-16 montre que ces Laodicéens, des gens 
« tièdes », ont une approche erronée du bien et du mal qui 
rend Dieu malade. Dieu plaide avec ce groupe pour qu’il 
mûrisse spirituellement afin de pouvoir « discerner ce qui 
est bien et ce qui est mal » (Hébreux 5 : 14). En outre, les 
dirigeants laodicéens fatiguent Dieu en disant des choses 
diaboliques telle que : « Quiconque fait le mal est bon 
aux yeux de l’Éternel, et c’est en lui qu’il prend plaisir  ! » 
(Malachie 2 : 17).

Alors que cette tromperie s’empare de l’Église, la société 
en général ne parvient non seulement pas à discerner entre 
le bien et le mal, mais beaucoup appellent également le 
bien mal et le mal bien, et ceux qui font le bien sont punis 
(Ésaïe 5 : 20-23). Il s’agit d’une abomination pour Dieu ! 
(Proverbes 17 : 15).

C’est dans cet environnement toxique que les « fils de 
Tsadok » « ont fait le service de mon sanctuaire quand les 
enfants d’Israël s’égaraient loin de moi ». Pas étonnant que 
Dieu les considère comme aussi dignes d’éloges ! Leur 
loyauté à travers cette apostasie majeure les rend très 
spéciaux aux yeux de Dieu.

INSENSIBLE À LA TROMPERIE
Ces fils de Tsadok qui prouvent leur amour pour la vérité 
de Dieu et restent proches de Lui sont également décrits 
dans d’autres prophéties du temps de la fin qui mettent en 
lumière leur discernement.

Ce groupe s’accroche à un type de Lévi du temps de la fin, 
qui « a détourné du mal beaucoup d’hommes » (Malachie 2 : 6). 
Malachie 3 : 16 montre que Dieu enregistre un « livre de 
souvenir » à propos de ce groupe. Le verset 17 (dans la version 
Darby française) dit qu’ils seront le « trésor particulier » de 
Dieu, ou Ses joyaux. Et le verset 18 se lit ainsi : « Et vous verrez 
de nouveau la différence entre le juste et le méchant, entre 
celui qui sert Dieu et celui qui ne le sert pas. » Ces personnes 
fidèles peuvent discerner entre le juste et le méchant. 

Remarquez comment Jésus appela ces saints — appelés 
« fils de Tsadok » dans Ézéchiel et « mon trésor particulier » 
dans Malachie : « Car il s’élèvera de faux Christs et de faux 
prophètes ; ils feront de grands prodiges et des miracles, 
au point de séduire, s’il était possible, même les élus » 
(Matthieu 24 : 24). Il révéla que la tromperie deviendrait 
si mauvaise au temps de la fin, qu’elle pourrait tromper 
« même les élus » — si c’était possible. Mais ces personnes, 
en raison de leur proximité avec Dieu, ne sont pas capables 
d’être séduites !

Se souvenir de ce que Dieu nous enseigna sous 
M. Armstrong, tenir fermement ces vérités et obéir avec 
constance à Dieu au milieu de l’apostasie, nous place dans 
cette catégorie spéciale. C’est ainsi que l’on évite d’être trompé.

Comme dans Lévitique 16, Dieu nous montrera « quel 
bouc est lequel ». Dieu nous montrera quel arbre a le fruit 
de la vie éternelle et quel arbre est empoisonné.

Ézéchiel 44 : 23 prophétise que Dieu fera en sorte que 
ces fils de Tsadok « enseigneront [...] à distinguer ce qui 
est saint de ce qui est profane, ils lui feront connaître la 
différence entre ce qui est impur et ce qui est pur. » Et au 
verset 15, Dieu déclarent « ils s’approcheront de moi ». Quel 
état merveilleux d’unité avec Dieu nous attend !�

personnes converties. Dans ce monde, de nombreux adultes 
ont peur des jeunes. Cette attitude n’a pas sa place dans 
l’Église de Dieu. Jeunes gens, savez-vous parler aux adultes ? 
Oui, passez du temps avec d’autres jeunes, mais ne passez 
pas tout votre temps dans des cercles fermés avec eux 
uniquement. Vous aussi devez vous disperser. Cela peut 
sembler gênant au début, mais fixez-vous comme objectif 
de parler à une personne âgée à chaque service de l’Église.

La Famille de Dieu est remplie de nobles royaux qui Lui 
sont extrêmement spéciaux. Vous ne pouvez apprendre à 
les connaître qu’en vous diversifiant, en vous éparpillant et 
en tirant le meilleur parti de chaque conversation. Bien sûr, 
nous ne pouvons pas nous adresser à tout le monde. Mais 
nous pouvons savourer l’occasion avec le saint de Dieu avec 
qui nous partageons le moment présent. 

Joel Hilliker

» S’ÉPANOUIR SUITE DE LA PAGE 18

» SAINE SUITE DE LA PAGE 18
d’exercice pendant la Fête. Un jogging ou une baignade est 
super. Mais même quelques marches rapides peuvent aider 
à faire circuler votre sang, à améliorer votre humeur et à 
vous donner l’occasion de réfléchir aux messages que vous 
avez entendus. 

« Bien-aimé, je souhaite que tu prospères à tous égards 
et sois en bonne santé, comme prospère l’état de ton âme » 
(3 Jean 2). Suivez ces mesures de bon sens et passez une Fête 
plus saine et plus joyeuse.

Jeremiah Jacques

par nous-mêmes. Nous savons qu’il s’agit de l’Œuvre de 
Dieu à travers nous. Sinon, comment un si petit nombre 
pourrait-il accomplir tant de choses ? C’est une raison 
supplémentaire de se réjouir. 

Ce qui amplifie ces projets dans l’Œuvre de Dieu est de 
voir à quoi ils mènent. Année après année, les projets de 
l’Œuvre préparent en fait la grande moisson d’automne, le 
rassemblement de l’humanité au sein de la Famille de Dieu. 

» RÉJOUIR SUITE DE LA PAGE 19
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« La Fête des Tabernacles est appelée ‘fête de la récolte’ 
dans Exode 23, car elle représente le rassemblement du 
monde entier ! écrit M. Flurry. Dieu veut que nous incluions 
le monde entier dans notre réflexion. Notre tâche est 
d’aider le Christ à donner la Fête au monde entier !» (Vision 
royale, septembre-octobre 2008).

Réfléchissez enfin aux sages paroles de Salomon. Dans 
Ecclésiaste 5 : 18, il nous dit : « c’est pour l’homme une chose 
bonne et belle de manger et de boire, et de jouir du bien-être 
au milieu de tout le travail qu’il fait [...] » (version King James 
anglaise). 

Steve Hercus

» ‘VIENS ICI’ SUITE DE LA PAGE 21
locales) peut effectivement conduire au péché délibéré ! 
[...] C’est la voie du péché et de la mort éternelle ! » Cet 
article souligne que lorsque les gens pensent qu’ils peuvent 
adorer Dieu seuls à la maison plutôt qu’en assistant à Ses 
saintes convocations, ils raisonnent de la même manière 
que les faux chrétiens dans leur justification d’adorer 
Dieu un tout autre jour de la semaine, sans parler du fait 
d’ignorer et de remplacer Ses jours saints par des jours 
fériés païens.

Le livre Quel est le jour du Sabbat chrétien ? montre 
comment Lévitique 26 : 2-3 et d'autres écritures établissent 
que le respect des Sabbats de Dieu est l’un de Ses 
commandements test. C’est l’une des choses qui séparent 
les vrais chrétiens des faux et qui les distinguent du reste 
du monde (voir aussi Matthieu 15 : 9 ; 24 : 5 ; Luc 6 : 46). 

C’est précisément ce test que Dieu utilisa pour appeler 
un homme hors du monde et hors du faux christianisme 

afin qu’il rétablisse « toutes choses » et prépare la voie 
pour la Seconde venue du Christ ! (Voir Matthieu 17 : 1-13 ; 
demandez votre exemplaire gratuit de Un signe essentiel du 
temps de la fin.)

Nous voyons le jour approcher. Ne négligeons pas 
les assemblées commandées. Réalisez à quel point ces 
saintes convocations sont spéciales. Demandez-vous si 
vous êtes simplement « croyant » ou « chrétien » selon 
vos propres conditions, ou si vous obéissez à l’ordre de 
votre Père lorsqu’Il dit « Viens ici ». Si vous faites partie 
des quelques appelés qui ont la merveilleuse possibilité 
de se rassembler en présence de Dieu avec le peuple de 
Dieu, ne laissez jamais cela devenir banal ! Continuons 
à développer l ’habitude d’obéissance en assistant 
aux services du Sabbat et aux jours saints, afin de 
continuer à vivre sur la voie qui mène à d’innombrables 
bénédictions. �

Apocalypse 8 : 7 prophétise qu’au moins un tiers des 
arbres sur Terre auront été détruits d’ici le début du 
Millénium. Compte tenu du fait que 250 millions d’arbres 
furent plantés au cours du siècle dernier dans une petite 
nation comme Israël, il va de soi que le nombre d’arbres 
plantés dans le monde au début du Millénium se chiffrera 
en milliers de milliards. Tout cela nécessitera de la 
planification, de l’organisation et des efforts.

CRÉER LES DIRIGEANTS DE DEMAIN
Beaucoup des premiers dirigeants de l’Israël indépendant 
passèrent une partie de leur jeunesse engagés dans des 
activités agricoles sur la terre. 

À l’âge de 19 ans, David Ben Gourion voyagea de Pologne 
en Israël. Il fut immédiatement mis au travail comme 
ouvrier rémunéré, transportant du fumier pour remplir 
les trous dans lesquels de jeunes orangers seraient plantés. 
Il contracta le paludisme et il lui fut conseillé de rentrer 
chez lui. Il résolut de rester — et devint une figure clé du 
mouvement sioniste avant de devenir le premier Premier 
ministre de l’Israël indépendant. 

Levi Eshkol, le troisième Premier ministre d’Israël, partit 
pour la Palestine en 1914. Il travailla à la mise en place de 
tunnels d’irrigation dans les vergers locaux et était considéré 
comme un excellent ouvrier. 

Golda Meir, la quatrième Premier ministre du pays, 
commença également dans l’agriculture, endurant les 
difficultés et éprouvant une grande satisfaction à travailler 

la terre. Elle déclara que ce furent les années les plus 
heureuses de sa vie.

Le dur labeur physique de ces dirigeants contribua sans 
aucun doute à forger leur caractère, à développer leur esprit 
d’initiative et leur résistance, ainsi qu’à leur inculquer une 
solide éthique du travail.

Dieu utilisera certainement le travail requis dans les 
premières années du Millénium pour développer des qualités 
de caractère similaires dans les premières générations du 
Monde à venir. Ces gens deviendront sans aucun doute des 
dirigeants importants dans le Royaume de Dieu.

À L’ÉCHELLE MONDIALE
Israël est une toute petite nation. En un laps de temps 
relativement court, les Juifs, avec l’aide considérable de 
Dieu et de nombreux miracles, ont réalisé une incroyable 
transformation de leur pays. Tout en rendant ces terres 
productives, ils ont acquis une expertise de classe mondiale 
dans de nombreux domaines de l’agriculture et de 
l’irrigation, et ils partagent aujourd’hui ces connaissances 
dans le monde entier. 

Au cours du Millénium, Dieu utilisera le projet de 
transformation de la Terre comme une occasion de créer 
un caractère juste, qui, aux yeux de Dieu, est un million de 
fois plus beau et plus précieux que le plus beau des paysages. 

Durant cette Fête des Tabernacles, nous pouvons saisir 
l’occasion de méditer plus profondément et de parler les uns 
aux autres du travail inspirant qui nous attend. �

» LE DÉSERT SUITE DE LA PAGE 25
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S i vous êtes dans l’Église de Dieu, vous avez été 
appelé à être un roi. Apocalypse 1  :  6 révèle au 
peuple de Dieu qu’Il en a fait des rois et des 
sacrificateurs. En ce qui concerne Dieu, cet appel à 

la royauté est certain. 
Jésus-Christ déclara dans Matthieu 5 : 5 que les débonnaires 

« hériteront la terre ». Daniel 7 décrit une série d’empires et 
d’empereurs régnant sur le monde. Lorsque le dernier tombera, 
« le règne, la domination, et la grandeur de tous les royaumes 
qui sont sous les cieux, seront donnés au peuple des saints du 
Très Haut » (verset 27). Il s’agit d’une royauté réalisable, tout 
aussi réelle que les empires perse ou romain. Apocalypse 
2 : 26-28 confirme que les membres de l’Église de Dieu de cette 
époque recevront l’autorité de gouverner les nations. 

Malgré toutes ces écritures simples et claires, le monde 
n’accepte pas cette vérité. « Les chrétiens ne sont nulle 
part considérés comme des rois », peut-on lire dans un 
commentaire. Le travail auquel Dieu vous a appelé est 
si grand et si audacieux que l’esprit naturel le considère 
comme impossible.

C’est une vérité que la plupart des membres de l’Église 
universelle de Dieu ne comprenaient pas. Comme 
Herbert W. Armstrong l’expliqua dans son sermon de 
Pentecôte en 1985 : « À l’Église, et seulement à l’Église, Jésus 
a dit : “Si vous triomphez (vous qui étudiez pour devenir des 
enseignants, si vous triomphez), je vous accorderai de vous 
asseoir avec moi sur mon trône, et de m’aider à gouverner le 
monde et à enseigner le monde.” Jésus est l’Enseignant, et 
Jésus est un Dirigeant. Apocalypse 5 : 10 dit que nous serons 
rois et sacrificateurs, et que nous régnerons sur la Terre. 
Frères, je crains que vous n’appreniez jamais cela. »

Imaginez avec éclat le  
moment où vous deviendrez roi !
Par Richard Palmer

Votre 
véritable 
couronnement 
royal

« Il nous appelle à apprendre à gouverner et à enseigner », 
poursuivit-il. « Frères, parfois il m’arrive d’être découragé. 
Est-ce possible de faire entrer cela dans votre tête et dans 
votre esprit ? » Malgré toute cette insistance, l’idée qu’ils 
étaient appelés non seulement pour leur propre salut, mais 
aussi pour enseigner et gouverner, ne fut jamais saisie. 

Qu’en est-il de vous ? Dieu travaille plus dur que jamais 
pour nous aider à saisir la réalité de notre appel royal. « Nous 
serons des rois et des sacrificateurs sous peu, et nous le 
sommes déjà en embryon », écrit Gerald Flurry dans Le 
nouveau trône de David. « Cela devrait certainement rendre 
notre appel (le fait que nous allons régner sur ce trône avec 
le Christ pour toujours) beaucoup plus réel pour nous ! Vous 
êtes bel et bien des rois et des sacrificateurs ! »

La clarté avec laquelle vous percevez cette réalité 
influencera votre croissance spirituelle, votre contribution 
à l’Œuvre de Dieu et votre avenir éternel. 

Si quelqu’un vous dit : « Nous partirons peut-être en 
voyage en France demain », mais qu’il s’agit d’une remarque 
peu sérieuse et sans conséquence, vous n’en ferez pas grand-
chose. Mais si quelqu’un vous présente deux billets d’avion 
pour Paris, c’est dores et déjà une réalité, et vous irez faire 
vos valises. 

Il en va de même pour notre avenir éternel. Si le fait de 
siéger sur le trône de David n’est pour nous qu’une idée 
vague et abstraite, nous ne ferons pas grand-chose à ce sujet. 
Mais si cette idée est réelle et vivante, nous nous mettrons 
au travail.

« Vous préparez-vous à partager le trône de David ? » 
demande M. Flurry dans La clef de David (disponible en 
anglais). À quelle point cette vision est-elle réelle pour vous ? 
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La compréhension de cette vision est l’essence même du salut. 
Beaucoup ont du mal à saisir toute l’étendue de ce que cette 
vision implique. Mais vous devez vous rendre compte que la 
clef de David est la seule véritable vision de l’avenir ! 

« Nos conversations portent-elles souvent sur des sujets 
tels que “Vous êtes un roi” ? »

En mai 2023, le roi Charles fut couronné sur le trône de 
la Grande-Bretagne. C’est vrai qu’il ne s’agit plus du trône de 
David, et qu’il y a beaucoup de choses par rapport à ce trône 
qui ne plaisent pas à Dieu. Certaines parties de la cérémonie 
ont été édulcorées. Mais il y avait aussi beaucoup de choses 
qui sont restées traditionnelles. Une grande partie de cette 
cérémonie de couronnement retrace ses origines à la Bible et 
à une vision biblique de la royauté. « Nous devons reconnaître 
qu’une grande partie de la tradition entourant le trône 
britannique provient directement du livre de 1 Rois » (ibid).

Un examen détaillé de la récente cérémonie du 
couronnement et de ses origines bibliques peut nous aider 
à rendre notre propre couronnement plus réel. 

AU SON DES TROMPETTES
Salomon fut le premier roi de l’ancien Israël à hériter du 
trône de son père. Bien que le couronnement eut lieu dans 
des circonstances dramatiques, et avec empressement 
afin d’empêcher une tentative de coup d’État, Dieu inspira 
manifestement David pour qu’il réfléchisse aux détails. 

Le couronnement de Salomon fut annoncé par des 
trompettes (1 Rois 1 : 34, 39). Plus tôt, lorsque l’un des autres 
fils de David, Absalom, avait tenté de s’emparer de la couronne, 
il avait fait sonner des trompettes (2 Samuel 15 : 10). Les tribus 

du nord d’Israël copièrent cette coutume, et lorsque Jéhu 
revendiqua le trône de Samarie, il demanda à ses troupes de 
sonner de la trompette (2 Rois 9 : 13). 

«  Le shofar pouvait donner des éclats joyeux pour 
annoncer un roi », écrit Ryan Malone dans son article « La 
joie de la Fête des Trompettes ».  « En réalité, cinq références 
au shofar dans l’Ancien Testament sont en rapport avec un 
couronnement, plus particulièrement ceux impliquant le 
trône de David » (Vision royale, septembre-octobre 2010). 

Pour le roi Charles, des trompettistes de la Royal Air 
Force jouèrent une fanfare pour ouvrir et pour clore la 
cérémonie, comme le font les trompettistes depuis des 
générations. Richard Armstrong assista au couronnement 
de la reine Elizabeth II en 1953, depuis lequel il rapporta la 
chose suivante : « Dieu ordonna à l’origine la cérémonie du 
couronnement, y compris le son des trompettes, la musique, 

l’onction et le couronnement. [...] La base de toute la 
cérémonie est telle qu’elle était jadis pour les rois d’Israël. » 

Le retour de Jésus-Christ pour régner sur la Terre 
sera également annoncé par des trompettes (Apocalypse 
8 : 2, 6). Ces trompettes annonceront également votre 
couronnement ; vous recevrez une couronne « ce jour-là », 
au retour du Christ (2 Timothée 4 : 8). 

Ces trompettes annoncent le moment où Jésus-Christ 
héritera du trône de David. Leur son indique une célébration, 
mais avec une note d’avertissement. Le Christ vient pour 
régner, et ceux qui ont régné sur la Terre doivent rendre 
des comptes. 

UN LIVRE ROYAL
Après avoir été accueilli en fanfare et avoir traversé l’abbaye 
de Westminster, le roi Charles reçut les hommages des 
personnes présentes. On lui remit ensuite une Bible. « Pour 
que vous gardiez toujours à l’esprit la loi et l’évangile de 
Dieu comme règles de vie et de gouvernement des princes 
chrétiens, recevez ce livre, la chose la plus précieuse que ce 
monde puisse offrir », lui fut-il dit. « Voici la sagesse, voici la 
loi royale, voici les oracles vivants de Dieu. »

Malheureusement, peu de gens prêtèrent attention à ces 
mots. Comme l’écrit M. Flurry dans La clef de David, « La 
Bible contient en effet de nombreux trésors cachés. Elle 
révèle la vérité sur le trône britannique et les solutions aux 
problèmes de la Grande-Bretagne. C’est dans les pages de la 
Bible que se trouve l’espoir de la Grande-Bretagne. »

Dans les couronnements bibliques, tels que relatés 
dans 1 Rois 1, le roi ne se voyait pas présenter une Bible. 
Mais la Bible indique clairement qu’il s’agit d’un livre royal. 
Deutéronome 17 : 14-20 enseignait aux rois d’Israël de ne 
pas se contenter d’apprécier la loi, mais d’en rédiger, de 
leur propre main, une copie personnelle. Cela nécessite un 
lien beaucoup plus profond avec la Bible que le simple fait 
de se la voir présenter ! Imaginez si le roi Charles devait 
véritablement copier chaque mot à la main. Quel impact cela 
peut-il avoir sur un roi ?

Notre étude de la Bible nous prépare à être des nobles 
royaux. 

Lorsque Salomon devint roi, les pressions et les exigences 
de sa fonction devinrent très réelles, très rapidement. Il 
pria Dieu : «  [...] moi je ne suis qu’un jeune homme, je n’ai 
point d’expérience. [...] Accorde donc à ton serviteur un 
cœur intelligent pour juger ton peuple, pour discerner le 
bien du mal ! Car qui pourrait juger ton peuple, ce peuple 
si nombreux ? » (1 Rois 3 : 7, 9). Salomon reconnaissait que 
les rois avaient désespérément besoin d’une sagesse divine. 

Dieu nous donnera la sagesse (Jacques 1 : 5), mais la 
sagesse commence par la crainte de Dieu (Psaume 111 : 10). 
Cela se reflétera dans notre attitude à l’égard de l’étude de 
la Bible. Fouillons-nous dans nos Bibles pour que, dans tout 
ce que nous dirigeons aujourd’hui, même s’il ne s’agit que de 
notre propre vie, nous le fassions exactement comme Dieu 
le veut ? 

À l’origine, la cérémonie de  
couronnement, y compris le 
son des trompettes, la musique, 
l’onction et le couronnement,  
fut ordonnée par Dieu.
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Même lors du couronnement anglais, il est demandé 
au roi la chose suivante : « Maintiendrez-vous, dans toute 
la mesure de votre pouvoir, les lois de Dieu et la véritable 
profession de l’Évangile ? » Même sur le plan physique, les 
rois qui réussissent le mieux sont ceux qui exaltent la règle 
de droit, en particulier la loi de Dieu. 

Jacques qualifia cette loi de « loi royale » (Jacques 2 : 8). 
« Seuls les rois et sacrificateurs royaux de Dieu comprennent 
à quel point cette loi est royale et insondable », écrit M. Flurry.  
« Il s’agit de la loi royale de Dieu, de Ses rois et sacrificateurs, 
aussi bien aujourd’hui que dans le Monde à venir » (L’épître 
de Jacques). Cette loi décrit la manière dont nous gouvernons. 
M. Armstrong souleva ce même point important dans son 
sermon de Pentecôte 1985 : « Une loi est le fondement et la 
base d’un gouvernement. Et un gouvernement n’est que le 
code, ou la base d’une loi. » 

Si le fait d’être bientôt roi est réel pour nous, alors nous 
étudierons intensivement la loi et la Bible royales de Dieu. 

L’ONCTION D’UN ROI
La partie la plus sacrée et la plus solennelle de la cérémonie 
du couronnement n’est pas le couronnement mais plutôt 
l’onction. Même à l’ère de la télévision et des médias de 
masse, la cérémonie se déroula en privé, sous un auvent 
spécial et à l’abri des regards du public. Salomon reçut lui 
aussi l’onction avant de prendre ses fonctions (1 Rois 1 : 39). 

L’International Critical Commentary  déclare  que 
«  l’onction était la cérémonie caractéristique de la 
consécration à une fonction et de la fourniture au candidat 
du pouvoir nécessaire à son administration. Elle est d’usage 
pour les sacrificateurs. [...] Ceux qui étaient ainsi consacrés 
étaient considérés comme revêtus de l’Esprit Saint et des 
dons divins. »

L’acte physique de l’onction ne confère pas à quelqu’un 
comme le roi Charles le don spirituel du Saint-Esprit. Mais 
Dieu oignait Ses rois sur le trône de David, car ils étaient 
consacrés à une fonction spéciale. « Le roi Salomon fut oint 
d’huile lors d’une cérémonie religieuse qui le consacra aux 
yeux de Dieu », écrit M. Flurry. « Il en fut de même pour la 
reine Élisabeth » (ibid.).

Et de même pour vous. « Pour vous, vous avez reçu 
l’onction de la part de celui qui est saint, et vous avez tous de 
la connaissance », écrivit Jean à l’Église (1 Jean 2 : 20). Vous 
avez reçu le Saint-Esprit et avez été consacré pour accomplir 
l’Œuvre de Dieu. C’est en accomplissant cette Œuvre que l’on 
se forme et se qualifie pour devenir roi. 

« Ce monde est en train de s’effondrer et Dieu a besoin 
d’un gouvernement juste pour le remplacer bientôt », écrit 
M. Flurry. « C’est pourquoi Dieu a oint Ses Philadelphiens, 
Ses prémices qui vont bel et bien gouverner ce monde ! » 
(La dernière heure). D’une certaine manière, cette partie 
cruciale de votre couronnement a déjà eu lieu  ! Pas 
étonnant que Dieu dise qu’Il « a fait de nous » des rois et des 
sacrificateurs (Apocalypse 1 : 6). 

Jean associe cette onction à la « connaissance de toutes 
choses » (traduction King James). La révélation que Dieu 
nous donne et la vérité à laquelle Il ouvre notre esprit par la 
puissance de Son Saint-Esprit nous préparent à être des rois. 
Si nous n’étions appelés que pour notre propre salut, Dieu ne 
nous ouvrirait pas l’esprit pour comprendre cette loi royale 
à ce stade de l’histoire de l’homme. Mais toute la vérité que 
nous recevons est liée à cette onction. 

« Réalisez-vous en profondeur que le peuple de Dieu a 
été oint par le Dieu qui a tout créé ? » écrit M. Flurry. 
« Nous sommes oints pour accomplir un travail : proclamer 
ce message au monde et, en ce faisant, bâtir du caractère » 
(Lamentations).

L’onction reconnaît également qu’un roi est soumis à 
une autorité supérieure. Dans la cérémonie britannique, 
elle intervient après le couronnement du roi et d’autres 
serments. Le roi n’est pas libre de faire ce qu’il veut : il y a des 
lois et des conditions qu’il doit respecter. Il reçoit ensuite 
l’onction, démontrant que sa fonction lui a été déléguée par 
une puissance supérieure. La journaliste Melanie Phillips 
attira l’attention sur ce point lors de sa couverture du 
couronnement. 

L’idée qui veut que le roi soit soumis à la loi provient 
directement de la Bible. 

Il s’agit là d’un autre moyen essentiel de se préparer 
aujourd’hui. Nous devons nous soumettre au gouvernement 
de Dieu aujourd’hui, en prouvant à Dieu qu’une fois que 
nous aurons tout le pouvoir et l’autorité d’un trône, nous 
continuerons à être soumis à Son autorité supérieure. 

HONORER TSADOK
Le sacrificateur Tsadok eut l’honneur d’oindre Salomon. 
La caractéristique principale de Tsadok était sa « loyauté 
intense », comme l’écrit M. Flurry.

Abiathar était un autre sacrificateur de haut rang qui 
servit David pendant des décennies. Il resta aux côtés de 
David pendant que le roi fuyait Saül. Il resta auprès de David 
et partit en exil lors de la révolte d’Absalom. Mais à la toute 
fin, il abandonna David et se rangea du côté d’Adonija. Dieu 
ne considéra pas cela comme une simple mauvaise décision 
politique. Salomon décréta qu’Abiathar était digne de mort 
(1 Rois 2 : 26). Il fit néanmoins preuve de clémence en raison 
de la loyauté antérieure d’Abiathar. Mais Abiathar fut tout de 
même démis de sa fonction de sacrificateur. 

Tsadok, en revanche, nous montre que Dieu estime 
hautement la loyauté intense, à travers tous les hauts et bas, 
jusqu’à la fin.

Comme ceux qui furent couronnés 
en Angleterre, Dieu fit oindre 
Ses rois sur le trône de David, 
puisqu’ils sont mis à part pour une 
fonction spéciale.
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Tsadok comprenait ce que l’onction de Salomon 
signifiait réellement. C’était Dieu, et non les hommes, qui 
avait consacré ce roi. En restant fidèle à ce roi, il restait 
fidèle à Dieu. « Tout au long de la vie de David, Tsadok resta 
loyal parce qu’il savait que Dieu soutenait David », écrit 
M. Flurry dans La clef de David. « Il avait la foi nécessaire 
pour reconnaître l’homme que Dieu utilisait. »

Immédiatement avant l’onction du roi, le chœur chante 
« Zadok the Priest », un hymne composé par George Frideric 
Handel en 1727. Mais une version de ces paroles était chantée 
dès la plus ancienne cérémonie de couronnement connue. 

Tsadok était fidèle à Dieu. Et 3 000 ans plus tard, Dieu est 
toujours fidèle à Tsadok. La moitié de l’histoire de l’humanité 
s’est depuis lors écoulée, et nous chantons encore à son sujet !

Cela nous aide à apprécier le grand honneur que 
représente le fait que le peuple de Dieu soit aujourd’hui 
appelé les « fils de Tsadok » dans Ézéchiel 44 : 15. « C’est le 
titre de la plus haute noblesse de Dieu dans la dernière ère 
de Son Église ! » écrit M. Flurry (ibid). 

Cette cérémonie de couronnement nous rappelle la valeur 
que Dieu accorde à la loyauté. Restons-nous fidèles à ce qui 
nous a été enseigné ? Nous devrions revoir ces enseignements 
régulièrement, en nous efforçant de ne jamais tourner le dos 
aux vérités qui nous ont été données. Comme Tsadok, nous 
devons voir Dieu derrière Son gouvernement et ne pas nous 
laisser distraire par un individu.

UNE PIERRE DE COURONNEMENT
Le nom de Tsadok n’est pas la seule constante à travers des 
milliers d’années de couronnements. Une pierre de pilier 
particulière était présente tout au long des couronnements 

de la Bible (2 Chroniques 23 : 11-13). Cette même pierre était 
aussi le témoin de toutes les paroles de la loi royale de Dieu 
(Josué 24 : 26-27). 

Dieu demanda à Jérémie de transplanter cette pierre 
physique en Irlande lors de la chute de Jérusalem. Elle a 
depuis été témoin des couronnements sur le trône de David 
pendant des centaines d’années. Dieu a maintenant une 
nouvelle pierre du destin, mais la présence de cette pierre 
lors des couronnements passés nous enseigne tout de même 
des leçons importantes. 

«  La pierre de Jacob représente Jésus-Christ et le 
Royaume de Dieu », écrit M. Flurry. « Lorsque le Christ 
reviendra, Il détruira toutes les nations rebelles de la Terre. 
Elles deviendront comme de la paille et seront emportées 
par le vent. La pierre de Son Royaume remplira toute la 
Terre. C’est la pierre qui soutient l’Église aujourd’hui ! Il y 
a une grande puissance derrière la véritable Église de Dieu 
parce que nous sommes restés fidèles à la Pierre – Jésus-
Christ » (ibid.).

La nouvelle pierre (le rocher de prière de M. Armstrong) 
attire l’attention sur la prière. Nous devons prier Dieu pour 
recevoir l’aide et la puissance dont nous avons besoin pour 
accomplir Son Œuvre et nous préparer à régner. La nouvelle 
pierre nous relie à l’Œuvre de M. Armstrong, qui fut bâtie 
par la prière.

Elle nous projette également dans l’avenir. Daniel 2 
décrit le Royaume de Dieu en tant que grand rocher qui 
détruira les royaumes du monde avant de les remplacer 
(Daniel 2 : 34-35, 44-45). « Il s’agit de l’accomplissement 
ultime de cette “pierre du destin” » (ibid). Cela fait des 
milliers d’années que chaque cérémonie de couronnement 
sur le trône de David comporte ce symbole de votre futur 
règne. Ce même symbole représente Jésus-Christ, le Rocher 
d’Israël, le Roi des rois sous lequel nous régnerons. 

« Le plus grand don que Dieu ait fait à l’Église est Jésus-
Christ. Il est la pierre angulaire. Si nous le suivons, nous 
ne pouvons pas être trompés. Nous n’avons pas à craindre la 
tromperie ou le monde en raison de Son immense puissance » 
(ibid). Il est notre Roi modèle, notre Pionnier et notre Aide. 
En vivant en nous, Il nous permet de nous qualifier pour 
régner en tant que membre de ce royaume qui s’annonce. 

LE MOMENT DU COURONNEMENT
Après l’onction du roi, celui-ci reçoit les symboles de sa 
fonction. Le roi Charles en reçut plusieurs : diverses épées, 
des éperons, des bracelets, et une robe. Rien de tel n’apparaît 
dans les couronnements bibliques. 

Il reçut également un orbe, représentant le monde 
entier sous l’autorité de Dieu. Cette année, cette partie du 
couronnement fut édulcorée. En règle générale, on dit au 
roi : « Recevez cet orbe placé sous la croix, et souvenez-vous 
que le monde entier est soumis au pouvoir et à l’empire du 
Christ, notre Rédempteur originel. » Pour le roi Charles, cette 
phrase fut reformulée ainsi : « Les royaumes de ce monde sont 

Cela fait des milliers d’années que 
chaque couronnement sur le trône 
de David comporte ce symbole de 

votre futur règne.

Bibliothèque de l’université de Cornell

Voir ROYAL page 42 » 
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Royauté

LA BEAUTÉ  
DU POURPRE 
IMPÉRIAL

APERÇUS

Motivation

L’APPEL AU SECOURS

L es amis phéniciens 
d’Israël étaient de 

célèbres producteurs de 
pourpre de Tyr. Le roi Hiram 
de Tyr fournit gracieusement 
au roi Salomon un homme 
habile à travailler la pourpre 
(2 Chroniques 2 : 7, 14). Bien 
qu’elle ait été principalement 
utilisée pour des vêtements, 
la pourpre de Tyr fut 
probablement utilisée par 
Salomon pour le premier voile 
du temple (2 Chroniques 3 : 14). 
Comme aujourd’hui, elle était 
connue en tant que couleur 
de la royauté. Ses qualités 
reflètent certains attributs 
spirituels magnifiques que 
Dieu édifit en nous.

« La pourpre de Tyr 
était un luxe très apprécié 
pendant longtemps », écrit 
le personnel de l’Institut 
d’archéologie biblique 
Armstrong. « L’empereur 
romain du quatrième 
siècle de l’ère chrétienne, 
Dioclétien, [...] indique que 
500 grammes de teinture 
coûtait 150 000 deniers, 
soit trois fois la valeur de 
l’or »( Let the Stones Speak, 

Exhibit Edition). Seules 
les personnes fortunées 
pouvaient l’acheter, ce qui en 
fit un symbole de statut. La 
pourpre de Tyr n’était pas 
destinée aux roturiers. Elle 
était destiné à l’élite, et était 
vraiment précieuse.

Les vrais chrétiens sont 
également très précieux 

et rares aux 
yeux de Dieu. 
« Vous êtes une 
personne sur 
680 845 sur 
Terre qui soutient 
l’Œuvre de Dieu », 
écrivit Gerald 
Flurry dans 
sa lettre aux 
co-ouvriers du 

9 juillet. Le rôle de l’Épouse 
est la position la plus 
précieuse qu’un être humain 
puisse recevoir au cours de 
l’éternité. Fait intéressant : 
la femme décrite dans 
Proverbes 31, qui symbolise 
l’Épouse du Christ, est vêtue 
« de fin lin et de pourpre » 
(verset 22).

Quelque 12 000 
escargots sont nécessaires 
pour produire 1,4 gramme 
de teinture, ce qui suffit à 
colorer la bordure d’un seul 
vêtement. La fabrication 
de certains vêtements 
prend des mois, car la 
production de la teinture 
prend beaucoup de temps 
et est très difficile. De même, 
devenir spirituellement 
glorieux nécessite du temps, 
mais le produit final est 
vraiment un trésor aux yeux 
de Dieu (Malachie 3 : 17).

Parmi ses qual ités les 
p l u s  u n i q u es ,  l a  po u r p re 
impériale est inaltérable. Sa 
beauté physique ne s’estompe 
p a s .  L a  t e i n t e  d ’o r i g i n e 
reste inchangée. Certains 
chercheurs pensent même 
qu’elle s’améliore et s’intensifie 
avec l’âge. Imaginez que vous 
receviez une écharpe de 
pourpre royale en tant que 
jeune prince ou princesse. 
Vous prenez de l’âge tout en 
profitant de la beauté de votre 
vêtement pendant des années. 

U ne histoire raconte qu’un 
pompier fut appelé 

pour sauver une mère et son 
enfant d’un immeuble en feu, 
à plusieurs étages au-dessus 
de la rue. Les flammes 
s’intensifièrent et engloutirent 
le bâtiment. Le seul moyen 
d’accéder à la femme et à 
son enfant en toute sécurité 
était de déployer une échelle 
depuis la fenêtre du bâtiment 
voisin jusqu’à la fenêtre de 
l’appartement où se trouvaient 
la mère et son enfant.

Haut au-dessus du sol, 
le pompier étendit l’échelle 
jusqu’à l’autre fenêtre. Il 

traversa en rampant et 
sauva l’enfant. Mais la mère 
avait peur de suivre. Il fit 
signe à la femme de l’autre 
côté pour l’encourager à 
traverser sur l’échelle afin 
de se mettre en sécurité, 
mais la peur de tomber 
s’empara de la femme, qui 
refusait de bouger. Le 
pompier fit la seule chose 
qu’il pouvait faire pour 
les sauver tous les deux : 
il rapporta l’enfant de la 
femme jusqu’à elle, de 
l’autre côté de l’échelle, 
et lui lança un ultimatum 
assourdissant : si son enfant 

devait vivre, elle devrait le 
sauver.

Et c’est exactement ce 
qu’elle fit. Malgré ses peurs 
et ses faiblesses, son amour 
pour son enfant la poussa à 
traverser cette échelle afin 
de les mettre tous les deux 
en sécurité. Elle fit ce qu’elle 
devait faire alors que la vie 
de son enfant était vraiment 
entre ses mains.

Cette histoire conclut 
le livre With Winning in 
Mind de Lanny Basham. Il 
utilise cette histoire pour 
décrire le combat que l’on 
mène en soi pour vaincre 

M. Violante (CC by 2.5)

Coquilles de 
murex 

Voir POURPRE page 42 »
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Ingéniosité
VAINCRE VOS NŒUDS

A lexandre le Grand, 
qui vécut de 356 à 

323 avant J.-C., débuta 
son règne dans le lointain 
pays grec de Macédoine et 
l’acheva en conquérant le 
monde connu. D’un point 
de vue purement physique, 
les réalisations d’Alexandre 
sont impressionnantes. 
Le prophète Daniel, 
prévoyant le règne 
d’Alexandre, déclara qu’il 
dominerait « sur toute 
la terre » (Daniel 2 : 39), 
avec un pouvoir si 
grand que personne ne 
pourrait s’opposer à lui 
(Daniel 8 : 5-8, 21).

Dans Comment être un 
vainqueur, Gerald Flurry 
décrit comment Napoléon, 
bien qu’il était un dictateur 
sans pitié, appliqua des 
principes efficaces qui 
valent la peine d’être 
étudiés. « Sa vie contient 
des principes et des 
exemples que nous pouvons 

imiter afin de mieux 
mener notre guerre 
spirituelle », écrit-il. On 
pourrait dire la même 
chose d’Alexandre.

L’une des premières 
victoires d’Alexandre 
nous permet d’en 
tirer une leçon sur 
l’application des lois du 
succès.

En 333 avant J.-C., 
alors qu’Alexandre marchait 
à travers le Moyen-Orient 
pour conquérir l’immense 
empire perse, il atteignit 
l’ancienne cité de Gordion, 
dans l’actuelle Turquie. 
Ancienne capitale du 
légendaire roi Midas, 
Gordion était le siège d’un 
jeu de cordes célèbre. La 
corde, écrit l’historien 
romain Quinte-Curce, « était 
attachée par plusieurs 
nœuds, tous si étroitement 
enchevêtrés qu’il était 
impossible de voir comment 
ils étaient fixés » (L’histoire 

d’Alexandre le Grand). La 
tradition voulait que celui qui 
parviendrait à dénouer la 
corde deviendrait le maître 
de toute l’Asie. Alexandre 
décida de relever le défi.

« Pendant un certain 
temps, Alexandre se débattit 
sans succès avec les nœuds 
cachés », écrit Quinte-Curce. 
« Alexandre ne trouva aucun 
moyen de défaire le nœud », 
précise l’historien Arrien, 
« mais il ne voulait pas le laisser 
intact, au cas où cet échec 
provoquerait une agitation 
populaire » (Anabase).

Les détails de ce qui se 
déroula ensuite varient 
selon les historiens. Voici 
le récit de Quinte-Curce : 
Après n’avoir trouvé aucun 
moyen conventionnel 
de dénouer la corde, 
« [Alexandre] dit : “Peu 
importe la façon dont on les 
dénoue,” et il coupa toutes 
les cordes avec son épée. » 
Selon Arrian, « Alexandre et 
son entourage quittèrent les 
lieux en pensant que l’oracle 
concernant le chariot et 
le fait de défaire le nœud 
s’était accompli. »

Une résolution insolente 
de la part d’Alexandre. Mais 
à ce jour, « trancher le nœud 
gordien » signifie surmonter 
un problème apparemment 
insoluble par une solution 
originale. Alexandre, en 
tranchant le nœud gordien, 
appliqua la cinquième loi du 
succès : ingéniosité.

« Lorsque des 
complications, des 
obstacles, des 
circonstances inattendues 
semblent bloquer votre 
chemin », écrit Herbert W. 
Armstrong dans Les sept 
lois du succès, « vous devez 
faire preuve d’ingéniosité 
pour résoudre le problème, 
surmonter l’obstacle et 
poursuivre votre route. »

la peur de l’échec. Plus 
largement, l’histoire montre 
comment l’amour peut nous 
inciter à vaincre, voire à 
risquer notre vie pour les 
autres. Le pompier était 
déterminé à les sauver tous 
les deux, mais il ne pouvait 
pas forcer la femme. Il ne 
pouvait pas la porter ou la 
traîner. Il devait changer 
son état d’esprit, la motiver 
à dépasser ses peurs, à faire 
ce qui semblait impossible et 
à sauver son fils, malgré les 
risques. Il se servit de son 
amour pour son enfant afin 
de l’inciter à agir.

Que vous faut-il pour 
traverser l’échelle ? 
Qu’est-ce qui vous pousse à 
sortir de ce monde en plein 
effondrement ? Comme cet 
immeuble en flammes, ce 
monde est sur le point de 
s’effondrer. Il se peut que 
nous devions surmonter 
des peurs et des faiblesses 
gargantuesques dans la vie, 
mais nous sommes appelés 
à être des co-sauveurs avec 
Jésus-Christ, à l’aider à 
sauver d’autres personnes 
de la mort spirituelle.

 « Le plus grand besoin du monde 
est celui de sauveurs  !  » écrit 

Gerald Flurry. « Dieu les envoie 
maintenant. Et que les gens 
nous écoutent aujourd’hui ou 
non, nous serons des sauveurs 
encore plus puissants dans le 
Royaume de Dieu » (Abdias : 
le message le plus terrifiant 
de la Bible). Utilisez la vision 
de votre rôle de co-sauveur 
(celui d’un véritable héros 
spirituel) pour vous inciter à la 
victoire aujourd’hui. Nous nous 
apprêtons à très prochainement 
aider le Christ à donner le salut 
à d’innombrables multitudes 
d’autres personnes pour 
l’éternité.

Parker Campbell

Alexandre le Grand coupant le nœud gordien  
par Jean-Simon Berthélemy

Voir NŒUDS page 42 »
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D a n s  n o t r e  g u e r r e 
spirituelle, nous avons besoin 
de courage : force mentale et 

morale ; cran ; détermination à prendre 
des risques, à résister au danger, à la 
peur ou à la difficulté ; à persévérer. 

La Bible renferme de nombreux 
exemples d’hommes et de femmes 
courageux que nous pouvons imiter. 
D a n s  l e  d e r n i e r  n u m é ro,  n o u s 
avons étudié Josué,  Déborah et 
David. Nous examinons ici quelques 
exemples supplémentaires.

DANIEL ET SES AMIS
Le nom Daniel  signifie «  Dieu est 
juge » ou « Dieu est mon juge ». Daniel 
considéra toujours Dieu comme 
son juge, même dans les épreuves 
difficiles. Il en allait de même de ses 
amis Schadrac, Méschac et Abed-Nego. 
Ils savaient qu’ils devaient toujours 
obéir à Dieu, quelles qu’en soient les 
conséquences. 

« Lorsque vous êtes confronté à une 
fournaise ardente ou à une fosse aux 

lions, il est beaucoup plus 
difficile de dire Dieu est mon 
juge », écrit Gerald Flurry. « Il 
est plus facile de dire, comme 
le font les Laodicéens  : Où 
est Dieu  ? Pourquoi ne me 
délivre-t-Il pas  ?  Lorsque 
des catastrophes majeures 
frappent la Terre, c’est ainsi 
que les gens ont tendance 
à  réagir   :  Pourquoi  Dieu 
n’a-t-Il pas empêché cela de 
se produire ? Ils rejettent la 
faute sur Dieu, et non sur eux-
mêmes et sur leurs péchés ! 
(Daniel dévoile l’Apocalypse). 

I l  f u t  d é c o u v e r t  qu e 
Schadrac, Méschac et Abed-
Nego, qui occupaient des 
postes de pouvoir dans la 
province, ne servaient pas les 
dieux de Nebucadnetsar et 
n'adoraient pas la statue d’or 
qu’il avait érigée (Daniel 3 : 12). 
Malgré la pression publique 
qui les poussait à tomber 
dans l’idolâtrie, ils restèrent 
fidèles à Dieu. Cela plongea 
Nebucadnetsar dans une 

colère intense. Il exigea que les trois 
jeunes hommes vénèrent l’image, au 
péril d’être jetés dans une fournaise 
ardente. Il les nargua même en leur 
disant : « [...] quel est le dieu qui vous 
délivrera de ma main ? » (verset 15). 

Ces jeunes gens répondirent de la 
façon suivante : « Nous n’avons pas 
besoin de te répondre là-dessus. Voici, 
notre Dieu que nous servons peut nous 
délivrer de la fournaise ardente, et il 
nous délivrera de ta main, ô roi. Sinon, 
sache, ô roi, que nous ne servirons 
pas tes dieux, et que nous n’adorerons 
pas la statue d’or que tu as élevée » 
(versets 16-18). En d’autres termes, Dieu 
est notre juge. Nos vies sont entre Ses 
mains. Imaginez être à leur place. Ils 
étaient humains, mais en plus de la foi, 
ils avaient un courage incroyable. 

Leur réponse plongea le roi dans 
une colère encore plus furieuse 
(verset 19). Il ne pouvait pas croire qu’ils 
osaient le défier ! Il ordonna donc que 
le four soit chauffé sept fois plus que la 
normale et les y fit jeter. Le four était 
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si chaud qu’il tua les soldats qui les 
avaient jetés dedans ! 

Puis, miracle  : Nebucadnetsar 
constata non seulement que les trois 
hommes étaient vivants et marchaient 
au milieu du feu, mais aussi qu’il y avait 
un quatrième homme avec eux, « et la 
figure du quatrième est semblable au 
Fils de Dieu » (versets 24-25, version 
King James).

« Il est évident qu’ils avaient foi, mais 
Dieu permit quand même qu’ils soient 
jetés dans la fournaise ardente ! » écrit 
M. Flurry. « Nous n’avons pas seulement 
besoin de foi avant d’être jetés dans 
la fournaise ; nous en avons besoin 
pendant que nous sommes dans la 
fournaise ! Nous devons savoir que 
Dieu est avec nous dans nos épreuves, 
aussi sûrement qu’Il était avec ces 
hommes dans le four. Dieu ne supprima 
pas l’épreuve, même s’ils étaient fidèles ; 
Il les conduisit à travers elle » (ibid).

Toute la cour put constater que 
quelque chose d’« impossible » venait 
de se produire. Nebucadnetsar fit venir 
les trois jeunes gens et les reconnut 
comme serviteurs de Dieu. Il loua 
Dieu et fit l’éloge des hommes pour 
leur courage. Il décréta ensuite que 
quiconque parlerait contre leur Dieu 
serait tué, « parce qu’il n’y a aucun 
autre dieu qui puisse délivrer comme 
lui » (versets 26-29).

Le Dieu de ces hommes est le 
même que celui qui dirige cette Église 
et que nous adorons. Voici donc une 
leçon pour nous : Dieu est avec nous 
dans chaque épreuve et test que nous 
vivons, quelle qu’en soit l’intensité. 
Il nous mènera à travers toutes les 
épreuves si nous n’oublions jamais 
que Dieu est notre Juge.



Septembre-Octobre 2024 39

Plus tard, lorsque Darius régnait 
sur ce qui devint l’Empire achéménide, 
il confia à Daniel la responsabilité de 
ses affaires. Daniel jouissait d’une 
réputation honorable parmi les 
présidents et les princes du pays. 
Personne ne pouvait lui reprocher quoi 
que ce soit (Daniel 6 : 4-5).

Cependant, des hommes jaloux 
c o ntra i g n i re nt  D a r i u s  à  s i g n e r 
involontairement un décret irréversible 
qui condamnerait Daniel à la fosse 
aux lions pour avoir prié Dieu. Daniel 
craignait cependant Dieu et lui 
obéissait fidèlement – et il ne céda pas 
à la pression. Les hommes accusèrent 
Daniel d’avoir violé le décret, et Darius 
fut tenu d’appliquer le châtiment. 

Contrairement à Nebucadnetsar 
avant la fournaise ardente, Darius 
se montra favorable à Daniel. Étant 
donné qu’il avait entendu parler 
d’autres miracles, il avait une certaine 
foi en Dieu. Lorsque Daniel fut jeté 
dans la fosse aux lions, le roi lui dit : 
« Puisse ton Dieu, que tu sers avec 
persévérance, te délivrer ! » (verset 16).

Sans surprise, lorsque Daniel était 
dans la fosse, les anges de Dieu fermèrent 
la gueule des lions ! Darius en fut très 
impressionné. « J’ordonne que, dans 
toute l’étendue de mon royaume, on ait 
de la crainte et de la frayeur pour le Dieu 
de Daniel. Car il est le Dieu vivant, et il 
subsiste éternellement ; son royaume 
ne sera jamais détruit, et sa domination 
durera jusqu’à la fin » (verset 26).

Dieu veut que nous apprenions, 
comme Daniel, à remettre notre 
v i e  e n t r e  S e s  m a i n s  e t  à  L u i 
faire confiance.

ESTHER
Haman était un prince avide de pouvoir 
à la cour du roi Assuérus. Il exigeait la 

soumission de tous les serviteurs du 
roi. Le livre d’Esther relate un cas où 
tous les hommes, à l’exception d’un 
seul, se prosternèrent devant Haman. 
Il ne se conforma pas. Il resta levé avec 
courage. Cet homme était Mardochée 
(Esther 3 : 1-2). 

Haman en fut tellement furieux 
qu’il décida de passer sa colère non 
seulement sur Mardochée, mais aussi 
sur le peuple de ce dernier : sur tous 
les Juifs du royaume ! (versets 5-6). Il 
persuada le roi d’entreprendre cette 
action diabolique. Cependant, aucun 
des deux ne se rendait compte que 
l’édit incluait la cousine de Mardochée, 
Esther, qui était aussi la reine !

Lorsque Mardochée et les Juifs 
entendirent le décret, ils se lamentèrent 
et jeûnèrent (Esther 4 : 1-3). Esther, 
elle aussi, était très affligée. Elle 
envoya Hathac à Mardochée pour en 
apprendre davantage. Mardochée 
l’informa du complot d’Haman et lui 
remit une copie du décret pour qu’il la 
montre à Esther. Il envoya le message 
pour qu’elle aille « chez le roi pour lui 
demander grâce et l’implorer en faveur 
de son peuple » (versets 7-8).

Par l’intermédiaire de Hathac, 
E s t h e r  f i t  s avo i r  à  M a rd o c h é e 
qu’il serait dangereux pour elle de 
s’approcher du roi sans son invitation. 
Elle craignait d’être exécutée (verset 11).

Mardochée était un homme très 
juste. Il réorienta sa pensée. Il lui 
fit savoir qu’ils prévoyaient de tuer 
tous les Juifs, et que personne ne 
serait épargné ; cela signifiait qu’elle 
serait également tuée par ce décret 
(verset 13). Il l’encouragea encore : 
« Si tu te tais maintenant, le secours 
et la délivrance surgiront d’autre part 
pour les Juifs, et toi et la maison de 
ton père vous périrez. Et qui sait si 
ce n’est pas pour un temps comme 
celui-ci  que tu es parvenue à la 
royauté ? » (verset 14). Il expliqua ici 
à Esther que Dieu l’avait peut-être 
établie comme reine spécifiquement 
pour sauver les Juifs à ce moment-là ! 
C’était en fait bien vrai.

Face à une mort certaine, Esther 
décréta un jeûne pour les Juifs 
afin d’implorer Dieu de les délivrer. 

« Va, rassemble tous les Juifs qui se 
trouvent à Suse, et jeûnez pour moi, 
sans manger ni boire pendant trois 
jours, ni la nuit ni le jour. Moi aussi, je 
jeûnerai de même avec mes servantes, 
puis j’entrerai chez le roi, malgré la loi ; 
et si je dois périr, je périrai » (verset 16).

Si je meurs, je meurs. Voilà une 
femme courageuse ! Elle était prête à 
mourir pour son peuple. Combien de 
personnes aujourd’hui seraient prêtes à 
prendre le risque d’apporter un message 
à un roi si cela pouvait leur coûter la 
vie ? C’est ce qu’Esther décida de faire. 

«  Mais qu’en est-il de vous et de 
moi ? Sommes-nous prêts à prendre 
position et peut-être même à mourir 
pour notre propre peuple ? » a déclaré 
M. Flurry. « Lorsqu’Il nous appelle, Dieu 
nous dit qu’une telle chose pourrait 
arriver. Il révèle qu’il faut renoncer à sa 
famille et peut-être même à sa propre 
vie, si l’on veut accomplir l’Œuvre de 
Dieu et transmettre Son message au 
monde, un message qui est presque 
toujours rejeté. Et l’humanité n’a 
que très rarement entendu et tenu 
compte du message (La clef de David, 
12 février 2021).

Esther était une femme courageuse. 
Elle est un exemple pour nous et un 
exemple de ce que Dieu pourrait exiger 
de certains d’entre nous. Si tel est le 
cas, aurons-nous le courage de cette 
reine ? Êtes-vous prêts à dire : « Si je 
dois périr, je périrai » ? Serez-vous 
également résolu à accomplir la 
volonté de Dieu à ce même degré, si cela 
est nécessaire ? Nous avons tous besoin 
d’un tel courage et d’un tel dévouement.

ÉZÉCHIAS
Ézéchias entama son règne de 29 ans 
à l’âge de 25 ans. « Il fit ce qui est droit 
aux yeux de l’Éternel, entièrement 
comme avait fait David, son père » 
(2 Chroniques 29 : 2).

Il refusa de suivre la voie de son père, 
Achaz, un roi lamentable. Ézéchias vit 
la souillure spirituelle de sa nation 
et commença à purger les pratiques 
païennes. Il purifia le temple et incita 
les sacrificateurs à se purifier aussi afin 
de servir Dieu. Il éradiqua l’idolâtrie. 
Ézéchias remit la nation sur la bonne 
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voie afin qu’elle puisse correctement 
adorer Dieu. Il reprit les sacrifices 
du temple. Il renvoya la nation au 
roi David en rétablissant le service 
musical magnifique et inspirant du 
temple. Sous sa direction, les Juifs 
apprirent à louer Dieu de toutes leurs 
forces ! Ézéchias ordonna au peuple de 
reprendre le paiement de la dîme et lui 
inculqua l’habitude de donner avec joie. 
Les Juifs firent une telle contribution 
qu’il n’y avait pas assez de sacrificateurs 
pour tout traiter. 

Ézéchias conduisit le peuple à 
reprendre l’observance des jours 
saints. Il écrivit des lettres à tout 
Juda et Israël pour les encourager à 
assister à la Pâque et à la Fête des Pains 
sans levain au temple de Jérusalem. 
Beaucoup refusèrent, mais d’autres 
vinrent pour y célébrer les jours saints. 
Ceux qui firent le voyage éprouvèrent 
une grande joie en célébrant la Fête des 
Pains sans levain (2 Chroniques 30 : 21). 
La vraie joie commença à se répandre 
dans leur vie à un niveau jamais atteint 
depuis les jours de Salomon (verset 26). 

Pour Ézéchias, remettre le royaume 
de Juda sur les rails était un travail 
difficile qui nécessitait du courage. 
Mais cela produisit une abondance de 
joie dans la nation. Observer les Fêtes 
de Dieu nous montre comment nous 
pouvons nous aussi avoir de la joie 
dans notre vie ! Servir Dieu de toutes 
nos forces produit une joie abondante. 

Peu après, une grande épreuve 
mit à l’épreuve Ézéchias et le peuple. 
Sennachérib, roi d’Assyrie, s’avança 
sur Juda et saccagea les villages et les 
villes. Au début, Ézéchias commit une 
erreur : il essaya de payer le roi assyrien 
avec de l’or et de l’argent provenant du 
temple, afin qu’il n’attaque pas. Mais 
cela ne fit qu’encourager Sennachérib. 
Il devint encore plus  déterminé à 
attaquer Jérusalem.

À l’époque, l’Assyrie était une 
puissance redoutable. Les Assyriens 
étaient connus pour leurs pratiques 
ba rba re s  e n  m at iè re  d e  g ue r re. 
L’armée massive de Sennachérib ne 
pouvait être battue par aucune autre 
armée. Les Juifs étaient largement 
en infériorité numérique et n’avaient 

aucun espoir de les vaincre à la guerre. 
C’est pourquoi Ézéchias chercha 
d’abord à apaiser Sennachérib.

Fa c e  a u x  e n n e m i s  l e s  p l u s 
redoutables,  Ézéchias se rendit 
finalement compte que la seule chose 
à faire était de faire entièrement 
confiance à  Dieu,  même si  cela 
s e m b l a i t  i m p o s s i b l e.  Ap rè s  l e s 
menaces répétées de Sennachérib, il 
entra dans le temple (2 Rois 19 : 1). Il 
envoya alors un message au prophète 
de Dieu, Ésaïe. Il présenta le problème 
à Dieu en recherchant la solution par 
l’intermédiaire de l’homme de Dieu. 

« Et Ésaïe leur dit  : Voici ce que 
vous direz à votre maître : Ainsi parle 
l’Éternel : Ne t’effraie point des paroles 
que tu as entendues et par lesquelles 
m’ont outragé les serviteurs du roi 
d’Assyrie » (verset 6).

Ézéchias remit cette situation 
désespérée entièrement entre les 
mains de Dieu. Il supplia Dieu pour 
la délivrance. Dieu entendit la prière 
d’Ézéchias et lui donna une réponse 
merveilleusement encourageante 
par l’intermédiaire d’Ésaïe : « C’est 
pourquoi ainsi parle l’Éternel sur 
le roi d’Assyrie  : il n’entrera point 
dans cette ville, il n’y lancera point 
de traits, il ne lui présentera point 
de boucliers, et il n’élèvera point de 
retranchements contre elle. Il s’en 
retournera par le chemin par lequel 
il est venu, et il n’entrera point dans 
cette ville, dit l’Éternel. Je protégerai 
cette ville pour la sauver, à cause 
de moi, et à cause de David, mon 
serviteur » (versets 32-34).

«  Nous faisons tous face à des 
batailles  », écrit M. Flurry. « Et il 
s’agit d’une leçon imposante que nous 

devons tirer de la vie du roi Ézéchias ! 
Dieu doit mener nos batailles, sinon 
nous ne gagnerons pas ! Si nous ne 
nous appuyons pas sur Dieu, nous ne 
gagnerons pas nos batailles. Et si nous 
ne gagnons pas de batailles, voilà la 
raison !

« Comment réussir dans la vie ? 
Voici comment : laissez Dieu mener vos 
battailes ! Nous avons tous des batailles 
à mener. Nous devons nous battre et 
gagner. Et nous gagnerons si nous 
luttons avec la puissance de Dieu et 
non la nôtre » (laTrompette, avril 2016).

Cet exemple est conservé pour nous 
donner un énorme courage, pour que 
nous affrontions et vainquions tous 
nos problèmes !

Remarquez un autre aspect de cette 
histoire. Avant le siège de Jérusalem, 
Ézéchias reconstruisit et fortifia non 
seulement les défenses de la ville, en 
produisant une pléthore d’armes (2 
Chroniques 32 : 5), mais aussi coupa-
t-il l’approvisionnement en eau de 
l’armée assyrienne et le fit passer par 
un tunnel rocheux pour atteindre la 
ville (versets 3-4). On peut aujourd’hui 
encore se promener dans son tunnel 
à Jérusalem.

Cela aussi nous enseigne une leçon 
cruciale. Si nous voulons que Dieu 
mène nos batailles, nous devons 
remplir nos devoirs et creuser à 
travers la roche si nécessaire. C’est 
alors que nous pourrons savoir et avoir 
confiance que Dieu fera effectivement 
l’impossible pour nous ! 

É z é c h i a s  d i t  à  s o n  p e u p l e   : 
« Fortifiez-vous et ayez du courage ! 
Ne craignez point et ne soyez point 
effrayés devant le roi d’Assyrie et 
devant toute la multitude qui est avec 
lui ; car avec nous il y a plus qu’avec 
lui. Avec lui est un bras de chair, et 
avec nous l’Éternel, notre Dieu, qui 
nous aidera et qui combattra pour 
nous. Le peuple eut confiance dans 
les paroles d’Ézéchias, roi de Juda » 
(versets 7-8).

Ils firent ce qu’ils pouvaient, et 
ils eurent confiance en Dieu pour 
faire ce qu’ils  ne pouvaient pas 
faire. S’ensuivit alors une victoire 

Voir COURAGE page 43 » 
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M on enfant de 3 ans vient de 
c o m m e n c e r  l ’é c o l e   ! 
Pensez-vous que c’est trop 

jeune  ? Je suppose que cela puisse 
sembler quelque peu absurde. C’est 
certainement inhabituel si l’on 
considère qu’elle est la seule élève 
de son école. Cependant, ce qui fait 
basculer la situation dans le domaine 
du ridicule, c’est l’enseignant. Dans 
l’histoire de l’humanité, il n’y a 
peut-être pas d’instructeur plus 
i n ex p é r i m e nté.  L’e nth ou s i a s te 
pédagogue n’est autre que mon autre 
fille. À 5  ans, tout juste sortie de ses 
deux premiers jours d’école, elle n’a pas 
tardé à reproduire son expérience de 
classe à la maison. 

Lorsque j’ai franchi la porte à la fin 
de la journée et que j’ai vu ce scénario 
précieux en train de se dérouler, il 
m’a été facile de discerner la pureté et 
l’innocence de l’enfance. C’est souvent 
le cas que les enfants jouent à se faire 
passer pour des adultes, et je suis sûr 
que la plupart des parents ont des 
histoires semblables à celle-ci. 

Ce qui est à retenir ici, c’est le 
désir intrinsèque des petits enfants 
d’enseigner. Après avoir reçu une 
éducation, ils sont enthousiastes 
et s’empressent à instruire d’autres 
personnes. 

Dieu désire que nous maintenions 
l’attitude d’un petit enfant. Notre avenir 
en dépend (Matthieu 18 : 3-4). L’avenir 
de l’humanité en dépend. En vieillissant, 

conserverons-nous et développerons-
nous ce désir d’enseigner, tout comme 
un petit enfant le fait ?

Les quelques enfants de Dieu qui 
sont appelés à Son service aujourd’hui 
ont été choisis pour un certain 
nombre de raisons. L’une d’entre 
elles est de devenir les enseignants 
qui instruiront le reste de l’humanité 
dans Son Royaume qui s’apprête à 
venir. « Dieu ne peut pas commencer 
le Royaume de Dieu tant qu’Il n’a pas 
d’abord formé des enseignants », 
déclara Herbert W. Armstrong dans 
son sermon de la Pentecôte en 1985. « Et 
Il nous a appelés, vous et moi, à devenir 
ces enseignants ! C’est la raison pour 
laquelle nous sommes les prémices. 
Nous sommes appelés à devenir des 
enseignants ! » 

La prochaine saison des fêtes 
d’automne, qui illustre l’établissement 
du Royaume de Dieu sur Terre et le 
projet de rééducation massive qui 
l’attend, nous rappelle que nous avons 
besoin d’enseignants enthousiastes. Au 
cours de cette saison – de la Fête des 
Trompettes au jour de l’Expiation, en 
passant par la Fête des Tabernacles, le 
Dernier grand jour et tous les sabbats 
intermédiaires – nous recevons une 
grande partie de notre instruction 
annuelle. En nous abreuvant de ces 
connaissances, nous devons nourrir le 
désir de les partager avec l’humanité ! 
Lorsque nous écoutons un sermon 
d e  l a  Fête  qu i  e n f l a m m e  n otre 
imagination avec la réalité magnifique 
du merveilleux Monde à venir, notre 
passion pour cette vérité devrait aller 

au-delà d’une simple stimulation de 
notre curiosité. L’enthousiasme pour 
cette connaissance devrait même aller 
au-delà de la fraternisation passionnée 
avec nos frères et sœurs spirituels. 
L’e x a l t at i o n  qu i  v i e nt  d e  c e tt e 
compréhension devrait nous inciter à 
partager ce que nous avons appris avec 
nos futurs enfants spirituels dans le 
Royaume à venir !

Malheureusement, il arrive trop 
souvent qu’en grandissant, les enfants 
perdent beaucoup de leurs douces 
caractéristiques de petit enfant, y 
compris le désir d’enseigner. L’apôtre 
Paul corrigea l’Église du premier 
siècle pour avoir échoué dans ce 
domaine (Hébreux  5  :  12). «  Paul 
était bouleversé parce que les gens 
de son époque n’étaient pas prêts à 
enseigner », écrit M. Flurry. Il écrit 
un peu avant que M. Armstrong aussi 
« était exaspéré de ne pas pouvoir faire 
comprendre aux gens cette vérité  
fondamentale suivante : que la seule 
raison pour laquelle Dieu nous a appelés 
avant les autres est pour devenir des 
enseignants » (Le livre aux Hébreux).

Lorsque Dieu nous observe en train 
de célébrer les jours saints d’automne, Il 
devrait remarquer que nous apprenons 
avec l’intention d’enseigner. « Dieu 
s’attend effectivement à ce que Son 
peuple apprenne à enseigner  ! Il 
s’attend à ce que nous étudiions 
profondément la Bible, que nous la 
connaissions et la maîtrisions, que 
nous connaissions la pensée même de 
Dieu afin de pouvoir l’enseigner » (ibid).

Nourrissez-vous de ce festin de la 
vérité spirituelle, et soyez rempli d’une 
mentalité d’enseignant.  Cela peut 
être plus facile à faire si vous voyez 
votre rôle dans le système d’éducation 
de Dieu. « Tout le système repose sur 
l’éducation », écrit Joel Hilliker. « Le 
modèle se reproduit lui-même tant 
que ceux qui occupent les postes les 
plus élevés ont l’esprit d’enseigner, et 
sont engagés à éduquer et améliorer 
les enfants, ou les étudiants. C’est 
l’élément essentiel. S’il fait défaut, le 
système s’effondre. S’il est effectivement 
présent, le système se reproduit 
infiniment ! Ces étudiants grandissent 
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avant de prendre sur eux la responsabilité d’enseigner, de 
sorte que l’ensemble du système puisse se répandre, croître, 
se multiplier et se reproduire. Nous suivons le même modèle 
dans l’Église de Dieu aujourd’hui, qui est elle-même une 
« école d’enseignants ». Dieu construit cette mentalité en 
chacun de nous, la même qu’Anne possédait : construire la 
famille, former la génération suivante, et leur apprendre à 
devenir des enseignants, afin que nous puissions répandre 
cette vérité familiale ! C’est là tout l’objectif de cette Œuvre. 
Et c’est la mentalité éternelle que Dieu édifie en nous ! » (Vision 
royale, mai-juin 2015).

Ma fille de 3 ans est la plus jeune de nos enfants. Bien 
qu’elle adore l’expérience de l’école à la maison, le fait de 
voir ses deux frères et sœurs plus âgés partir à l’école chaque 
matin lui fait désirer le jour où elle aura 5 ans. Elle veut 
grandir. Elle veut aller à l’école. Elle est désireuse d’apprendre.

Nos futurs enfants spirituels sont actuellement aveugles 
à la vérité et à leur grand avenir. Mais demain, lorsqu’ils 
seront appelés dans la Famille de Dieu, ils seront eux 
aussi désireux d’apprendre. Ils verront leurs enseignants 
(Ésaïe 30 : 20), des enseignants formés qui seront prêts et 
désireux d’enseigner.�

» ROYAL SUITE DE LA PAGE 35
devenus le royaume de notre Dieu et de son Christ. » Le mot 
« empire » est devenu un gros mot, même lorsqu’il s’agit de 
l’empire de Dieu. 

Une fois tous les symboles confirmés, la couronne fut 
placée sur la tête du roi Charles, tandis que le public criait 
« God save the King ! » 

La couronne utilisée lors de ce couronnement est celle de 
saint Édouard. Elle contient 444 pierres précieuses, est en or 
22 carats et pèse plus de 2 kilogrammes. C’est une couronne 
brillante et magnifique, mais elle n’est rien en comparaison 
de la couronne qui vous attend. 

Pierre l'appela une «  couronne […] de la gloire  » 
(1 Pierre 5 : 4). Jacques écrivit qu’il s’agit d’une « couronne de 
vie » (Jacques 1 : 12). Alors que Paul atteignait la fin de sa vie, 
cette couronne était très réelle pour lui (2 Timothée 4 : 6-8). 
Il était peut-être dans une sale prison romaine, mais il savait 
qu’on lui donnerait une couronne. 

Lorsqu’elle n’est pas utilisée pour le couronnement 
ou une autre occasion, la couronne de saint Édouard est 
conservée à la Tour de Londres, qui est historiquement l’un 
des lieux les plus sûrs du pays. Notre couronne est encore 
plus sûre. Aucun voleur ne peut la dérober (Matthieu 6 : 20). 
Mais si nous n’y accordons pas de valeur, nous risquons de 
l’abandonner ou de permettre à un homme de s’en emparer 
(Apocalypse 3 : 11).

SAISIR L’INSTANT 
Le couronnement de l’année dernière ne fut pas le premier 
auquel le roi Charles assista. En 1953, alors qu’il n’avait 
que 4 ans, il vit sa mère participer à la même cérémonie. Il 

grandit en sachant qu’un jour, il ferait de même. 
Quel impact cela put-il avoir sur sa vie ? Cela lui donna 

sûrement à réfléchir, l’encouragea et le motiva. 
Vous pouvez avoir la même mentalité. Un couronnement 

vous attend, si vous faites ce que vous avez à faire. 
Cela devrait nous motiver et nous changer. Pour être 

prêts pour ce couronnement, nous devons vaincre. « Le 
Christ vint pour se qualifier. [...] Si nous voulons régner, 
nous devons faire la même chose », déclara M. Armstrong 
dans son sermon de 1985. « Nous devons vaincre Satan. [...] 
Vous devrez [désormais] changer votre mode de vie et vivre 
à la manière de Dieu. Vous vous efforcerez de ne pas répéter 
les mêmes péchés. Et avec l’aide de Dieu, vous parviendrez 
à vaincre. [...] Ce sont les vainqueurs qui régneront avec le 
Christ. »

Nous ne pouvons pas être couronnés sans fournir d’effort. 
Si nous voyons vraiment notre avenir, nous travaillerons 
activement. 

M. Flurry conclut La clef de David en attirant notre 
attention sur cette vérité royale : « Il s’agit d’une royauté 
inconnue à l’esprit de l’homme sans Dieu. Ces rois et 
sacrificateurs sont appelés aujourd’hui à porter les 
couronnes les plus exaltées de la Famille de Dieu.

« Même les anges ne se virent pas offrir ces positions 
royales. Cette royauté sera à jamais suprême dans l’univers !

« Dieu crée des Dieux souverains à partir d’argile !
« Même aujourd’hui, je peux m’adresser aux véritables 

élus de Dieu en les appelant “Vos majestés royales, fils de 
Dieu,” parce qu’ils sont Dieu à l’état embryonnaire.

« Saisissons ce moment royal et divin !�

» POURPRE SUITE DE LA PAGE 36
Pourtant, en vieillissant, il reste aussi beau que le jour où 
vous l’avez reçu, voire plus. Cette écharpe vous tiendrait 
certainement au cœur ! C’est cette qualité de la pourpre 
royale qui est peut-être la plus remarquable.

Notre ferveur spirituelle pour Dieu doit s’enrichir et 
s’intensifier avec l’âge (2 Pierre 3 : 18). C’est cette qualité 

unique de la pourpre royale que tout le peuple de Dieu 
s’efforce de développer. C’est une qualité dont nous devons 
tous nous revêtir : cet amour durable pour le mode de vie 
de Dieu qu’Il cherche à bâtir chaque jour dans Son Épouse 
royale spirituelle.

Parker Campbell

» NŒUDS SUITE DE LA PAGE 37
Comme Alexandre, les vrais chrétiens sont appelés à un 

voyage qui se termine par notre domination d’un royaume. Des 
obstacles de toute évidence insignifiants peuvent se mettre 
en travers de notre chemin et entraver nos progrès. Mais en 
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» COURAGE SUITE DE LA PAGE 40

faisant appel à l’ingéniosité (ainsi qu’aux autres lois du succès), 
nous pouvons surmonter nos nœuds gordiens personnels et 

poursuivre notre route vers le Royaume de Dieu.
Mihailo S. Zekic

spectaculaire.  Dieu envoya un ange de la mort dans le 
camp assyrien pour tuer 185 000 soldats ! Il anéantit de 
façon surnaturelle toute l'armée assyrienne qui s'était 
rassemblée contre Jérusalem  ! Sennachérib rentra 
chez lui en disgrâce et fut assassiné par ses propres 
fils. Ézéchias avait fait tout ce qu’il pouvait faire, puis fit 
confiance à Dieu pour accomplir le reste, et Dieu donna à 
Ézéchias une victoire absolue et écrasante ! 

« Sachez que cela fut écrit pour vous ! » poursuit M. Flurry. 
« Peu importe votre ennemi, vos soucis, vos distractions ou vos 
craintes, ou même si vous êtes assiégé de problèmes, Dieu 
dit que vous pouvez les résoudre et les conquérir ! Vous 
n’avez pas encore eu de problèmes semblables à ceux auxquels 
Ézéchias était confronté, et voyez comment il les résolut ! Si 
vous obéissez et faites confiance à Dieu, vous pouvez résoudre 
les problèmes dans votre vie. Vous pourriez être poursuivi par 
10 millions de soldats. C’est quelque chose auquel vous pouvez 
faire face, et que vous pouvez surmonter, si vous obéissez et 
faites confiance à Dieu.  C’est une merveilleuse vérité » (ibid).

« [...] Dieu maintient la pression jusqu’à ce que nous 
apprenions enfin à le laisser mener nos batailles ! » écrit M. 
Flurry. « Nous avons besoin d’épreuves pour nous assurer 
que nous laissons vraiment Dieu combattre nos batailles ! 
Nous devons savoir que Dieu est là, qu’Il se battra pour nous, 
et qu’Il gagnera ces batailles. [...] Dieu nous prépare à ce qui 
s’en vient. Il veut que nous soyons impatients de nous lancer 
dans la bataille, prêts à défier quiconque qui tenterait de 
s’en prendre à Dieu ! Nous devons prier et jeûner beaucoup 
plus pour cela afin de mieux comprendre » (Vision royale, 
mars-avril 2023).

David écrivit  : «  Fortifiez-vous et que votre cœur 
s’affermisse, vous tous qui espérez en l’Éternel  !  » 
(Psaume  31  :  25). C’est nous  ! Il faut que nous soyons 
courageux ! Souvenez-vous de ces exemples de courage. 
Souvenez-vous de leur passion à obéir à Dieu même face à 
un danger incroyable. Et efforcez-vous d’être enthousiaste 
pour le royaume de Dieu, car c’est ça qui vous rendra plus 
courageux !�

Vous êtes-vous jamais demandé « Qui suis-je ? Que suis-je ? Pourquoi suis-je ? » Le monde 
qui vous entoure est un mystère. Vous êtes vous-même un mystère. À bien y réfléchir, votre 

existence même est un mystère. La Bible révèle les réponses à ces interrogations et à bien 
d’autres questions fondamentales. Comme les pièces d’un puzzle, les Écritures, lorsqu’elles sont 
assemblées dans le bon ordre, révèlent un potentiel humain si prodigieux qu’il semble à première 
vue inconcevable. Notre livre gratuit Le Mystère des siècles rassemble toutes les pièces du puzzle 
et révèle les réponses aux questions les plus déroutantes et les plus mystérieuses de la vie. Vous 
pouvez maintenant comprendre !

Demandez votre exemplaire GRATUIT dès aujourd'hui !

La vie est un puzzle !
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